12 


Tél. 201 453 


run Marion, 
“orecod Mse 


a 


# 


LL 


sf 
L, ss 
Po, Là 


| 
VOL, XXXIX 


sa 
4 


se ERTÉ ET LE PATRI Û 


b 
" + 


No 2 


Adieux du dergé de St-Boniface 
à S. Exc. Mgr Georges Cabana 


Le collège a reçu $110,000 de la souscription diocésaine. La dette est éteinte. 
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4 pré de n Z 
nts des membres 

le rosaire 
Cabana fut 


étaient 


er- 
oeuvres 
égrene avec 
heureux de 


s de plus la bon- 
l'inlassable dé- 


1t r évêque. 

Son Excellence prit ensuite la 
parole. Sachant bien que, pour 
son clergé, il entonnait le chant 
du cygne, communiqua dès les 
premiers mots la forte émotion 
qui l'étreignait. Son humilité ne 
ui permit d'accer qu'une par- 
tie de ses mérites. C'est pourquoi 

remercia chaleureusement ses 


Deiie 


ia de continuer leur appui 


success voyant toujours 
F 1e, quel qu'il soft, 
” je Dieu 
tief 1e pensée, 
np i regret ae 
110C€ auquel Li Sse- 
tait d « entièrement et pour 
» | luq ut travailla avec 
leu 
nseigneur voulut prou- 
LS plus le grand in- 
porte aux oeuvres du 
n remettant au R. P. 
Richard, S.J., recteur" du 


collège de St-Bonitace, un magni- 
fique chèque de $10,000.00, étei- 
gnant ainsi la dette dudit collège 
ait de $100,000.00 
Excellence dé 


Son 
grande souscription avait permis 
de donner au collège jusqu'à date 


1e 


$105,000.00. Puis il lut aux prèé- 

Le clergé et régulier du diocèse de St-Boniface offrit, |ires une lettre de l'hon. premier 

e ler av dernier, un banquet d'adieu à S. Exe. Mgr Georges Ca- ministre de la province de Qué- 
bana. À cette occasion, l'archevéque coadjuteur élu de Sherbrooke | bec, qui assurait à Son Excellen- 
prouva une f le p l'intérêt qu'il porte aux oeuvres d'éducation | Ce que s0n gouvernement lui fe- 
en présentant un chèque de $10,000 au R. P. D, Richard, S.J., recteur |Té venir Sous peu là somme 
du ège St-Boniface. À droite, en avant, se trouve Mgr B. Diede- |de $10,000.00. pour le collège de 
richs. (Lé nomenclature des veuvres de Son Excellence à St-Boniface | St-Boniface. Le gouvernement de 
parait à la page 5) Québec aura donc donné en trois 


(Photo Gene Gauthier) 


“Si Québec perdait son 
caractère français...” 


QUEBEC — Voici le texte 
de l'allocution du très hon. Vin- 
cent Massey, gouverneur géné- 
ral du Canada, à l'hôtel de vil- 
le de Québec, au cours de la 
réception dont il fut l’objet de 
la part dt autorités munmicipa- 
le peu après son arrivée dans 
la leulle Capilaie 


“Monsieur le maire, 

Ce sera pour moi un devoir 
très agréable de présenter à Sa 
Majesté la reine le messäge de 

yaute à la « ronne et les sen- 
tiuments € al nement à sa per- 
sonne que voit venez d'expri- 
mu Je r I Juerzi pas non 
plus de faire savoir à Sa Majesté 
que y vez tenu à rappeler 
avec émotion le souvenir du 
grand souverain dont nous dé- 
ploror avec elle la disparition 
et que ave Justement 
nommé ‘le bon roi George V]’, 

Le cachet indispensable 
de la ville de Quebec 

“Je v remercie, monsieur 
le n ‘ ‘ 1 délicatesse de 
sentiment V aquelle vous 
n'ave 1 1 Dienvenue 
dans v Je nna bic 
votre 1 y ai des a 
précie ( lan n < 

’ existaie 

Ja er e Qut et moi e dois 
di que jan s ie ne mé uis 
ser f chez nm à Québec 
qu'a C'est que main 
tenant j'y ai une maison que 
Je bié venir habite 
plusie emaine à l'autom 
ne chaque année 

nn 1ison couronne 
tre } i It 
comn symbole de la 


d'esprit de ses citoyens et com- 


permanente de 


3,000,00 


passe 


| 
| 


Des souvenirs historiques s'y 
rattachent que vous conservez 
pieusement et que vous avez 
raison de conserver, Si Qué- 
bec perdait subitement son ca- 
chet historique et son caracte- 
re français, notre civilisation 
et notre culture canadienne 
perdraient du même coup une 
partie de leur signification ori- 
ginale et de leur prestige, 
Hommage à Champlain 
“C'est sur le rocher de Qué- 
bec que le Canada a pris nais- 
sance, Sans doute l'illustre fon- 
dateur ville ne pou- 


de votre 
vait-il pas prévoir, lorsqu'il po- 
sa le pied sur le rivage, au bas 
du Cap Diamant, qu'un grand 
pays moderne s'étendrait un 
jour au delà de ce cap jusqu'à 
l'océan Pacifique encore incon- 
nu des Occidentaux à ce mo- 
ment de l’histoire. Mais, en con- 
fiant nouvelle colonie à la 
Providence et en poursuivant 
avec ses compagnons une lutte 
onstante contre la tentation 
du désespoir, il a montré ce 
que peut faire la simple foi en 
rtaines vertus de l’âme et de 


l'esprit 


sa 


ce 


C'est sûrement mon devoir 
à Quebec, comme gouverneur 
néral du Canada, de rendre 


au premier gouver- 
neur de la Nouvelle-France, 
Maäis cet hommage serait in- 
complet, M. le maire, si je n'a- 


outais pas que les héritiers de 
Champlain, coin de no- 
se montrent entière- 
lignes de lui, et que leur 
fidel au passé, ainsi que la 
contribution éminente qu'ils ap- 
t, tous les jours, à la gran+ 
1 Canada, sont tout à fait 
de la tradition 
en 1608.” 


sur ce 


té 
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écoles catholiques aux E.-U. 
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& es cath jues; d 


ques comptent 600,000 étudiants; 
es universités et collèges, 350,000. 
De nouveaux locaux d'une va- 
eur de $130,000,000 sont actuelle- 
nent en voie ie construction. 
an prochain, le programme 
truction atteindra $11,000,- 


débourses 
109,118 instituteurs et 


ment d 
gnent 1 


156 
de 


ce no 
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ères 


en outre 


iques 


es & 


à t scoles put nt 
jues et 1es € es puDi sont 


“universellement bonnes”. 


Le R. P. Henri Couneville. OM, 


ans le cimetière du 


Ju 


niorat 
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ans $50.000.00 au collège de St- 


Boniface magnifique don que 
tous € diocésains apprécient 
hautement, 


| La campagne de l'hôpital 


| Ent nant, Mgr Cabana vou- 
llut déli ment rappeler aux | 
[prêtres l'importance de la sous- 


Icription entreprise en faveur de 
[l'hôpital St-Boniface. Comme ga- 
ige tangible de son estime pour 
cette grande cause, Son Excellen- 
|ce montra un chèque de $5,000.00 
{qu'il voulait bien ajouter au ca- 
|deau de $75,000.00 offert à l’hôpi- 
|tal St-Boniface il y a 2 semaines. 
(“Ce sont là, dit Son Excellence, 


jdes dons de diocésains qui ne veu- | 


pas que l'on publie leurs 

Toute la population de la 
[province recevra une invitation 
|à faire sa juste part. Jé suis cer- 
Itain que le diocèse de St-Bonifa- 
(ce saura remplir son devoir. On 
|ne forcera personne à donner. Que 
personne n'essaie de mettre obsta- 
cle à une oeuvre si importante au 
[point de vue catholique et fran- 


|ient 
|noms, 


{çais! Le bon Dieu donnera le cen- | 


tuple pour ce que nous ferons 
|pour son amour.” 
1 - - _ 


provinciale ont approuvé à l'una- 
nimité une motion de félicitations 
à l'adresse de M. Charland Pru- 
d'homme, greffier de la Législa- 
ture manitobaine, en reconnais- 
sance de l'exceptionnelle compé- 
tence avec laquelle il remplit ses 
fonctions au cours de la session 
qui vient de se ciore. 


collaboration | 


lara que la 


2 autres sont menacés 


Les membres de la Législature | 


WINNIPEG, F1 


AVRIL 1952 


A Mrdicine Hat, Alta, les ruisseaux gonflés par les eaux d'inon- 
jation ont causé le débordement d'égouts, paralysant toute circula- 


tion et rendant indispensable la < 
sable le long des maisons 


d'habitation, (CPC 


“onstruction de digues de sacs de 


Un pont est 


ELBOW, Sask. — Des tonnes 
et des tonnes de glace, portées 
par la rivière South Saskatche- 
wan, s'acheminent vers un troi- 
sième pont après en avoir fait 
crouier un qui avait coûté $1.- 


un deuxième érigé au prix de 
$1,300,000, 

Les ingénieurs prévoient que 
ce troisième pont, servant à la cir- 
|culation routière et ferroviaire, 
|résistera mieux que les autres 
|aux assauts de la glace, grâce à 
une courbe que décrit la rivière 
à proximité de la. 


Pont emporté à Swift Current 
La crue des eaux glacées de Ja 
rivière South Saskatchewan a em- 
porté un pont neuf d'une valeur 
de $1,000, 
| manche matin. 
| Trois travées d'acier pesant des 


cipitées dans la rivière. Elles dis- 
paraissent entièrement sous l’eau, 
un remous indiquant seul l'endroit 
où elles reposent. 

Les travées se sont écrasées et 
ont disparu én 15 secondes; à l'ex- 
trémité sud du pont, il reste trois 
travées de béton et deux à l'ex- 
trémité nord. 
| : Ce pont de 1,215 pieds de lon- 
| gueur, terminé l'été dernier, re- 
liait Swift Current et le secteur 
sud-ouest de ia Saskatchewan au 
coeur de l’ouest de la province. 
Aujourd'hui, les citoyens de ces 
| régions retrouvent le service de 
traversiers qui a relié les deux 
rives durant 68 ans avant la cons- 
truction du pont 

Le premier ministre, M. T. C. 
Douglas, évalue les dommages 
entre $200,000 et $300,000. 

Le premier ministre a déclaré 
que le pont sera réparé en trois 
|mois. Les autorités provinciales 
demanderont à l'armée de leur 


| 


Les nationàlistes 


chinois doivent 51 
millions au Canada 


| | OTTAWA — Le gouvernement 
{ina 


tionaliste chinois doit au Ca- 
Inada la somme de $51,281,201, a- 
{t-il été révélé à une question po- 
|sée par un membre du Parlement. 
[La réponse a été fournie par Ja- 


[mes Sinclair, assistant-parlemen- | 
taire du ministre des Finances, 


|l'hon. D. C. Abbott. 

Cette somme comprend le ca- 
pital et les intérêts. Cet argent 
avait été prêté à la Chine natio- 
naliste en vertu de crédits d'ex- 


portation. Le prêt équivalait à la | 


somme de $52,215,997. Comme la 
Chine n’a fait qu'un rembourse- 
ment, il reste un montant de $51,- 
281,201 à acquitter, a précisé M. 
Sinclair 


Le sénateur J. C. Davis r 


000,000, pour s'attaquer ensuite à | 


0 de bonne heure di-| 


centaines de tonnes ont été pré- | 


emporté, 


yprêter un pont Bailey, que les 
alliés jetaient rapidement sur les 
rivières durant la deuxième guet- 
Îre mondiale. 


Inondations près de Saskatoon 


Dans l'entre-temps, la crête de 
|[l'inondation se déplace vers le 
|nord et Saskatoon. Déjà des mil- 
liers d'acres de terres arables dans 
[les régions de Pike et de Moon 
| Lake, 15 milles à l'ouest de Sas- 
| katoon sont inondées. Dans la vil- 
le elle-même, des blocs de glace 
| s'écrasent sur les piliers des cinq 
|ponts qui enjambent la rivière., 


| 


Les Antilles, 


‘onzième 
province ? 


TORONTO -—— Le gérant de la 
commission de développement de 
Massau, M. A. H. Munday a dé- 
tiaré que la possibilité que les 
Antilles britanniques forment 
| une onzième province canadien- 
ne est à la fois opportune et in- 
téressanté. 

Commentant la nouvelle 
qu'une telle confédération pour- 
rait être sérieusement discutée, 
| il a dit que c’est la première fois 
que l'archipel de Bahama (ou 
îles Lucayes) est sérieusement 
{mentionné comme partie possible 
à de telles discussions. 

M. Munday fait observer que 
jamais dans l'histoire Bahama et 
Canada n'ont été aussi étroite- 
ment associés. 

“Les placements canadiens à 
| Nassau ont atteint un nouveau 
sommet de tous les temps et plus 
| de Canadiens ont visité les îles 
l'hiver dernier tant par affaires 
| que par plaisance que dans trois 
hivers réunis”, dit-il. 


Les octrois aux écoles 
| protestantes appréciés 


QUEBEC — Le secrétaire du 
comité protestant du conseil de 
l'Instruction publique, le Dr W. 
P, Percival, a adressé cette se- 
maine à l’'hon. Omer Côté, se- 
crétaire de la province, une let- 
tre remerciant le gouvernement 
provincial des octrois accordés 
dans le cours de l'année aux 
écoles protestantes de la pro- 
vince. 

L'hon. M. Duplessis, commen- 
tant cette nouvelle, a déclaré 
que la province de Québec s’est 
toujours fait un titre de gloire 
de traiter avec justice et équité 
| les minorités souraises à la ju- 

ridiction de son gouvernement. 


éfute 


les théories de son confrère 


OTTAWA — Les propos du sé- 
nateur Howden sur le contrôle 
jes naissances < \e moyen de 
prévenir l| guerre ont suscité 
d’intère s commentai.es non 
euler s la presse mais 
aussi à ( e Haute, Le sé- 
nateur Davis ut mérite des 
félicit ms pour la manière dont 
| a réfute ies théories ae son con- 
frère I discours du 27 
ma u ord à rappeler | 
e dév t feste par son 

è£ la longues an- 


C1 étalt me- 
a souligné 
proques qu'ils se 
l'autre depuis 
l'années. “Malgré 
d'affection, de poursui- 
yr Davis, je n'ap- 
as les phrases par les- 
réaffirme la 
Malthus ex- 
* sur la po- 


n 


religion 

€ non. 
peg fait appel a 
on. “Mal- 
st s de notre temps, 
dées ont eté 
R ssell, 
‘autres du 
arf acces 
| ffusi de 
Puis il fait une 
guerres des 
décienchées par 


L'histoire et Ja 


n 


naiyst tau<e des 


nogernes 


Napoléon, Frédéric le Grand, Bis- 
mark, l'empereur Guillaume, Paul 
Kruger, Hitler et Staline. Dans 
chaque cas, ce n'est pas le surpeu- 
plement des pays agresseurs qui 
motive le conflit, mais l'ambition 
effrénée et la théorie allemande 
de la géopolitique. 
Commentaire de “Notre Père” 
Le sénateur Davis ajoute à ces 
leçons’ d'histoire un commentaire 


M. le sénateur J. C. Davis 


du “Notre Père” que l'on récite 
au début des sessions du Sénat, 
‘Nous devrions suivre la volonté 
de Dieu qui n'exige certainement 
pas le 
par l'Etat”, dit-il. Puis il écarte 
“une doctrine quelconque de dé- 
sespoir'” qui serait conträire aux 
données de science moderne 
quant à l'alimentation de l'hom- 
me et, en plus, un manque de foi 
en celui à qui l’on adresse cette 
aujourd'hui 


la 


prière: ‘“Donnez-nou 

notre pain quotidien”, “Voici le 
voeu que je formule non seule- 
ment pour nous-mêmes, mais aus- 
si pour nos voisins et pour tous Les 
hommes”, de conciure le sénateur 


Davis, 
Bel exemple 


La courtoisie, 1 l'es 
prit de foi qu'a 1i ainsi 
l'orateur lui font :onneur et re- 
haussent à un moment opportun 


ore dont il 
mple ins- 


le prestige de la 
fait partie. Que 
pire ses collegues! 


La bénédiction urbi et 
orbi le jour de Pâques 


VATICAN — Le pape impartira 


a bénédiction urbi et orbi de la 
Loggia extérieure de St-Pierre, 
le jour de Pâques, à 11 h. gmit. 
(soit à 6 h. hne annonce-t-on 


officiellement 


mitation des naissances | 


p 


RIX: SEPT SOUS 


AU COMPTANT 


IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE FLAN 


La redistribution de la carte 
électorale suscitera un vif débat 


. ñ : . 

| Les provinces de l'Ouest perdraient plusieurs 
OTTAWA — La redistribution | disparaître l'opposition entière de 

de la carte électorale en vue de | ces députés. 

la représentation des provinces En vertu de la constitution ca- 


aux Communes, sujet qui donne 
| toujours lieu à de vives controver- 
|ses, soulèvera probablement le 
kplus vif débat de la présente ses- 
sion fédérale. 

| Les députés de l’ouest sont par- 
ticulièrement irrités par la me- 


| nace de la perte de plusieurs siè- | 


Une 
a atténuer 


motion ministérielle vi- 
le sort réservé 


| ges 
sant 


à la Saskatchewan a été bien ac- | 


cueillie, mais elle n'a pas fait 


la carte électorale fé- 


nadienne, 


déralé doit être revisée tous les 
10 ans d'après les chiffres du der- 
njer recens2ment 


| Modifications prévues 


D'après le recensement de 1951 
et la formule de répartition pre- 
vue par l’Acte de l'Amérique bri- 
tannique du Nord, la Saskatche- 
|wan perdrait cinq de ses 20 siè- 
ges, tandis que le Manitoba en 
perdrait deux sur 16 et la Nou- 


Le coût de la vie a baissé de 
1.7 durant le mois de février 


OTTAWA L'indice 
de la vie a baissé de 1.7 
cours de février pour 
190.8 à 189.1. C'est ce 
| d'annoncer l'office de la statisti- 
que. L'indice avait atteint son 
{point le plus élevé en décembre 
|dernier, à 191.5 points. 

Ce deuxième déclin consécutif 
dans le barème des prix, fondé 
|sur ceux de 1935-1939 et établis à 
100, résulte en majgure partie 
d'une baisse des prix de la vian- 
de 
C'est la baisse la plus importan- 
enregistrée depuis décembre 


du coût 
point au 
passer de 
que vient 


te 


11942, alors que l'indice accusa un | 


{fléchissement identique de 17 
point. Le déclin de février a suivi 
une baisse de .7 point en janvier. 


tout comme ceux des oeufs, des 
oranges, des choux, des paletots 
et complets d'hommes. Ces dimi- 
Inutions ont été suffisantes pour 
|contre-balancer les augmentations 
inotées dans le prix du loyer, du 
mobilier, de la quincaillerie, du ta- 
rif du téléphone dans l’est du pays, 
le charbon, les services sanitaires, 


théâtres. 
. Le déclin de février se compare 
jusqu'à un certain degré à la bais- 


mai 1921. 
| Parmi les sous-catégories qui 
servent à la fixation de l'indice, 


le prix des vivres fléchit pour le 
|deuxième mois consécutif, passant 
de 248.1 à 241.7, Au mois d’octo- 
bre cet indice était de 250.2. 
Les loyers accusent une hausse, 
|passant de 144.8 à 146.3, Le <om- 
bustible et l'électricité accusent 
légalement une augmentation de 
1.3 point. Les prix du vêtement 
ont enregistré un recul de 1.8 
point, tandis que ceux du mobilier 


Les prix de la viande ont fléchi| 


les journaux et les admissions aux | 


|se de 4.2 points enregistrée en | 


ont augmenté de dixièmes 
l'un point. 

Depuis le mt l'août 
dice du coût de la vie 
de 87.6 pour-cent 

Récemment, le trés hon. M 
C. D. Howe a laissé entendre 
qu'une nouvelle baisse de l'indice 
aura lieu pour mars. 


sept 


1939, l'in- 
a grimpé 


Le parti CCF est opposé 
aux octrois aux 


écoles catholiques 


VANCOUVER — Le parti CCF 
de la Colombie Britannique a 
annoncé qu'il s’opposait à ce que 
les écoles indépendantes reçoivent 
des fonds publics, 

Le conseil provincial CCF a 
| déclaré qu'il était aussi opposé à 
ce que les écoles catholiques fas- 
[sent partie du système des éco- 
les publiques 

Les catholiques de la Colombie 
ont lancé une campagne il y a 
plusieurs mois pour que leurs 
écoles soient partiellement incor- 


condition que certaines 
ties” soient établies, 


“Nous ne croyons pas que cet- 
ite question devrait en devenir 
une de caractère électoral, a dé- 
claré le chef CCF, Harold Winch, 
mais nous croyons qu'il n'est que 
juste de laisser savoir aux élec- 
teurs notre point de vue”. 

Les écoles catholiques en Co- 
lombie ne reçoivent pas actuel- 
lement d'aide provinciale, excep- 
tion faite de livres gratuits et, 
dans certains centres, de soins 
dentaires et médicaux gratuits 
pour les élèves. 


“garan- 


porées aux écoles publiques, à la | 


sièges électoraux. 


n 


ir 12. C'est la 


Britanniq 


velle-Ecosse 
Colombie 
gnerait le p 
Québec et On 
deux sièges de 
provinces, aucun 

Un projet de loi en ce s ” 
été présenté aux Comm 
lu en première lecture, le 1 
Le premier ministre, le très } 
Louis St-Laurent, a été 
|rain du projet 
|gnant que la revision i 
électorale est imposée par la « 
titution et non par le 
ment 

Des plans 
mation d'un 
re, composé de rep 
tous les partis 
cette question 

Intervention demandee 
par la Saskatchewan 


pius et t au 


1e \, en sou 


preévoyalent A 
comité parlement 


et charge a eludier 


Les députés de la Saskate 
wan, mettant de côté leur \ff 
liations politiques, se sont 
unis pour réclamer une interver 


tion afin d'empêcher que leur pro 
vince soit privée de 25 pour-cent 
de ses sièges aux Commune 

Le vendredi 4 avril, le pre 
ministre a fait inscrire à l'ord 
du jour une résolution recommat 


| dant au comité de considérer si 
lun changement ïe devrait pas 
être apporté au projet de afin 
| “qu'aucune province ne puisse 
lêtre privée de plus de 15 pou 

cent de sa représentation lors 
d'une seule revision de la carte 


électorale”. Il a aussi proposé que 
le comité étudie l'opportunité de 


diviser en deux circonscriptions 
[celle du Yukon-Mackenzie, ac- 
|tuellement représentée par un 


seul député. 

Toutefois, l'approbation de ces 
recommandations exigera une mo- 
| dification de la constitution 
nadienne et entrainera l'augmen- 
[tation du nombre de sièges de 
|262 à 265. 

La répartition des sièges 
Île nombre de représentants 
|tuels, deviendrait alors la 
vante: 

Alberta, 17 (17); Colombie Bri- 


Cca- 


avee 
AC- 
sui- 


|tannique, 22 (17); Manitoba, 14 
| (16); Nouveau-Brunswick, 10 
(10): Terre-Neuve, 7 (7); Nou- 


velle-Ecosse, 12 (13); Ontario, 85 
(83): Ile, du Prince-Edouard, 4 
(4): Québec, 75 (73); Saskatche- 
wan, 17 (20); Yukon-Mackenzie, 
2 (1); total: 265. 

Rien ne laisse prévoir actuelle. 
ment à quelle date précise cette 
question de la revision de la car- 
te électorale reviendra à l'ordre 
du jour aux Communes, mais plu- 
sieurs députés affirment que ce 
ne sera qu'au retour du congé de 
Pâques. La Chambre ajournera 
ses séances du 9 au 21 avril. 


Un conseil régional permanent 
de l'A.J.C. est formé à Québec 


| QUEBEC — Un Conseil régional 
| permanent de l'Association de la 
Jeunesse canadienne-française (A. 
|J.C.) vient d'être fondé dans la 
| vieille capitale, L'Adg.C. n'est que 
|l'abréviation du mouvement con- 
|nu sous le nom de “Association ca- 
tholique de la Jeunesse canadien- 
ine-française” (A.C.J.C:). 

Cette louable initiative a été 
prise au cours d’une réunion de 50 
jeunes gens de Québec, de Lévis, 
|de Loretteville, du Pont-Rouge et 
d'ailleurs tenue au Cercle des étu- 
diants de la rue Couillard. Le pré- 
sident élu est M. Charles Letel- 
{lier de St-Just, étudiant en Droit 
|de l'Université Laval. 


Sympusium à Montréal 


Au cours de l'assemblée, les 
|membres ont répondu favorable- 
(Legault, de Montréal, président 
ldu Conseil suprême de l’AJ.C. 


|de participer à un symposium sur | 
ce mouvement dans la métropole. | 


|Le 20 avril a été fixé comme date 
là peu près définitive de l'événe- 
|ment. 

Dans son allocution, M. Legault 
la parlé des progrès accomplis de- 
{puis que l’on a commencé à faire 
{connaître l'A.C.J.C, sous une for- 
[mule nouvelle et un nom modifié. 
Le secrétaire du mouvement, 
{M. Guy Pinsonnault, é.e.d., a dé- 
|claré que l’on espère grouper l’an 
prochain de 20 à 25 cercles actifs 
et sérieux dans la région de Qué- 
bec. Notons que l'AJ.C. garde le 
double cadre de l'AC.J. d’au- 
trefois, des cercles collégiaux et 
des cercles paroissiaux. 


Le Dr L.-P, Roy 
Dans une brève causerie qui dé- 
buta par le rappel d'incidents co- 
miques survenus au cours de 
grandes célébrations acéjistes, le 


Dr Louis-Philippe Roy explique | 


pourquoi l’ancienne A.C.J.C.; dont 
il fut membre de 1917 à 1936, avait 
été fondée, en 1904. 

Les fondateurs ecclésiastiques 
et laïcs désiraient réagir contre 
la torpeur de la jeunesse engour- 
die par l'esprit de parti. On vou- 
ait grouper les jeunes et les for- 
mer à l'apostolat, à l'action socia- 
le et nationale. 

Les espoirs que l'Eglise et la 
patrie avaient en l'A.C.J.C, se réa- 
lisèrent. Vingt-cinqg ans après, 
l'association comptait plus de 150 
cercles disséminés dans sept des 


Le dollar canadien fera 
épargner les intérêts 


OTTAWA — M. A. H, Ritchie, 
directeur municipal des finances, 


a déclaré que la cité d'Ottawa 
épargnera plus de $13,000 le pre- 
Lg ] et pre ain, lors du paie- ; 


sur les 


bliga- 

ion marché new- 

yorkais, par suite de la hausse du 
lollar canadien par rapport à son 
llegue americain. 


s ér le 


|ment à l'invitation de M. Gaétan | 


[neuf provinces, Il suffit de jeter 
un coup d'oeil sur le monde. des 
loeuvres patriotiques, des oeuvres 
[sociales et des oeuvres catholi- 
|ques, pour constater qu'elles fu- 
rent et sont encore animées par 
des chefs formés à l'école acéjiste. 
Pour former des patriotes 

Le conférencier 
[avait déjà dit au dernier congrès 
ide la Langue française au sujet 
Ides groupements politiques de 


WINNIPEG — Les gardes-chas- 
se de la province sont des modèles 
de prudence, d’après le rapport 
présenté à la Chambre le jeudi a- 
près-midi 3 avril, quelques heures 
avant la fin de la session couran- 
Îte. L'enquête de MM. Malaher et 
{Shortinguis rejeta carrément les 
| accusations de ceux qui trouvaient 
ique le zèle desdits gardes-chasse 
létait exagéré. Ces serviteurs du 
gouvernement, en effet, semblent 
exemplifier à la perfection la po- 
litique même du parti au pouvoir, 
c'est-à-dire agir avec sobriété, 
|bon sens et lenteur, en évitant 
Isoigneusement tout ce qui peut 
soulever trop brutalement l'inté- 


tateurs font observer, à ce sujet, 
que, par exemple, si un membre 
de la législature essaie d'abattre 
du gibier 
{gentiment détourner de son ob- 


| 


| 


| 
| 
| 
| 


Les “Jeunes Franco-Manitoba 
iée d'organiser, du 


eu ! neEureuse 
patr 


voit sur cette photo une partie de 


vitalité du fait français au Manitoba. (Voir rapport en pag 


répéta ce qu'il! 


|{rêt du contribuable, Les commen: | 


otique en vue du prochain congrès de la Lans 


jeunesse, Ces groupements sont 
utiles aux partis et sont légitimes, 
mais on ne peut compter sur leur 
désintéressement pour former des 
apôtres laïcs ou Le patriotes ca 
pables de placer les grande 
ses plus haut que le drapeau du 
parti 


; CAU- 


On remarquait à la deuxième 
|lassemblée M. l'abbé Paul-Emile 
Gosselin, secrétaire permanent de 
la Survivance française, 


| La semaine à la Chambre 


| (Spécial à ‘‘’Lo Liberté et le Patriote''} 


jectif par un sous-amendement 
gouvernemental. Le membre in 
tempestif garde son fusil mais on 


lui enlève ses cartouches . . . 
Ainsi se poursuit une session 
routinière qui approuve 90 bills 


d'importance mineure dans l'his- 
toire de la province. Les journa- 
listes, avides d'en-têtes sensation- 
nels, doivent se contenter de sou 


ligner le budget de $49,099,606 
qui, sans hausse de taxes, dispo 
sera des revenus de la province 
à l'avantage des routes, des éco- 
les, des allocations maternelles, 
des salariés civils, des hôpitaux 
et des indigents malades, tout cela 
en conservant un surplus de $490.- 
000. Cependant, les entreprises 


publiques d'électricité et du télé- 
| phone occasionneraient des prêts 
| de $19,000,000 pour augmentation 


hors saison, il se voit | de services. La province continue 


(Suite à la neuvième page) 


ins” du collège de 5 


30 mars au 2 avri 


l'un des kiosques qui z 
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Exclusit à ‘’Le Liberté et le Patriote” 
par Jacques LEMOYNE 


D 


hens de 


Ls Red Wings 


affrontent les Cana 


résl où les Bruins Ge Boston 

ront les * 

A coupe 

a vieu 

natoires 

Et si le 

gne, pe 

déçu. Detroit voir m- 
rté le champion de la ligue 

Ketionale au cou l'une saison 

de 70 joute st débarrasse des 

Maple Læafs de Toronto en un 

temps record 11 rrait proba- 

blemaent faire la bme chose avec 

les Canadiens ou les Bruins 
L'instructeur Tommy Ivan a 

été agrtabDiement rpris 

tenue de ses pro s 1") 


Maple Læafs et 


du beau travai 
hucx et j € L e 
1 fut le vna 1 " 
né les Red Wings. Au 1 
a autant 1e que ff ti- 
ans tout prot ement el piu 
eurs expert rment que dans 
s deétaus neore le € 
ans ave ju i] omp 
ter le plus Ton + Go , . 
en directeu Û Arnéricains de 
New-York B k Ha 
Chicag 4 n ] 
réal et | 1e r 1! 
Nationale ijou ru en cet 
te théorie, et quar | à gagné 
es éné eme avec 


ia coupe 


Dr Jacob 


DENTISTE 
et Associes 


2e étage, édifice Time 
Angle Portage et Hargrove 
Téléphone 928 319 — Winnipeg 


Bureou à Brandon 
Éditice Security, 10e rue 


Examen de la vue 


JAMES SHAEN LTD. 
M. N. LECKER 
Optométriste et Opticien 
Tél. 927 850 — 926 749 


ème étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Bureau ouvert toute le journée 


le samedi. — Fermé le mercredi 
‘1h pm 


des joueurs d'expériente. Conny 
£ the lui, qui a toujours eu cu 
|succés avec ses recrues, doit se 


demander aujourd'hui si ces fa- 
meux joueurs de #$100,000 qu'il 
|a fait graduer à la veille des éli- 
minatoires et q alaient plus 


Es 


les recrues des Canadiens, à 
on dire, lui ont porté chance 
Ce sera ére fois que les 
Leafs n'ont pas beaucoup de suc 
cés ave leurs jeunes joueurs 
Quant aux Red Wings, leur club! 
est un beau mélañge de, vétérans 
et de jeunes joueurs et come 
les deux clans tiennent bon il 
n'y a pas de raison pour qu'ils 
ne gagnent pas le championnat de 
la ligue. Evidemment, il faut tou- 
jours tenir compte du fait que | 


leurs adversaires probables jouent 
eux aussi dans la même ligue et 


que dans une courte série, tout 
peut arrive Mai in victoire 
bien mérité fix sem 
ble plus certaine qu'une défaite 
à l'heure actuelle 
La lutte! 

A « 0 le 

1e es 

id, € 
A ie 
ju Sud 

ersen 
le pe 
yens pc 
bats de lutte! Winnipeg, ave 
es foules de 4,000 spectateurs qui 
‘étouffent pour assister à ce vau- 
deville, est à l'heure actuelle 


des “bonnes villes” pour la 
au Canada. Et ceux qui ont i 
vi ce “sport” avec attention ont 
sté à une parade d'’“ertistes” 


ass] 


du matelas qui se comparent fa- | 


vorablement à ce que l'on présen- 
te partout ailleurs en Amérique 
|On s'étonne de ne pas lire plus 
|de comptes rendus de ces spec- 
|tacles dans les journaux; il y a 
| une raison à cela 
A Un “bon spectacle” 

nées '30, la 
trés populaire qui comptait dans 
ses rangs de véritables athlètes 
et non des hommes tout en ven- 
tre qui paradent leur graisse un 
peu partout à travers les cinq 
continents mais dont le souffle 
ne s'allonge pas autant que leur 
|rébertoire de trucs. Mais la lut- 
te, grâce surtout à Jack Pfiefer 
de New-York, a été révolutionnée 
complètement si on peut dire et 
de spectacle sportif que la lutte 
était il y a une vingtaine d'an- 
| nées, elle est devenue un spectacle 
|pur et simple. Mais, pour ceux 
qui aiment la rigolade (et ils sont 
nombreux), le “catch” comme les 


La 


Western 


Savings 


and Loan Association 
x 


Burea 


u-chef 


WINNIPEG 


8h. 


MANITOBA FURNITURE 
COMPANY 


Parade des chansonnettes 


Vos chansons! 


8h. 
lundi, mercredi, vendredi 


Magasin de confiance 
Prix à la portée de toutes les bourses 


vous presente 


05 a.m. à 8h. 20 a.m. 
lundi à samedi 


et 


Vos vedettes! 
05 p.m.à8h. 15 p.m. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


mn faut continuer la 


Radio-Saint-Boniface 


Winaipeg, avril 1952 
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vent tenir en bonne 
physique s'ils veulent “travail- 
ler longtemps. La lutte exige 
des efforts considérables, même 
les deux compères collaborent 
étroitement en voulez 
la preuve deman à un copain 
| de vous 18S autour de la | 
{chambre sans donner de | 
coups $ mBlement 1 vous pous- 
ant ave mains. Faites ce 


la 
tes, et vous verrez dans quel état 


| petit jeu psndänt trois minu- 
vous serez. Et remarquez bien 
que vous ne vous serez pas roulé 
sur le tapis, que vous n'aurez pas 
{tenté des trucs de voltige, et que 
| vous n'aurez pas reçu de taloches 
lou de coups de pied 


n 


venir jusqu’au début des an- | 
lutte était un sport | 


Ce qui attire? 
t-ce qui attire les 
s à un match de lutte? Nous 
[croyons que c'est une réaction 
humaine bien naturelle. 
l'admiration que nous avons tous, 
au fond de nous-mêmes, pour ja 
force brutale. Lorsque le “bon” 
encaisse des coups de 
|te, qu'il est maïmené par son ri- 
| val c'est tout le subconscient des 
| spectateurs qui est violenté. C’est 
| pourquoi, la foule hurle son dé- 
lire quand le “bon” reprend le 


Qu' 


tater 


vais”, qu'il lui fait crier 
C'est un peu de la contrainte de 
[tous les jours que nous impose 
| la civilisation qui a une chance 
| de se 
tenue de toutes les minutes qui 
léclate et comme ce trop plein 
de vapeur ne fera pas de mal à 
| personne le spectateur en pro- 
fite, il rugit, il crie, il souffre 
il se décharge le trop plein 
l'âme en se réjouissant de la 
| défaite du “mauvais” aux mains 
du “bon” avec qui il s'apparente 
immédiatement. C'est sans doute 
| pour cette raison que les spec- 
tateurs à un match de lutte ont 
des réactions si violentes et si 
Que voulez-vous, 
avons tous en nous-mêmes 
de puissance, de triom- 
force qui écrase tout. 
nous ne pouvons le 
ison du fait que 
re en société et 
$ é où le coup de for- 
gagnérait toujours ne serait 
société, mais bien un re- 


r 


spontanées 
nous 
désir 
phe, 


e 
de 
e désir 


pas uné 


paire de Joup. L'homme des ca- 
|vernes n'est pas mort en nous, | 
il ‘ite aux matches de lutte. 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF JEAN BAPTISTE BALEZ, late of 
the Village of Haywood in the Province 
of Manitoba, Farmer, deceased. 


ALL CLAIMS AGAINST the above 
estate must be sent to the undersigned, 
MESSRS. MONNIN, GRAFTON & DE- 


! NISET, No 4-431 Main Street, Winni- 
peg. Manitoba, on or before the 2nd 
day of June, A. D. 1952 


MONNIN., GRAFTON & DENISET, 
Solicitors for Marie Balez, 
Executrix, 
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Northland Fue 


NORTHLAND COAL & ICE CO. LTD. 
“Depuis 25 ans ou service des maisons privées et des industries" 


F. BOISSELLE 
Representont pour 
M-Bonutoce et Norweod 


Téléphone: 201 793 


Charbon et “Coke 
Pour les clients avisés 
Charbon pour foyer automatique, 
$11.05 la tonne et plus 


Bureau et dépôt de charbeat 
Pembina et Warsew, 
Winn:,eg 


Téléphone: 425 921 


Là 


spec- | 


C'est | 


manchet- | 


“laisser aller”. C’est la re-| 


| 


| mes 


| 


dessus, qu'il pourchasse le ‘“mau- | 
grâce. | 


415—S DS 
445—Radio Sacre-Cogur | 
5.00—Nouvelies | 


5.05—{ntermède 9.15—-Heure 
515—-L'Heure de 930—Au 
l'Immaculee Paris 


5.30—Gaieté du ‘tour 


545—Cercle Ouvrier 10.05—L'Heu 


600—Nouvelles 

605—Carrousel de la 1105-00 CA 
er 

625—Chron. sportive MAN 

6.30—Carrouss] de la PARAN CES 
chanson (suite) 1.006—QOuver 


1 00— Nouvelles et preév 
7105—Carnet Social 
710—Avis de décès 
715—Carrousel de la 
chanson (suite) 
7130—Dans la coulisse 
145--Heure du Rosaire | 
8.00—Nouvelles | 
8.05—Intermede 
8.15—Visage du monde 
8.30—A travers le temps 
9.00—Radio-Journal 
9.10—Intermède 


115—Pain 
145—Opéra 
3.30—Chan 
400—Radio 


5.30—Heure 


6.05—Cause 


rythme de 


19.00-Nouvelles 


105—Nouvelles et prev 


5.00—Moments sympho- 
niques 


6.00—-Nouvelles 
6.15--Missions d'Afrique 


6.30—Parlons 
7.00—Nouve 


9% 00— Nouvelles 

9.10—]Inte-mède 
915—-Léo Brodeur | 
9.30—Carte blanche | 

10.00— Nouvelles 

| 1005—L'Heure exquise 

11 00— Nouvelles | 
| 1105—-0 CANADA 


dominicale 


re exquise 


1100— Nouvelles et prév 


NADA! | JEUDI 17 AVRIL | 
12 AVRIL 13%0— Walter Faryon 

| 745—Heure du Rosaire | 
ture | 8.00—Novvelles 


8.05—Intermède | 
Quotidien 815—Un homme et son | 
péché | 
8.30— Vieux albums | 
B45—Nouvelles 
855—]Intermède | 
900—Eureka (Paris) 
9.30—Baptiste et 
Marianne 


françaises 
-Collège | 


religieuse 


rie 


| 10.05— 


musique 1100— Nouvelles et prév | 
elles 1105-O CANADA | 


Chronique 


Vous remarquerez d'ici 
ques semaines que plusieurs émis- 
{sions que nous vous présentons 
depuis les débuts de notre saison 
radiophonique commencent à dis- 
paraître à l'horaire de nos pro- 
grammes., Plusieurs programmes 
de lasSociété Radio-Canada sont 
déjà terminés à Montréal, entre 
autres les programmes de la sé- 
rie Radio-College, et il nous fau- 
dra remplacer ces 
émissions d'ici quel- 
ques semaines. Par- 
mi celles-là, il y a le 
Théâtre de Radio- 
Collège que nous 
vous avons fait en- 
tendre durant les 
mois d'hiver tous 
les dimanches a- 
près-midi” de 4 h, 
à 5 h. Nous savons, 
pour en avoir enten- 
du plusieurs com- 
mentaires, que cette emission à 
été très suivie de nos auditeurs. | 
Il en est de même des program- | 
comme L'Histoire du Ca-| 


LA 


| nada, Initiation à l'Orchestre, Nos 


Politiques, 
l'Homme, 


Institutions 


naissance de L'Actua- 


{lité Scientifique, Géographie Hu- 


| maine et Les Idées en Marche. Il! 
serait certainement très 
sant à la fin de cette saison ra- 
| diophonique d'entendre l'opinion | 
|de nos auditeurs sur ces séries 
| d'émissions afin que nous puis- 
sions à notre tour transmettre 


quel- | 


La Con-!s 


intéres- | c 


on | 


de CKSB 


es 


opinions directeur du ré- 
seau français qui nous en a fo- 
| vorisé Nous recevrons bientôt 
de nouvelles émissions, pour sub- 
| stituer à celles qui sont disparues, 
| mais il est malheureusement trop 
[tôt pour vous en donner la liste. 
Chante-Clair 
Le premier numéro de la re- 
|vue Chante-Clair pour 1952 est 
{paru cette semaine, Il peut 
{fort bien que quelques membres 
{de la Ligue des Radiophiles 
| n'aient pas reçu leur Chante- 
Clair au momerit où ils liront ces 
lignes, mais tous toutefois de- 
vraient l'avoir reçu d'ici une sé- 
| maine et nous prions ceux qui sont 
{membres de la Ligue des Radio- 
| philes et qui ne l’auront pas reçu | 


au 


| 
! 


ses. 


se 


| avant le 15 avril de bien vouloir 
[nous en avertir afin que nous| 
puissions vérifier nos listes d’a-| 
bonnés. 
Il reste encore trois émissions 


du programme Eureka, qui seront 
présentées du théâtre “Le Paris” 
les 17 et 24 avril et le ler mai. 
Il est encore temps si vous n'’a- 
vez pas eu la chance d'être choi- 


| 


comme concurrents cette an- 
e, de nous ‘e parvenir vos| 
sujets car il y aura encore cer- 


au moins de 15 à 20 
qui gagneront cette | 
re à biscuits “Five Ro- | 
la théière pour compléter | 
l'ensemble. Done, un dernier ap- 
| pel pour ceux qui s'intéressent à 
ce programme, 


tainement 


| Association d'Education du Manitoba 


Changements au programme d'études 


| 


| 
l 


françaises pour 1952, grades 7 à 12 


| GRADES VII ET VIN | 
“En Veillant” ne sera plus au 
programme. d 
Nous espérons que l'Histoire du 


Manitoba sera publiée pour sep- | 


tembre prochain. 

“L'Epopée Canadienne” de Jean 
Bruchési reste toujours au pro- 
gramme. 
| Grammaire: Manuel ‘Cours de 
langue française”, F.I.C. édition 
|spéciale pour l'Ouest. 

Dictée: (comme en 1951). 

Analyse: (comme en 1951) 

Rédaction: La description, la 
narration, ‘la lettre de nouvelles, 
le bon de commande. 

Lectures supplémentaires: 
volumes par année. 


GRADES IX ET X 


Grammaire: Manuel: Langue 
française. (Cours supérieur) F.1.C 
Cahiers d'exercices pour les éle- 
ves: (au choix). F.I.C.: “Mon : 
voir français”. 7ème année. Deux 
|professeurs: Exercices grammati- 


1 


caux, cahier C. À. de Bray: Gram- | 


maire et exercices. 7ème annét 

Littérature française: Manuel: 
“Comment raconter’ par P. Des- 
ichamps, C.s.v. Grade IX: la 
‘ohrase, le paragraphe, la lettre, la 
|fettre d'affaires. — Grade X: la 


[narration, la description, la lettre 
ide nouvelles, de félicitations. A- 
nalyse littéraire. 

Roman: (au choix) Laure Co- 
Inan “La sève ir r Maxi- 
ne “L'Auberge 
| 


a —— 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal — St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 
Foyers mecaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Récheuds - Chaudronnerie 


Daoust Electric Co. | 


22. rue Provencher St-Boniface 
Représentants locoux 


Lectures supplémentaires: (4 
volumes par année). 
GRADE XI 

Grammaire: Manuel: La lan ue| 
française, cours supérieur, F.IC, 
| Littérature française: Manuel: 
Petite Histoire de la Littérature | 
[française par J. Calvet. 
| Rédaction: Les lettres, 
d'une assemblée, avis de 
tion d'une assembl devoirs 
président, de la secrétaire 
| Etudes littéra Manuel: 


| 


la tenue 
convoca- | 


du 


re 


“Morceaux choisis et Lecture | 
lexpliquée”, par J. Calvet. Li- 
vres de référence 1) Comment 

)1mposer mon deVoir | 
G. Fournier; 2) Styli | 
çaise, par E. Legrand. | 

Drame (au choix): Esther, de| 
Raci Polyeucte, de Corneille; 
Le . de Corneille, 


| Roman: Maria Chapdelaine, de | 
|Louis Hémon | 


| Lectures supplémentaires: (4 
volumes par année) | 
| GRADE XII | 
G ire: M: l: La Lan- 
gue fi aise, € s superieur, | 
F.I.C æ 


Mänuel: 


Littérature I | 
tterature ! 


Petite Histoire 
française, par J. C 
Rédaction: Ck 
un agenda, comme 
rapport d'assemb 
diger un procès-ve 
Etudes littéraires: 
ceaux choisis et Le 
ide J. Calvet. 
| Drame (au choix): La Filie de 
Roland, d'Henri de Bornier; L'Ai- 
glon, d'Edmond Rostand. . 


anc 


dc 


la Li 


t préparer 
rédiger un 
1ent re- 


re expliquée 


Roman: Le Magnificat, de René 
Bazin. 

Lertures supplémentaires: (4 
voiumes par année) 

Vocabulair (Liste pour cha- 


que grade), 


MONTREAL — Le secrétariat 
général de l’université de Mont- | 
réal nous a confirmé avoir reçu 
un rhèque du gouvernement fé- 


déral au montant de $799,155.92, 
ce qui constitue à part des OC- 
trois fédéraux rsés à l'éduca- 


tion supérieure 


[l'hiver les voyageurs ont dû tra-| 


présentant devait, ces jours der- | 


b== de leur contribution artisti- 


! Petites 


l'en continuant d'approcher on dis- 
|tingue- bien vite le dôme de 


| remarquable statue de St-Joseph 
| des 


| vera encore, dominant majestueu- 


s, fut certainement le déborde- 
ment de la rivière Wood qu'il leur 
faut traverser pour se rendre à 
l'émetteur; cette rivière, que tout 


verser à gué, e$t maintenant in- 
franchissable et Gravelbourg se 
voit momentanément isolé. Situa- 
tion déplorable, avouons-le, qui 
ne saurait durer et à laquelle nous 
espérons trouver un palliatif pro- 
chaig. 

Cette inondation a aussi affec- 
té dans son travail le départe- 
ment des Programmes dont un re- 


niers, se rendre à Ponteix pour y 
entendre et enregistrer le choeur 
des jeunes filles du couvent No- 
tre-Dame invité à participer au 
programme d'inauguration. Nous | 
osons croire que nos représentants | 
sauront se reprendre dans un pro- 
che avenir et conseillons aux jeu- 
nes de Ponteix de ne pas perdre 


A propos du programme artis- 


tique que CFRG présentera lors 


de son inauguration, nous nous 
permettons aujourd'hui de pre- 
venir nos lecteurs de l'intention 
des Directeurs de faire venir à 
Gravelbourg, pour la circonstance, 
une organisation artistique recon- 
nue d’un bout à l’autie du pays. 
Nous ne dévoilerons pas mainte 


définitivement choisie la date of- 
ficielle de l'ouverture du poste, 


le nom de ce groupe mais nous | 


pouvons assurer nos lecteurs qu'il 


AVOCAT gt NOTAIRE 


| Editice Banque Canadienne Nationale 


431, rue 


inant, et pas avant que n'ait été | 


est de haute classe et qu'il offrira | 


aux auditeurs de ce jour-là une 
contribution splendide 

En terminant, 1l nous fait plai- 
sir de préciser que les responsa- 
ble. de la construction de nos stu- 
dios ont entrepris, cette semaine, 
de poser, d'abord dans les studios, 


le matériel dont seront recouverts 


Îles planchers. Ce matériel est de | 


espoir et de continuer à travailler |type “marbeleum” de première 
avec enthousiasme à la prépara- |qualité. La couleur en est verte 
|“aqua” et le fond fait de liège. 


Au noviciat de St-Norbert 


Nous nous proposons de don-| 
ner dans ce journal une suite} 
d'articles concernant l'histoire de | 
la communauté de religieuses des | 
Petites Missionnaires de St-Jo-| 
seph, en hommage des services | 
rendus par elles à cette maison 
du noviciat des Oblats de Marie 
Immaculée. 

Le centre de rayonnement des 
Missionnaires de St-Jo- 
seph se trouve à Otterburne; 
c'est là qu'est située leur maison 
générale, pertinemment nommée 
“Maison Nazareth”. Otterburne 
est un village d'environ 65 fa- 
milles, situé lui-même à 30 mil- 
les au sud de Winnipeg, sur la 
rivière au Rat et sur la ligne de 
chemin de fer de St-Pau!, Minn. 
C'est également en ces lieux, à 
quelque distance du village, que 
s'épanouit l'oeuvre du Frère Louis 
Gareau, ertreprise un jour dans 
la désolation de Makinak, sur le 
lac Dauphin. Nous voulons par- 
ler de la Maison St-Joseph, 

La Maison St-Joseph d'Otter- 
burne est un établissement des 
Clercs de St-Viateur: c'est, com- 
me nous le verrons, dans son 
sein que naquirent nos Petites 
Missionnaires de St-Joseph, et 
c'est naturellement là que se re- 
porte l’histoire même-de ces reli- 
gieuses, En voici dgnc un bref ta- 
bleau: bien ava d'y parvenir 
elle nous est signalée par sa che- 
minée d'usine, pointant haut dans 
le ciel et tranchant à l'horizon sur 
l'étendue uniforme du Manitoba; 


la 
maison principale puis le reste 
des bâtiments. À 400 verges en- 
viron de l'entrée, sur le bord de 
la route d'arrivée, se dresse une 


Moissons qui semble rappe- 
ler aimablement que vous entrez 
dans son domaine; on le retrou- 


sement la façade de l'institut et 
surmontant le titre ciselé dans| 
la pierre “Maison St-Joseph”. 


Accueil chaleureux 
L'accueil qui vous est 
là est charmant, tant de la part 
des occupants que de celle de 
la nature. La rivière au Rat qui 
passe tout près de la maison dans | 
son étroite et petite vallée, se| 
pare au printemps de l'épais feuil- | 


réservé | 


|lage de son bocage et répand a-| 


lentour le parfum discret de ses | 
fleurs délicates. De verts gazons | 
| 


soigneusement entretenus tapis-| 
ent les abords de la bâtisse, et 
des parterres de fleurs aux colo-| 
ris variés mettent la dernière ro- 


136, ave Provencher 
St-Boniface, Man. 


Prière de m'envoyer les 
vement au voyage organise 
NOM 
ADRESSE 


Petites Missionnaires de St-Joseph 


te à cet ensemble gai et gracieux, 
Sur le côté, dans le bas-fond de 
la riviére, le regard est attiré 
par une petite chapelle champé- 
tre qui se dissimule humblement 
parmi les arbres et à la suite de 


laquelle s’allonge une file de 
bancs, occupés périodiquement | 
pendant les pélerinages qui se 


font là durant la saison d'été. Par 


ailleurs, de loin en loin, les di-} 
vers bâtiments de la ferme sont | ——-— 


disposés, tenus dans un ordre im- 
peccable. Il y a aussi à quelque 
distance le petit cimetière où re- 


pose, entre autres, le regretté fon- | 
dateur de nos Petites Missionnai- | 


res de St-Joseph, 


Raison d'être 
de la Maison St-Joseph 


Main Winnipeg, Man 


Téléphone 927 348 


Clifford W. Brock 


CR., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de ia ville de St-Boniface 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


648-650 éditice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 928 820 


138, avenue Provencher St-Boniface 


| Dr A.-G. Déndebeutt 


| 
| 


| 


| 


Elle a pour but primordial ce- | 


lui de diffuser et de propager 
la dévotion à S. Joseph et de 
glorifier ce grand saint; pére a- 
doptif de notre Sauveur. C 
dunc une oeuvre 
spirituelle, Elle comprend en ou- 
tre un orphelinat où 75 garçons 
pensionnaires, echelonnés entre 
les grades 8, 9, 10, 11 et 12, pour- 
suivent leurs études. Elle com- 
prend encore une ferme modèle 
d'une grande superficie. 

Le coeur de la maïsen se trou- 
ve en réalité dans les bureaux 
aux fichiers multiples, où sont 
classifiés les noms des membres 


des oeuvres diverses se rattachant | 


à S. Joseph, fondées par le Frère 


Louis Gareau et dont voici l'é- 
numération: 

1) Le culte perpétuel de S 
Joseph qui consiste en ce que 


ce saint soit honoré chaque jour 
de l’année par le plus grand nom- 
bre possible de fidèles. (Tout le 
contrôle en est assuré par cor- 
respondance et il ne part 


pour assurer la relève des 24,000 
familles qui se relayent à la prié- 
re en quelque point du monde) 
2) L'oeuvre des agonisants qui 
consiste à ce que chaque jour soit 
célébrée une messe en l'honneur 
de S. Joseph pour les 150,000 mou- 
rants du monde entier qui sont 


{sur le point de paraître devant 


Dieu le jour même; en outre un 
certain nombre de messes, propor- 
tionné à l'offrande donnée, sont 
dites au cours de l'année 

3) La consécration des enfants 
à saint Joseph. 

4) La consécration des mére 

5) L'assurance des biens de 
terre et contre l'incendie 


la 


Jacques LEHAY, n.0.m.i. 
(a suivre) 


| 3e Congrès de la Langue Française 


Départ de Winnipeg le 16 juin 


gence de Voyages d'Eschambauli 


st 
essentiellement | 


pas | 
moins de 24,000 lettres par année | 


| 
| 


| 


M.D., F.A.C.S. 
CHIRURGIE GOITRE 
Téléphones: Bur. 928 648 

Rés. 201 265 
415, éditice Medical Arts, 


Winnipeg 
Dr E.-T. Etsell 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 


Soins spéciaux — Maladies des reins 
Heures de bureau: 3 h. 4 6h pm 
ou sur rendez-vous 
502, édifice Medical Arts 
Tel.: Bureau: 924 843 Rés: 44 583 
Si l'on ne répond pas, appelez le 
‘Doctor's Registry": 37 109 
Dr E.-J. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, éditice Great Western 
356, rue Main Tei. 924 955 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


141, avenue Provencher 


St-Bonitace — Téléphone 202 850 


Dr G.-M. LaFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
720, rue Sherbrooke 
Téléphone 21 170 


Dr P.-E. LaFlèche 
DENTISTE 
Téléphone 925 064 
906, éditise Boyd WINNIPEG 


Ma G. Létienne 4 


MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 
Tél.:Rés. 201039 - Bur. 934 369 
414, éditice Somerset, Winnipeg 
Téléphones: 

Bureau: 201 927 Rés.: 201 784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Médecine générale 


Dr Roy G. Spink 
DENTISTE 


155, ave Provencher St-Bonitace 


Clinique St-Boniface 


Dr R.-A. Jacques 


(Tel residence 201 364) 


Dr J.-M. Huot 


(Tél: résidence — 201 701) 
Dr C. Lavoie 
(Tél: résidence — 727 380) 
Dr A.-E. Bourgeois, 
DENTISTE 
Centre Médical, - 343, rue Taché 


Médecine générale - chirurgie 
gynécologie - obstétrique et 
maladie des poumons 


Heures de consultation: 
1h 30%6h p.m. 
le samedi: 11 h. à midi. 
Téléphone 204 828 


mar" Henri Guyot 


Médecine - Chirurgie 
Obstétrique et Gynécologie 


Spécialité: 
Maternités et maladies des femmes 


1580, rue Aulneau - St-Boniface, Man 
Téléphone 201 696 
Dr J.-J.-A. Bourgouin 
Malodies Rectules et des Voies 
Génito- Urinaires 
Tél.: Résidence 44 370 Bureau 928 M1] 
301. édifice Medical Arts. Winnipeg 
Heures de bureau. © h à 5 h p.m 
sur entente 
. 
R.-J. Arpin 
s té Vérification 
pôt sur le Revenu 
664, avenue Taché, St-Boniface 
Tél: 2022 — Le soir: 203 9M 
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PAQUES! 


Le Christ est ressuscité! 


C'est la le plus grand évenement de l'histoire du monde. 

C'est la grande réalité dont l'Eglise veut nous rendre 
conscients en ce jour de Pâques. 

Chrétiens, sommes-nous bien convaincus de cette resur- 
rection? Voici ce que les Evangiles racontent: 

Ii y a 2.000 ans, un homme, nommé Jésus, surgit du petit 
peuple juif, dépositaire d'une grande promesse: ll 
messianique, 11 se proclama le Messie, c'est-à-dire le Sau- 
veur promis au pe 
sa mission divine par des miracles innombrables. 

Un jour, il annonça à ses disciples incrédules qu'il serait 
trahi, torturé, mis à mort, mais que le troisieme jour il res- 

L 


susçiterait \ k 
La première partie de la prophétie.se réalisa de maniere 


| Un étranger, qui vient de quit- 
|ter la Chine où il « trente 
ans, ramène à cinq articles le 
| programme du Parti communiste 
chinois: 1) La réforme agraire. 
| Toutes les récoles sont confis- 
quées et leurs p:"priétaires re- 
coivent à peine de quoi vivre, 
2) Les purges politiques Plus de 
deux millions de personnes ont 
| été supprimées; 3) La persécution 
| religieuse. Elle à +iteint son poiri 
culminant avec l'arrestation du 
Nonce apostolique et 


des religieuses; 4) La phase des 


“confessions”, qui devait produire 


| parmi les dirigeants de la pre- 


rop timides; 5) La confiscation 
|de tous les biens meubles et im- 
| meubles Ce dernier coup peut 
être fatal 
ligieuses qui ont réussi jusqu'ici 
à survivre, Leurs maisons expro- 


1 


| 


| ivr 


la promesse | priées, même le ministère réduit | 


1 , : 
qu'elles exercent encore cesse for- 


uple juif et au monde entier. 11 prouva |cément. Sur 94 missionnaires ca-| 


nadiens demeurés en Chine, 25 
[au moins sont prisonniers, dont 
4 évêques: S. Exc. Mgr O'Gara, 
| Passionniste; S. Exc. Mgr Lapier- 
Missions étrangères de 
uébec; S. Exc. Mgr Turner, des 


| 
ire, des 


le procès | 


une nouvelle purge, cette fois | 


miére période, jugés maintenant 


aux communautés re-| 


si atroce que ses disciples consternés perdirent la foi en lui.!Q 
Ils le virent arrété comme imposteur public, puis torturé et | Missions étrangères de Scarboro, 
apparemment impuissant; enfin, expirant sur un ignoble | et S. Exc. Mgr Philippe Côté, S.J. 
échafaud: telle fut l'origine de la croix que nous vénérons. | 

S'ii avait manqué, a sa promesse de résurrection, l'his- Congrès d'éducation 
toire du monde aurait continué sa course à l'abime, au déses- | catholique 


Mais il avait promis qu'apres son supplice il ressusci- | Le Congrès intsraméricain d'E- 
terait ducation catholique, tenu à Rio 
Et de fait, l'Evangile nous le montre surgi de l'empire! de Janeiro en août dernier, a 
des morts, plein de vie, lémis le voeu que sa prochaine 
L'Ange à Madeleine: “Ne craignez point, c'est Jésus de!session ait lieu à Montréal, en 
Nazareth, le crucifié que vous cherchez: il est ressuscité”. 1953. Fondées sur 
Lui-même aux disciples d'Emmaüs: “O insensés et lents|R. P. Fernandez, S.J., recteur de 
à croire tout ce au'ont dit les prophètes! Ne fallait-il pas que | l'université de Bogota, ces assises 
le Christ souffrit ces choses et entrât dans sa gloire?” |de pédagogie chrétienne, ouver- 

Ce jour-là mème, selon saint Luc, il parut au milieu de tes aux éducateurs catholiques 
ses disciples et leur dit: “Paix à vous, c'est moi; ne craignez | des deux Amériques, se sont te- 
point”, Mais eux, troubles et épouvantes, croyaient voir un/|nues d'abord à Bogota, en 1945, 
esprit, Et Jésus: “C'est bien moi; touchez et voyez; un esprit | puis à Buenos Aires (1946), La 
n'a ni chair nios.,." |Paz (1948) et Rio de+Janeiro 

Il disparait; et voila qu'arrivent les deux disciples d'Em- | (1951). En ces deux derniers en- 
maüs, empressés à raconter leur vision du Ressuscité, Mais | droits, un radiomessage du Sou- 
les Onze les préviennent, disant: “Le Seigneur est vraiment | ÿerain Pontife est venu féliciter 
ressuscité et il est apparu à Simon”. et encourager les congressistes. 

Mentionnons rapidement l'incrédulite et la conversion | Le président actuel de la Fédé- 
de Thomas et courons à la grande conclusion: Jésus-Christ | ration catholique est le R. P. Ro- 
est véritablement ressuscité, C'est un fait historique. Un fait | berto Pardo Murcia, S.V.D. 
tellement évident et authentique que tous les apôtres, d'a- 
bord incrédules, sont morts pour attester la vérité de la re- 
surrection du crucifié d'hier. | cn t ; « 

Pascal a pu dire: “Je crois à la véracité de témoins qui | littérature obscène 
meurent pour leur foi”. | De toutes les parties du Cana- 

Et à leur suite des foules innombrables de martyrs — | da s'élèvent des protestations cou- 
étymologiquement, des témoins — versent leur sang pour |tre la vente de publications obscè- 
attester leur croyance à la résurrection du Christ. |nes, la plupart importées des E- 

Chrétiens que nous sommes, sachons, en ce jour, tirer tats-Unis. La Chambre des Com- 
toutes les conclusions de notre foi en la résurrection, munes avait été saisie de cette 

Il est ressuscité comme il l’a dit: il a accompli sa pro-| question l'an dernier, lors du dé- 
messe, réalisé sa parole, Donc, il nous fait croire toutes les |bat sur les “comics”, et le mi- 
paroles qu'il a proférées dans l'Evangile: croire à sa divinité, !nistre de la Justice, M. Gar- 
à la réalité du monde surnaturel, au royaume divin qu’il a si|son, s'était engagé à une stricte 
souvent annoncé, et, pour résumer le tout, à l'origine divine | observation de la loi. Mais il sem- 
de la sainte Eglise catholique à laquelle nous appartenons. |ble bierÿ devant le peu de résul- 

Selon le voeu de l'Eglise, d'abord réjouissons-nous avec tats obtenus, que celle-ci soit in- 
le Christ et pour le Christ de sa victoire sur la mort. |suffisante, De nouveau des pro- 

Ce filial devoir rempli, il nous est bien permis de faire !testations se sont fait entendre à 
un retour sur nous-même. Îla Chambre. Les autorités reli- 

La résurrection de notre Chef est le gage et la garantie |gieuses et civiles d'Ottawa, alar- 
de notre propre résurrection Imées de la situation qui existe 

En instituant la sainte Eucharistie, il nous l'avait pro-|dans la capitale, l'ont vigoureuse- 
mise: “Celui qui mange ma chair et boit mon sang aura la ment dénoncée, Le chef de police 
vie éternelle et je le ressusciterai au dernier jour”. |a répondu qu'il faudrait une cen- 

Quelques jours avant son supplice, il fait sortir du tom- |sure provinciale, comme il en exis- 
beau son ami Lazare. Lazare qui nous préfigure tous. Et il|te.dans Québec où le mal a dimi- 
dit ces paroles qui retentissent à travers les siècles: ‘Je suis |nué depuis son institution. La cen- 
la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, quand même |sure fédérale s'est avérée ineffi- 
il serait mort, vivra, et quiconque vit et croit en moi me |cace. Cette campagne, qui s'étend 
mourra jamais”. maintenant des provinces mariti- 

I1 dit et d'un mot enlève la pierre qui scellait le tom-|mes à celles de l'Ouest, est des 
beau de Lazare et le tombeau de l'humanité. Notre humanité | plus opportunes. Tous les mouve- 
est déclarée immortelle par le pouvoir de la Résurrection | ments de quelque importance de- 
du Christ. | vraient l'appuyer. 

La vie! Ah! la vie! Comme elle nous est précieuse ave |. NN ET TE 
son corps, ses sens, merveille que le monde médical n’a pas Délégué de l'Inde 
fini d'explorer et d'admirer: la vie, avec son intelligence et | au Canada 

Le R. P. Jérôme D'Souza, SJ. 


O1 


Contre la 


ses autres facultés spirituelles: la mémoire, la volonté, le! 
coeur, la sensibilité et leur besoin de durée et de bonheur | 


l'initiative du, 


éternel! C'est cette vie que nous promet le Christ ressuscité. 
Arrière donc notre abjecte peur de la mort: la mort est désor- 
mäis la porte d'entrée dans la vie éternelle, la vraie vie avec 
le Christ. 

Mais nous ne sommes pas des égoistes. Nous voulons la 
vie pour nous-mêmes; nous la voulons aussi pour les autres, 
pour nos frères en humanité. 

Aujourd'hui, comme les disciples d'Emmaüs, nous som- 
mes inquiets pour la vie du monde, Comme eux, beaucoup 
de chrétiens sont tentés de mettre au passé leur foi et de dire: 
“Nous espérions en Lui . .. mais maintenant ses promesses 
sont bien lointaines. Sur toute l'humanité il se fait tard et 
déjà le jour est sur son déclin”. 

Chrétiens, rappelons-nous que l'épreuve est dans les 
plans de la Providence: ‘‘O insensés et lents de coeur à croire 
tout ce qu'ont dit les prophètes! Ne fallait-il pas que le Christ 
souffrit ces choses et entrât dans sa gloire?” 

Dans nos inquiétudes actuelles, revivons notre foi en la 
résurrection du Christ, promesse de notre résurrection et 
principe de vie pour le monde entier 

Et avec les mêmes apôtres, redisons leur prière: “Mane 


un des membres de la commission 
gouvernementale qui prépara les 
|constitutions de l'Inde et l'une 
|des personnalités influentes de 
Ison pays, vient de passer quel- 
ques jours à Montréal, l'hôte de 
[l'Institut Social Populaire. Il re- 
|venait de Paris où il représenta 
|pour la troisième fois l'Inde à 
|YAssemblée des Nations unies. 

| C'est lui qui fut chargé, lors de 
|la messe célébré» à Notre-Dame 
par S. Exc. Mgr Feltin pour l’ou- 


verture de l'Assemblée, de pro-| 


noncer le sermon. Il parla en fran- 
çais et en anglais, deux langues 


{qu'il possède bien. Nommé, il y a | 
trois ans, après son rectorat au| 
collège de Madras, directeur’ du! 


nouvel Institut d'Ordre social éta- 
bli par la Compagnie de Jésus à 


| 
Poona, a voulu, avant de re- 


Lu 


nobiscum'': demeurez avec nous en ce déclin du monde! Que | 
votre résurrection soit l’aurore de notre propre résurrection 
et de la survie de notre pauvre monde! 

Alfred BERNIER, S.J. 


tourner à son poste, se rendre 
icompte des méthodes ernployées 
|au Canada français pour la diffu- 
{sion de la doctrine sociale de l'E- 


du Christ a été la sou 


| La médecine 


leurs sociaux. Ses visites à diver- 


| Passion 


4 
1: } nce la plus lourde que la na-| 
et le crucifiement ture humaine put supporter. Cet- [°° institutions lui ont été des 
|4s "annftranss serait linsionuem plus utiles. 
Piu éminent médecins! t€ souffrance serait logiquement | 
’ suivie de la mort et cette mort > 
talier t réunis à Milan : er ite 
{ ‘à | a ète tres longue et très cruelle, La charité 
pour étudie e problème de la!r : ne ss F CNE 
pe . Le prof Fedele Fadeli, di- en Allemagne 
-TUCLHLXION au ta u- | recteur de la clinique chirurgi- : 

a science médicale” | cale de Fiorénce, parla ensuite de] 1Læ hôpitaux et hospices catho- 
| : Bruno Borghi, rec- | physio-pathologie et de ses!liques allemands soignent actuel- 
eu lue d versité |-rapports avec la Passion du Christ. | lement deux millions de mala- 
de a traité de la bio-| En dernier heu, le professeur des. 80,000 vieillards et infirmes 

& du Christ et dé-| Giovanni Judica Cordiglia traita! sont pris complètement en char- 
| a vie terrestre était! le sujet du tombeau du Christ|ge dans les asiles du Secours ca- 
\armonie avec les de lalet à conservé à Turin. |tho!ique. 
at |. n et i eues Les € usion ce C ngres | de SRE": 
ordre univers M ns nt très favorables à l'authentici. | Le beau, c'est le bon sens qui 
nb Re e . à sgh parle bon français. 
scur ourghi éémontre que la!té du suaire du Christ, | louis VŒEUILLOT. 
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LA LIBERTE ET LE PATR 


Situation qui donne à réfléchir . . . 


Yves Thériault peut devenir 


| J'un de nos meilleurs romanciers 


(Spécial à ‘La Liberté et le Patriote") 


Les amis proches d'Yves Thé- 
riault, et ceux qui l'admirent de 
| loin, sans s'énerver plus que de 
raison, se réjouissent de son der- 
nier succès, C’est aujourd'hui une 


le grand prix de $1,000 au con- 
cours dramatique de Radio-Ca- 
nada, pour une saynète d'une heu- 
lre. L'épreuve n'était pas quelcon- 
œue, puisque 127 personnes, jeu- 
nes et moins jeunes, dont bor 
nombre d'écrivains de métier, 
tinrent à y prendre part. I] l'em- 
porta haut la main avec un sketch, 
comme il est convenu de dire, 
qui s'intitule Le Samaritain. Ce- 
la prouve, une fois de plus, l’imr: 
mense talent de Thériault. Car il 
est peu d'hommes chez nous qui 
aient, autant que lui, le sens de 
{la situation dramatique, et le 
doigté nécessaire pour en tirer 
parti. Peu d'hommes aussi qui 
sachent mieux conduire le dialo- 
gue, l'illustrer d'images simples, 
poétiques, s'inspirant de la terre 
et de la nature. Sans doute a-t-il 


On se corrige de ses défauts, à | 
la condition de s'y mettre, mais | 
|on n'acquiert pas en un tourne- 
{main les qualités qui nous man- 
| quent. Thériault est un écrivain- 


| né, comme en témoignait son pre- | 


| mier recueil, ces Contes pour un), 
homme seul qui donnèrent la 
chair de poule à plus d'un. Dé-| 
jà Thériault écrivait avec vi- 
gueur et nervosité, Déja mani-| 
festait-il aussi sa désinvoliure à 
l'égard de la vraisemblance et, 
ce qui n'est pas moins grave, à| 
l'égard de la syntaxe. Car, s’il! 
a le don des images, il n'est pas | 
le plus sûr de sa langue. Et s'il 
sait de façon intuitive certaines 
choses, il en ignore autant qu'il 
lui est permis d'apprendre. Le | 
malheur, c'est qu’il ne se préoc- 
cupe guère de se réformer. D'un 
ouvrage à l’autre, il retombe dans 
les mêmes trous. 


Sa Fille laide est peut-être, jus- 
qu'ici, son meilleur ouvrage. Un 
roman qui a de l’allant, de la 
vie, d’où la passion n'est pas-ex- | 
clue, mais qu’'alourdit et infir- 
| me la manière de l’auteur, en rai- 
|son d'une assurance qui ca- 
che ses faiblesses. Avec un peu 
d'étude, ou de travail, ou de con- 
sultations aux bons endroits, The- 
riault évitait quelques pièges à 
loups et son roman se classait 
parmi les meilleurs. J'ai dit, dans 
le temps, ce que j'en pensais. Le 
Dompteur d'ours fut une espece 
de gageure. Non pas un roman 
vrai, mais des scènes reliées en- 
semble par un fil assez ténu.| 
| Qu'on se rappelle Une vie, de 
| Maupassant. La comparaison est 
odieuse, mais elle montte le pro-| 
cédé. Maupassant était d'ailleurs 
| meilleur conteur que romancier, 
Ice qu'il prouve par ses livres, 
{Dans les Vendeurs du Temple, 
| Thériault revint au roman et 1l| 
| réussit à un point que peut-être | 

il n'espérait pas. Il sait mettre 
|en scène et raconter. Il a le don 
{Il donna dans la caricature, ce 
|qui n'est pas défendu, mais il 
commit cette erreur de commet- 
| tre certaines personnalités qui 
n'étaient pas du plus chic, quand 
on connaît les dessous, et il vou- 

ne l'étant pas plus que d’au- 
itres, jouer à l'anticlérical 
| dans quelque mesure, au pourfen- 


[l 


| 


| 


Î 


ui, 


vieille nouvelle qu'il lui échoua | 


ses défauts, mais qui n'en a pas? | 


| richira 


deur de curés. Sous cet angle, 
il manqua son coup. Ceux qu'il 
visait riérent avec lui et ne s'in- 
dignèrent pas. Thériault n'avait 
pas l'air convaincu. Il s’amusait 
et l'on s'amusa à sa suite. Son 
livre est, dans l’ensemble, eom- 
{posé de façon solide. Mais il est 
l'écrit avec moins de soin que les 
précédents. Une sorte de style 
journalistique, vif, rapide, à l’em- 
| porte-pièce, exigé en vitesse et 
{qu'on n'a pas le temps de re- 
ilire. Un peu comme un tex- 
te qui n'aurait pas été revu, ni 
travaillé. L'auteur s'aventure en 
passant dans des domaines qu'il 
“ne connaît pas, écrit alors des 
|choses inconcevables. 
| reste Thériault. 
Le 

Cela est bien, dans un sens, 
mais c'est aussi dommage. Car 
l’auteur, se contentant des qua- 
lités que sont leë siennes, ferait 
beaucoup mieux s'il s'inquiétait 
de se meubler l'esprit, d'appren- 
dre ce qu'il ignore, d'étoffer, de 
rester dans l’ordre de la vérité, 
historique, psychologique et so- 
ciale. Programme trop vaste, pen- 
sera-t-on. Non pas. Il s'agit de 
connaître limites, de dé- 
fier un peu de soi-même, de re- 
garder la vie telle qu'elle est, 
non telle qu'on l'imagine, d'étu- 
dier et de s'informer quand il 
y a lieu, de voir le vrai et de 
le montrer, Le jour où Thériault 
se pliera à cette discipline, il s’en- 
d'un équilibre qu'il ne 
soupçonne point. Ce qui ne l'em- 
pêchera pas de rester lui-même. 
Ene d'autres termes, il n'a pas 
le droit d'expérimenter plüs long- 
temps, s’abandonnant au hasard 
de l'inspiration et du moment. 
Il est jeune, travailleur, tenace, 


| 


ses se 


rude jouteur, et les ressources 
Îne lui manquent point. Il sai 
raconter mieux que la plupart 


et le détail dramatique ne lui fait | 


pas défaut, non plus que l’art de 
ménager l'intérêt. Il sait brouiller 
une intrigue et en démêler, quand 
il le faut, les fils conducteurs. 
11! écrit une langue savoureuse, 
quand il s'en donne la peine, une 


langue pleine, ronde,’ sensuelle 
dans le sens honnête du terme, 
débordante de sève et riche de 


métaphores, à la condition qu'il 
ne s'égare pas dans ses règles de 
grammaire. Son expérience de la 
radio, et de la scène, lui donne 
un avantage marqué, non seule- 
ment dans le dialogue, mais dans 
les circoustances où il lui faut 
ramasser une scène en quelques 
traits, pour en tirer l'effet maxi- 


Thériault | 


(OTE 


La Chron 


Correspondant spécisl de 
par André 


Le géné 


Dans les élections prélimi- 
naires du Wisconsin et du Né- 
braska, le sénateur Taft, candi- 
dat républicain, à pris une avan- 
ce notable sur le général Eisen- 
hower, ce qui brouille l'atmos- 
phère. Mais comme la situation 
peut changer d'une semaine à 
l'autre, voire d'un jour à l'autre, 
il serait imprudent de porter un 
jugement sur les chances élec- 
torales de l'un ou l'autre candi- 
dat. 1! est incontestable que le 
général est la figure dominante 
du monde politique américain: 
il lui faudra cependant revenir 
au pays et prendre personnelle- 
ment la direction de la campa- 
gne électorale, s'il veut s'assurer 
la victoire définitive. C'est sans 
doute en pensant au général que 
le Président Truman a décidé de 
se retirer de la course à la pré- 


sidence. Il est tout probable 
qu'il existe une entente, au 
moins tacite, entre les deux 


hommes. Il se joue actuellement 
aux Etats-Unis une partie dont 
l'enjeu est incalculable 

Un rssport optimiste 


Pendant que l'on dépouillait | 


le scrutin du Wisconsin et du 
Nébraska, le général Eisenhower 
a présenté un rapport de 12,000 
mots sur le travail qu'il a accom- 
pli comme chef des armées de 
[l'OTAN. Les nations du Pacte 
Atlantique, a-t-il dit, sont main- 
tenant en mesure de résister à 
une agression éventuelle. Le 


1 


| occidentale, actives ou immédia- 


| tement mobilisables, a presque 
{doublé. Par ailleurs, le général 
In'a pas manqué de faire une dé- 
claration qui visait sans doute 
sa prochaine participation aux 


mé sans embages que les Etats: 
Unis risquent la banqueroute 
s'ils continuent leur aide écono- 
mique énorme à l'Europe. Il se 
peut que le général considère 
que sa tâche est terminée en 
Europe et qu'il peut, en toute 
| sûreté, en confier la continua- 
|tion à un successeur compétent. 
|11 serait donc libre de revenir 
au pays et de diriger personnelle- 
ment sa campagne électorale. 
Staline et la paix 


de journalistes et de postes de 
radio américains. Dans ce mes- 
sage, qui n'a pas passé par les 
chancelleries, Staline a dit 
qu'une guerre mondiale n'était 
pas plus imminente aujourd'hui 
qu'il y a deux ou trois ans. Ila 
ajouté que le temps était venu 
d'unifier l'Allemagne et qu'une 
{conférence des chefs d'Etat des 
grandes puissances pourrait don- 
|ner de bons résultats. Aux Etats- 
lUnis, on s'est montré réticent à 
propos de la déclaration de Sta- 
line, Mais à Londres le marquis 
de Reading, sous-secrétaire par- 


| 
1 


lementaire aux Affaires étran- | 


gères, a dit aux Communes que 
M. Churchill serait prêt à ren- 
{contrer le chef d'Etat commu- 
niste, si une telle rencontre pou- 
|vait donner de bons résultats, 
| Dans les milieux politiques fran- 
çais on a affirmé que les propos 
de Staline ne contenaient rien de 
!neuf, ce qui est exact. La Russie 
[parle de paix et prépare la 
guerre: ne peut-on pas d’ailleurs 
len dire autant des Etats-Unis? 
La crise tunisienne 

La façon sévère dont le gou- 
‘vernement français a tenté de 
| réprimer le soulèvement de l'opi- 
Inion publique en Tunisie, a eu 
| des répercussions mondiales. Une 
douzaine de pays arabes, ou pro- 
arabes, ont porté la question de- 
ivant le Conseil du Pacte de 
l'Atlantique: la France aurait, 
| paraît-il, privé le Bey de Tunis 
de quelques-unes de ses préroga- 
tives constitutionnelles. Par ail- 
leurs, le Maroc s'agite: le Märoc 
espagnol aussi bien que le Ma: 
roc français. Eù Angleterre, on 
|a affirmé que la France, par ses 
lagissements, nuisait' au règle- 
Jon mA pacifique et prompt du pro- 
| blème anglo-égyptien. Il semble 


… internationale 


ral Eisenhower présente un rapport 


nombre des divisions en Europe) 


élections américaines. Il a affir- | 


Alors que les Etats-Unis se | 
préparent à élire un nouveau 
président, le dictateur Staline a | 


fait une déclaration à un groupe | lise’ son programme de défense? | 


ique 


La Liberté et le Forniote” 
LAFLECHE 


optimiste sur 
son travail comme chef de l'OTAN. 


 liennes. M. de Gasperi, par con- 
tre, a prononcé un discours cal- 
ime et ferme au Pariement de 
Rome. Il est évident que l'Occi- 
dent ne peut donner suite aux 
ambitions titistes. L'Occident a 


déjà beaucoup trop fait pour con- | 


solider le régime communiste du 
maréchal Tito: ce régime, dit-on 
| dans des cercles bien informés, 
est faible; il s'’écroulerait à la 
première épreuve sérieuse. Par 
contre, l'Italie s'est considérable- 
ment relevée depuis quelques an- 
nées, en dépit de l'opposition 
d'un puissant parti communiste. 
|Le Pacte de l'Atlantique compte 


1 
1 
| 
| 
| 


| 


l'Italie en cas d'agression com- 
muniste. 


A la Cha 


Correspondant spécial de 


OTTAWA — L'un des grands 
débats de la session vient de dé- 
buter, M. Brooke Claxton, minis- 
tre de la Défense, a fait aux Com- 
munes un long exposé de la poli- 
tique du gouvernement canadién 
|en marge de la défense. 

Il ressort clairement du dis- 


objectifs du Canada en matier: 
de défense restent les mêmes que 
ceux énoncés l'an dernier par lui- 
même. Il s’agit d'abord de la dé- 
fense immédiate du Canada et de 
{l'Amérique du Nord contre toute 
attaque directe; deuxièmement, 
de 
ment souscrit par le Canada dans 
le cadre de la Charte des Nations 
unies, du traité de l'Atlantique- 
{nord ou de tout autre entente des- 
|tinée à assurer la sécurité collec- 
Itive; troisièmement, de l'organi- 
{sation qui nous permet de ren- 
forcer nos effectifs dans une guer- 
[re totale. 

| Quelle est la somme que de- 
|vront verser les contribuables en 
vue de permettre à l'Etat de réa- 


| Au cours de la prochaine année 
fiscale, le _ rnement canadien 
consacrera $2,100,725,000. Ces dé- 
penses énormes représentent 
$329,410,629 de plus que les cré- 
dits votés durant l’année fiscale 
qui se termine à la fin du présent 
mois 

Il peut arriver au cours du pro- 
Ichain exercice financier ce qui 


que le gouvernement soit dans 
l'impossibilité de dépenser toutes 
les sommes votées pour la défen- 
se. Les dépenses ont été moins 


beaucoup sur l’aide militaire de | 


.. des Communes 


“La Liberté et le Patriote" 
par Denys PARE 


Le gouvernement canadien dépensera $2,100,725,000 à la 
défense nationale durant la prochaine année. 


cours du ministre Claxton que les | 


l'exécution de tout engage-| 


s'est produit cette année, à savoir | 


PAGE TROIS 


Christianisme et communisme 


Cela nous amène à dire un 
| mot de !a récente mise en garde 
de l'Osservatore Romano contre 
|le communisme et le marxisme. 
Une dépêche du 2 avril citait 
ces paroles de l'organe officieux 
du Vatican: ‘Le conflit entre ie 
christianisme et le communisme 


in'est ni superficiel ni limité à 
| tel ou tel principe particulier 
[C'est un conflit radical et fon- 


| damental qui provient de visions 
et d'évaluations contraires du 
|monde et de l'humanité. ( } 
|Un chrétien peut parfois croire 
|que l'idéologie communiste est 
[susceptible de modification ou 
d'atténuation au point de se con- 
{cilier avec le baptème, Mais, 
|après les premiers contacts et à 
la suite d'une expérience sérieu- 
| se, tout homme intelligent et sin- 
‘cère ouvrira les yeux et consta- 
|tera la nécessité d'un choix en 
{face de ce conflit irréconciliable 

On sait d’ailleurs que le ler juil- 
|let 1949 l'Eglise à excommunié 
les catholiques qui adhéraient au 


communisme. Cette mesure dis 
ciplinaire est toujours en vi- 
| gueur. 


mbre 


rieures durant la présente ses- 
sion, M. Pearson avait lui aussi 
utilisé le mot infrastructure en 
s'excusæit de le faire, car lui, 1l 
[trouve ce mot plutôt embarras- 
| sant. 

Le Canada en avant 

| Le Canada a été le premier 
pays à remplir ses enga_ements 
|d'ordre militaire en envoyant une 
brigade en Allemagne. Cette bri- 
| gade, elle est entretenue en Al- 
|[lemagne avec les deniers publics 
| versés par les contribuables ca- 
inadiens contrairement aux autres 
|troupes alliées qui se trouvent en 
Allemagne. Le député conserva- 
teur des Trois-Rivières, M. Léon 
Balcer, a soulevé la question au 
cours du débat sur la défense en 
|demandant au ministre des expli- 
{cations à ce sujet. 
| L'entretien de 
| Allemagne coûte chaque joùr plus 
|de $2 par homme. La majeure par- 
tie de cette somme esteversée au 
gouvernement allémand, tandis 
que l’autre va au gouvernement 
britannique. 

Cette dépense n'est qu'une pe- 
|tite partie des dépenses que devra 
|faire le Canada pour le maintien 
d'une brigadé en Europe et l'en- 
Itretien de ses douze escadrilles 
{qui seront probablement station- 
nées én Angleterre, Ainsi, nous 
|paierôns les frais afférents à l'aé 
|roport de North Luffenham que 
Inous occupons actuellement, les 
frais d'entretien et d'approvision- 
nement calculés à tant par tête, 
lainsi que le coût des aménage- 
|ments, de l'entretien et des appro- 
|visionnements relatifs à la base 
| de Langar (Angleterre), où sera 


nos troupes en 


[considérables que l'on prévoyait concentré notre matériel d'avia- 
cette année et cela pour deux rai-|tion et qui servira de base de ra- 
{sons: environ $140 millions pour vitaillement pour notre division 
du matériel non livré n'ont pas aérienne. 

encore été dépensés, tandis qu'il Mais Cela n'explique rue très 
reste encore en caisse $40 millions | peu où iront les $2,100,000,000 que 
pour des entreprises de construc-| le gouvernement demande au par- 


tion qui ne sont pas encore termi- llement de voter cette année. Les 
- [éétaiis des dépenses de la défen- 
sé ne seront mis à jour qu'au cours 
dé l'étude en comité des crédits 
ldu ministère de la Défense. On 
sait qu'un comité spécial de la 
|Chambre fera cette année l'exa- 
Imen de ces dépenses. Les experts 
|du ministère seront ‘convoqués 
devant le comité et le peuple con- 
| naîtra alors le détail de nos extra- 
ordinaires dépenses pour fins de 
la défense. 


nées. 
Les effectifs 

Actuellement, le Canada comp- 
te 95,300 hommes sous les armes, 
Ces effectifs pourraient en cas 
d'urgence être portés à 179,300 
hommes en y ajoutant les troupes 
de réserve active (58,000) et les 
officiers et les soldats qui sont re- 


| 


tournés après la dernière guerre 


mondiale à l'état civil pour y de- 
meurer. 

Depuis la guerrr de Corée, nos 
effectifs militaires sont passés de 
47,000 à 95,300, soit une augmen- 
{tation de 100 pour-cent en l'espa- 
|ce de vingt mois. Au cours de cet- 
Îte période, nous avons augmenté 
|le nombre des officiers qui, d'un 
|total de 7,000, a passé à ’3,470, 

Bien que le recrutement se soit 
poursuivi à un rythme plus accé- 
léré depuis l'affaire coréenne, ce- 
la ne signifie pas que les services 
[armés ont tous les hommes dont 
lils ont besoin. 11 y à, en effet, pé- 


S. François-Xavier 

“Durant toute sa carrière a- 
| postolique, François-Xavier 

joué avec les-miracles, il a com 
|mandé à la vie et à la mort, et 
lelles lui ont obéi. Néanmoins, 
il est un miracle supérieur à tous, 
c'est celui qui se passait dans 
l'âme de l'apôtre. En effet, hu- 
mainement parlant, comment con- 
cevoir qu'un homme menant une 
vie si dénuée et si misérable, li- 
|vré à toutes les souffrances de 


a 


| 
| 
| 
| 
| 


{mum. Yves Thériault peut deve- | bien que 

nir l'un de nos meilleurs roman- | faire preuve d'un sens plus aigu | 

ciers. A lui de le vouloir. (de solidarité avec la . France. 
L'ILLETTRE. | Lors des incidents de Suez et du 


Caire, la France a appuyé l'An- 
gleterre: pourquoi celle-ci 
[peut-elle agir de la même ma- 
|nière? 11 est de plus en plus évi- 
|dent que la Grande-Bretagne 
tente de saper, à son profit, l'in- 
| fluence française en Afrique du 
! Nord. 


Lettre au Rédacteur 


Monsieur le directeur, 

Je vous félicite pour le beau 
travail aecompli par votre jour- 
nai tant dans le domiaine patrio- 
tique que religieux. Spéciale- 
ment votre page “Tous Respon- 
sables” mérite une haute men- 
tion, Chaque semaine, j'attends 
avec intérêt votre hebdomadai- 
re que je parcours entièrement 
en découpant de nombreux ar- 
ticles de fond. 

Avec mes hommages, 

Un prêtre, professeur 
dans un séminaire 
de Québec. 


| Incidents à Trieste 

| Des étudiants italiens ont créé 
des incidents à Trieste, sous con- 
|trôle international, et dans plu- 
|sieurs villes de l'Italie. On sait 
| que la Yougoslavie et l'Italie ont 
Itoutes deux des vues sur cette 
grande ville de l'Adriatique. Le 
maréchal Tito a tout de suite 
|prononcé un discours incendiai- 
ire contre les réclamations ita- 


l'Angleterre devrait | 


ne | 


nurie de médecins, d'ingénieurs,||a pauvreté et de l'abandon, ne 
id'officiers subalternes, de m&n-|puisse pas être malheureux, et 
|bres d'équipages aériens et d'ou-| cependant c'était le contraire qui 
ét spécialisés. | existait. Nous n'avons qu'à feuil- 

Sur des mots leter sa correspondance pour voir 
Contrairement au ministre des|combien son âme était joyeuse 


Affaires extérieures, M. Siaxton het, dans toutes ses tribulations, 
Isoutient que l'emploi des mots!comme ji! exultait d'allégre 
“infrastructure et superstructure” | Par sa vie d'union à Dieu, par 


lest fort açproprié pour désigrer|son perfait oubli de soi-même, 
[certaines parties de l'organisation | Xavier a trouvé léger ce qui était 
militaire des pays alliés. Il a don- | pesant, il a trouvé aisé ce qui 
né Le sens du mot infrastructure] était difficile. Ce fut là le grand 
en français: l'infrastructure com- | secret de son bonheur, de ses con- 
iprend les remblais et les tran- tinuelles délices”. Ces lignes sont 


|chées, les ponts, les viadues, les|la collection de lJl'oeuvre des 
|souterrains, les passages à niveau | Tracts. On la lira avec fruit en 
et les clôtures, tandis que la voie cette année du IVéme centenai- 
jet ses accessoires, les gares etlre de la mort du grand apôtre mis- 
|stations et les signaux font partie | sionnajre (10 sous 4 Editions 
|de la superstrueture. En ouvrant! Bellarmin, 8100, boulevard Ste 


lle débat sur les Affaires exté-| Laurent, Montréal). 


PAGE QUATRE 


Assemblée annuelle de la 
Société St-Jean-Baptiste 


Langue française | inaugurée par 


à | 
Plus d'une trentaine de mem- Sous-comite du <amp otre | 
bres se réunirent À la salle Ju-! Dame pour lequel il faudrait fai- 
binville immédistement aprés l4!re pius 
cure de la retraite dimanche 1 emercia l'auménier et tous 
dernier. pour l'assemblée annuel- | les officiers de leur collaboration. | 
le, 5. Exe Mer G. Cabana était Comités | 
| 
présent Publicité: M. Léon Bruyére of- 
Bienvenue s ‘it ses remerciements à La Li- 
( : acsemt L : 
a Po den Be Lane Ps berté et le Patriote, ainsi qu'à no- 
M. le président Arthu ane ROU-+ + poste CKSB, po” leur bien- 
haita ls bienvenue à Son Exce cillante rollaboration q nous 
lence ef u) exprime COM er a permis de mettre en évidence 
nous étions honorés par #4 Pré-|},, entreprises de la société 
senre Bonnes relations: M. Théobaid | 
Presnepen d'une adresse Hébert fit part de sa satisfaction | 
A cation prochain dé-!4u sucrés de la grande reception 
sart de Son Puce ience M. Léon | sux membres de la législature 
Ruvé e ai vf se 7 ei au ! pro "1 e et aux nee d'at-! È % 
nom de la Société St-Jean-Bap-! aires suggére que la socièté | pe r y eYr 
tiste, exprimant notre regret de | reprenne au cours de l'été ses Denise Dupuis, âgée de 14 ans, 
on d rt et notre appréciation | visit nés r fille de M. et Mme Joseph Dupuis, 
con 1epa er 1! e ap! L n “iles aux centres 1! 
de la bienveillance et de l'intérêt Recrutement: M io Lan-!de 151, rue Horace, St-Bonifsce, 
qu'elle à toujours portés à notre | thier insiste sur l'importance d'in- | Vient de se distinguer au Festival 
société durant son séjour à St-!viter tous les Canadiens français de musique à Winnipeg. Elle prit 
Boniface à joindre notre société nationale part au concours e Sonates et 
’ a 77 ré jouer our |# Ciassa première. Elie interpreéta 
Réponse de Ben Encstenes qui a un grand rôle a jou sh \a Sonate no 20 en fa majeur de 
Sn Excellence épona ave e plus grand bien des tres Je UNS TE Le r, 
émotion, et nous dit comment æe1le M Bruvére ajoute que les ar- Haydn Ce succès l'autorisa à con- 
A vou) liaborer à la conset- |chives de notre société révelent |COUTir pour le Juni Musica 
ation de notre langue en secon mportance que nos d noiers Ciub Trophy ; 
dant euvre admirable de. l'As- | sccordaient à la Société St-Jean- | - de en 7 w DR Ms ne 
sociation d'Education et le trava Baptiste; nos hommes publics nos nier Concou Pme eu ronneu 
pratique e la S té St-Jean te qe és (a lent un de. |de prendre p: au programme fi- 
Baptiste et en er wseant sor À avvarter de mettre !nal du Festival. lundi soir, à ‘Au- 
clergé à faire de mèêèr Elle r ’ tie P" nfinenré à ditorium de Winnipeg. Nos sin 
a te ave cgre et ous àss ser e de x pe ” e commune ceres fe tat à 
e de son et de M bbé Léo Bla éeta Mile Dupu cor de 
Me Excellen nônie dit q ne enquête sur sis au Départe og Pac musica 
3 titut Ci e St 2e 
Reppeges e travail patriotique Manito- |! 1RELIEUE et 1e ph. 
Le préside résenta un rap-!'ba révéler: des 'nstatat ons | ——— EE 
nort des diverses activités de nsolant y a des |Cours sur les 
f 
société à s de l'année der- | sations + pinmiadhenns plu- Aspects Infirmiers 
niere seurs air 
Grande célébration de la Rapport linsncier de la Défense Civile 
citété St-Jean-Baptste M. Georges Hébert, secrétaire Un cours sur “les Aspects In 
Soirée de famille trésorier, présenta le b nan- |firmiers dé la Déterise Civile’ 
Réception aux F ementair£s  cijer, Le total des recettes à été sera donné aux Infirmiéres Di- 
L ! l'affaire le 5203961 et le dépense de |plômées de St-Bom‘ace et Nor- 
Démarches pour #s assure in€ | $2,344.40, La société a encore la wood, commençant le 29 avril 
représt »n dans e cabinet mime de 5472.78 à son crédit Ce cou sera donné un soir 
‘ noia * : ar ceris 4 | r 
tat : C â C Cercle Ouvrier par naine par le personnel Ge 
Rep sentation au Grand Con Une motion d'appréciation au l'Unité Sanitaire de St-Boniface 
ati 
seil des organisations et au CO-|R,cle Ouvrier pour la coopéra- | et durera 6 semaines 
mité du éme Congrès de la Lan ’ 2 . : Toutes 1! Infirmièr Divlé- 
> tion accr ée à l'occasion de la vute les n£ir mi es 1pi 
gue française réception aux parlementaires en | mées désireuses de cuivre ce cours 
mettant ses salles à notre entière sont priées de donner leur nom à | 
disposition fut adoptée unanime- | l'Unité : mr Le À St-Bomiface,| 
tu our obte- 
[11 ment ituee à 2 rue lac é 
"PEA SOUP HOUSE c land nir de plus amples informations, 
q ‘ : ver arr on peut téléphoner à 201 186 pen- 
Notre-Dume et Tach En terminant le président fit j 
st-Boniface nt soie 1 espère | dant les heures de bureau d'ici le 
Repas complets connaitre un p 1 qu il P 28 avri 
Sioaks - Chops - Nips - Hot Dogs era réalisé par le nouveau bu- | | 
Fiah and Chips (pour emporter) reau de direction 
Notre spécialité: La soupe aux pois Organiser une reu pe on d 
Téléphone 201 258 hommes d'affaires de t-Bon ta- 
ce et des marchands & nos 
| roisses rales afin de Es} 
oir l'achat chez nous 
GEORGES-J. FOREST voir l'achat chez s. 
#ot, édifice Paris Elections 
Représentant de L'assemblée approuva en bloc Comme préparation au 3ème 
Travelers Insurance Co, le se des candidats au bureau | congrès de la 
oyez-le irection soumise par le co- 9 ” & 4 
pour toutes formes d'assurance, mais || °°. 4 n sou pe , (18-24 juin), les jeunes Franco 
surtout pour Assurance d'Hospita- mité de nominations en aJOU- |Manitobains du collège de St-Bo- 
lisation d'indemnisation en eas || tant six noms. L'élection des gE niface ont organisé une exposition 
org v- éd: sy Ne ciers de l'Exécutif se fera à atriotique du 30 mars au 2 avril 
Tel: Bur. 925134; Rés: 201323 || brochaine réunion mens pie Per, ls ont voulu surtout témoigner 
Adresse de ésidence au F. le ind avri es d'Touse à. 
215, rue Kenny, St-Boniface de su lu F [leur admiration et leurs homma 
Rappelez-vous de cette date! ges aux hommes et aux oeuvres 
memeremmmmemmmme | Qui Sont actuellement en pleine 
activité dans l'Ouest canadien. 


MADAME R., GUAY A : Ils ne pouvaient cependant pas 
COIFFEUSE Asselin Motor Service loubtier les _ figures pra qe Ten 
- Réparations de tous genres \nes-français qui dominent ac- 

196, ave Provencher, St-Bonilace 154 ! 
Essence et_ huiles tuellement la scène de l'adminis- 


l'huile 


Service de rechange de pnetts 
Se spécialisent dans les moteurs 


Permanentes à 


tration gouvernementale au Ca- 
cheveux 


Coupe de ÿ PTS ; : 
LA see de plis comprises Diesel de tous genres nada; voila pourquoi au centre de 
(En haut du magasin Soudage À l'électricité |l'exposition se trouvaient deux 
de chaussures J.-A. Guay) de toutes sortes [superbes photos dédicacées aux 


F. ASSELIN, prop. | 


rue Youville, St-Boniface [el êèves du col lège de St-Boniface: 


406 14 


Tél: 01 436 “h Rés: 206 813 ||l'une de l'hon. Louis St-Laurent, 

BARNET LEWIS [premier ministre, et l'autre de 
|l'hon Thibaudeau Rinfret, juge 

CPORTRNTE oPTIEn len chef de la Cour suprême du 


|Canada, 


Coup d'oeil d'ensemble 

| L'ensemble de l'exposition était 
couronné par les photographies 
de nos deux archevéèques actuels, 


A.-P, MAHE 


Peintre, décorateur et tapi 
530, rue Ritchot, St-Boniface 
feléphone 201 282 


OUVRAGE GARANTI 


120, ed. Toronto General Trusts 
Portage et Smith Winnipeg 


Téléphone 931 897 - Heures 9 à 6 


On 


par le 1 français 


TOUT 


Commandes acceptées, soit de la | LL: EE. NN ss. Arthur Béliveau 

ville ou de la campagne let Georges Cabana A l'extrême 

F d Vi |gauche figuraient “les nôtres dans 

e rna n 1Q u [le gouvernement” l'hon. juge 

Depute à la Chambre des Thomas Beaubien et S. H, je juge 

Communes pour la circonscription POUR VOS FOURRURES Alexandre Bernier l'hon Ed- 
de St-Boniface | 


voyez toujours imond Préfontaine, du Manitoba, et 


Adressez vos communications à |l'horf. Lucien Maynard, de l'Alber- 
Ottawa. durant la session du MECKLING FURS Ita; puis nos députés de langtie 
Parlement 148, avenue Provencher française: MM. René Jutras, Fer- 


nand Viau et Edmond Brodeur 
Le panneau suivant illustrait 
l'oeuvre du Cercle Molière et con- 
|sacrait une large moitié à nos 
deux hebdomadaires de l'Ouest: 
(La Liberté et le Patriote et La 
Survivance, 


St-Boniface 
Téléphone 208 182 


Pour vos pâtisseries françaises 
allez toujours à la 


. M. WISEMAN a 8° . On ne pouvait célébrer les 
5 $ Pâtisserie Pelland oeuvres de langue française sans 
Optometriste D PELLAND, prop |consacrer une large place à l'As- 

Téléphone 925 947 161, ave Provancher, $t-Bonitace | sociation d'Education du Manito- 
ba ni oublier “le héros de la cau- 

TELEPHONE 203 319 se française” au Manitoba, M. J.- 

A. Marion. Il fallait réserver de 


l'espace pour nos deux postes de 
iradio déjà en fonction; dans ce 
département, une place d'honneur 
revient à l'archevêque coädjuteur 


LEO'S 
HAROLD M. BLACK 


Optometriste et Opticien 


ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, 


prop. 


Résultat de la rafle du Conseil St- 


LA LIBERTE Er LE PARERIOTE 


Boniface des Chevaliers de Colomb 


ler prix — no 5632, Denise Ga- 
riépy; 2ème — no 12354, Aiphon- 
se Fillion: 3ème — no 13198, R 
M. Long: 4ème — no 2781, Ernest 
Joyal; Séme -—- no 4472, Léo Bo:s- 
sonneault: 6ème —- no 17871, Lar- | 
Pelland: 7ème — no 9171, R 
rook: Bème, 
nand Lafleur: 9ème -— no 15862, 
Henri Beaudry;, 10ème 
13883, S. Paul. 


Les personnes dont les noms]|les personnes qu 


— no 10136, Fer 


NO jliers: de 


l 


jet. M Descôteaux. 
En plus, il y eut 5 prix 
3 prix d'entrée et 16 pr 


de pool 
ix Ge (& 


petite rafle. Les gagnants des prix 
des cinq mains furent: E Mar- 
coux M. Propkopich, Mile Lucil- 


e Mahé, Joseph Mahé 
Les membres du C 
Boniface de l'Ordre des Cheva- 
Colomb tiennent à re- 
mercier bien sincérement toutes 
les ont si cha- 


mseil St. 


suivent gagnérent les 50 prix de | leureusement encouragés à cet- 


notre partie de cartes du 19mars: |te occasion. Nous 


A. Michaud, F. Lambert, 


Grégoire, N. Clairmont, J. Spron- | donateurs de prix 


ken, N, Emond, B. Morin, Mlle 
M. Mähé, F. MeCarthy, Mme S 
Sache, M. L. Caldwell, E. Mar- 
coux, M L. Fitzmarius, M, Car- 
rière, M.-A. Hupé, E.-L. Fortier, 
A. Paul, J, Pierret, 
bert, R. P. Vachon, 
reux, E. McCarthy, 
Laurin, R. Cyr, E. Savoie, A°Go- 
don, B. Loiselle, H. Boisselle, P. 
McCarthy 
meule 


H. Lamou 


j Beaucage, G. Landry, 
A. Paul, M-A. Marius, V. Lam- 
bert, Mme Thomas, Mile I. St- 
Hilaire, Mme E Emond, Mme 
F.-X. Paillé, J. Ayotte, N. Rémit- 
H. Orieux, L. Savoie, H 
Fontaine, J. Donds, A. Leclere 

I Laurir E. Bil odeau, J _Pré-! 


M.-E. Go-! lardville, C.B., St 
|mery 
A. Muille, F,! Electric, 


M. Prakapich, A. De- | 


1 


tenons égale- 

Mile ŸY |ment à remercier les généreux 
Mgr G. Caba- 

na, MM. L. Landry, M. Charrière, 


J. Alarie, R. Teillet, A. 
D. Robidoux, J.-A. Guay, C. Bou- 
langer. L. Sarrasin, E. srosiers, 
Edward Prairie, du Conseil Maii- 
Boniface Crea- 
iewel Brewery, Norwood 

DeLeeuw Lumber, - La- 
frenière et Fils, Swift Canadian 
Phärmacie Paquin, Purity Flour, 
Victor Company. Quincaillerie 
Lanthier, Dussessoy's Food Mar- 
ket, Canada Packers, Chaput Fré 
“es, Supercrete Lid., Chez Huot 
Archibald Drugs, Cusson Lumber, 
Paul Confectionery Bouchard 
Barber Shop, Gene Gauthier Pho- 
to, Avenue Electric, Garage Bi- 
| bea u Frères 


Allaire; 


* Succès des deux récitals 
à l'Institut Collégial 


Les récitals annuels offerts par 
e département musical de l'Insti- 
tut et Collège St-Joseph ont rem- 

un plein succes tant par 
l'auditoire sympathiaue que par | 
la tenue des élèves et l'exécution | 
des morceaux. Une fois de plus, 
pat . professeurs et élèves ont 
eu d'être satisfaits du travail ac- 
npli 
Voici les noms des élèves qui 


prirent part aux programmes! 


ler groupe, 30 mars 


Piano — Denise Parent, Nicole | © 


Collette, Armande Ricard, Denise 
Savoie, Patricia St-Hilaire, Gaeli- 
ne Deimarque, Madeleine Bour- 
Igouin, Rolande Gauthier, Cécile 


Exposition patriotique organisée 
:par les jeunes Franco-Manitobains 


Cette petite exposition avait été 
une causerie tres | 

pratique de l'avocat Louis Deni- | 
set: “Est-ce que ça paie de parler ! 
français au Canada?” Réponse gé- 
nérale: oui, surtout depuis la der- 
nière guerre. 

Le R. P. L. Lafrenière 

Le mercredi soir 2 avril, le R. P 
Léo Lafrenière, O.M.I. rédacteur 
en chef de La Liberté et le Patrio- 
te, s'adressait aux élèves du col- 
lège (section féminine incluse) et 


|leur démontrait la nécessité pour | 


|anglo-saxonne, 


| un “poisson d'avril” 


élu de St-Boniface, S. Exc. Mgr 
106, rue Goulet, Morweod Examen de ls vue chez éurice Blidue. le esiolle | 
Entreprise + Posage de tils Mitchell Copp Ltd. de radio-ouest française 

Réparatior : Festival de la Chan rançaise 
Téléphone: 201 694 Tel. 925 108 rresoc ch 

Portage et Hargrave < L'Institut Collégial St-Joseph 

, ournit deux gloires nationales, 

a isinon internationales: les deux 

2 H Roy, Gabrielle et Louise, Et la 

Hub Service tation COUTURE RADIO visite de l'exposition se termine | 

Toché at ‘rovencher dans le chant, dans la musique: le 


ESSENCE : HUT E- ACCESSOLRES Tout accessoire électrique festival de la Chanson Française, 

NEUS - REPARATION c ni on : Lib: Bd x 
REMORQUAGE Tél. 202 365 106, ave Toubé Ron devenu un événement dans 
l'Mistoire de la langue française 


Service de 24 heures St-Bonitoce 


W. AYALL Propriétaire 
Téléphone: 202 961 


dans l'Ouest, 
On 


vend à termes faciles 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Expediez-rous vos montres 
pour reparations 


159, eve Provencher, St-Bonitace 


Téléphone 201 820 


Rembourrage de meubles, Chestertields 
et chaises, fait sur commande 


réparations exécutées avec soin, à prix moderé 
Satisfaction assurée chez 


ALPHONSE ROBERT 


271, ave Provencher — Tél: 
Résidence — Tél: 208 100 


sim PAUL PAQUIN 


ccidents Agent general Ettets 
ASSURANCES et FINANCES sur automobiles et camions 


Téléphone: Bureeu 925 184 — Résidence 209 494 
Suite 1, 277, avenue Provencher |Boite 58) — ST-BONIFACE, MAN. 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


P, RAIMBAULT, président 


Toutes sortes de matériaux de construction, charbon et bois 
de chauffage, etc, etc. 
Ameublement d'église et boiserie fine, etc 
St-Benitece, Mon. Téléphone 201 283 


Auss! 


Atelier, 201 217 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 


Telephone 202 850 


141, eve Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Incenches 
personnels 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagag 
malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours le ne 201285 
325, avenue Taché Norwood 


1.-J. Robitaille, prop. 


tels que 


à 
| Vif 


nous de rester ‘“Franco-Manito- 
bains”.-Nous nous distinguons de 
nos cousins de France, c'est clair; 


men Guyon, 


Labossière, Linda Lacroix, Rober- 
ta Suarez, Jeanne Grimard, Car- 
Gilberte Beaudin, 
{Claudette Couture, Judith D.1ne- 
trioff, Thérèse Duhamel, Marilyn 
Seipp, Liliane pe 7 Patricia pa: 
derson, Paulette Marion, Jeann 


[Marie Bourgouin, Cécile Déoust, 
Rose-Marie Pauline Gué- 
nette, Aline Bibeau, Cécile Le- 
vasseur, Lorraine Desrochers, Béa- 


| 


| 
| 


| Lucille André, 
Lorraine Poitras, Léonne Desau- | 
Mu- | 


Roberts Muller, Lor- 
rai ne Parent, Danielle Collette, 
[Patr ricia Johnson, Alice Viel, Ce- 
lia Lonergan, Monique Côté 
Violon — Lynne Lonergan, Gi- 
berte Proteau, Doris Despins. 
Au pianc d'accompagnement — 


trice Tellier, 


| Maureen Lonergan, Simone Tabu- 


Jeannine Mousseau, Denise 


| Dupuis. 


2e groupe, 6 avril 


Claudette Duseigne, 
Patricia Asselin, 


Piano 


tels, Agnès DeCruyenaere, 
rielle Tardif, Renée Trudeau, Dia- 
ne Pritchard, Agnès Cyr, Joanne 
de Jong, Vivianne Tardif, Lorrai- 
ne Trudeau, Marie-José André, 
iBernice Poitras, Judith Lowe, 


| Diane Pearce, Marie-Paule Gagné, 


| Hélène Cyr, 
| vette 


| 


Lynette Parent, Y- 
Lorraine Smith, 
Julia Charrière, 
Mary Louise 


Plante, 
Lorraine Legros, 
Sharon Goodman, 


| Devriendt, Marina Sissojew, Char- 


| lotte Duseigne, 


ine 


et même nous ne sommes pas par- | 


faitement identiques aux gens de 
la province de Québec. 
leurs, nous ne pouvons nous payer 
le luxe (si c'est un luxe!) de nous.| 
laisser absorber par la majorité | 
n adoptant ses 
coutumes, usages, langue, etc.; 
nous avons beau faire, nous res- 
tons “français”! Cultivons fière- 
ment l'héritage culturel qui est 
nôtre et soyons fiefs d'être ce que 
nous sommes: des Canadiens fran- 
cais de l'Ouest! Les élèves s'inté- 
ressent vivement à La Liberté et 
le Patriote si on en juge par les 
questions qu'ils posèrent au con- 


férencier à la fin de la soirée. Ils 
sont maintenant plus en mesure 
d'apprécier l'oeuvre et la valeur 


du journal 
trés fiers. 


dont ils étaient déjà 


position patriotique qui avait 
comme premier but d'éveiller l'at- 


| 


Ainsi se clôtura cette petite ex- | 


tention de nos jeunes en vue du | 
3ème-congrès de la Langue fran-. 


çaise qui aura lieu à Québec en 


juin 
A 


Précieux-Sang | l 


Le résultat de la partie de cat- | 
tes du ler avril 1952 ne fut pas 
puisque com- 
mé les autres précédentes elle fut 
également un succès. 

Nous donnons ci-dessous la liste 
des gagnants: ler, R. P. A. Le- 


moine et Mme A. Guichon; 2ème, | 


F, McCarthy et Mme A. Roussin: 
3ème, Mlle I. Bernardin; 4ème, 
Mme Logan et Mme Lemire. Prix 
de pool: Mile I. Bernardin et Mme 
Lemire. Prix d'entrée: M. J. Bois- 
joli. Prix de série (mars): Mme 
N. Rousseau. Prix de consolation: 
Mlle A. Carrière et Mme P. Des- 
lauriers 
Tirage: Mmes G. Boux, N. E- 
mond, À. Mousseau, G. Baddo, P 
Leblanc, A. Logan, A. Guichon, 
F. Léger, M. Ducharme, L. Fon- 
taine, V, Lambert, J, Wright, 
Monnier, J. Lacoste, P. Quenel- 
le, E. Desrosiers, J. Daigneault, 
J. Rodrigue, F. McCarthy, P, St- 
Onge, L. Richard; Mlles E. Jo- 
nes, Deslauriers, E. Lagassé, J, 
Bourdon, L. Boux, A. Pelletier, 
R. P. J. Aiarie. Cette fois, les ga- 
gnants des jambons furent: M 
Arthur Lemay et Mme Paul La- 
voie 
Nous citons et remercions avec 
aisir nos généreux donateurs: 
“ l'abbé Beauregard, Mmes F 
Léger, A. Poirier, A. Cyr, A 
Champagne, J. Daigneault, D 
Ledoyen, A. Bourgeois, G. Boux, 
M. Ducharme, J. Gosselin, L. 
Boux, J. Bourdon, M. Ivory, 
Bibeau, Léo Sarrasin, R. Teill 
A. Pelletier, H. Pelletier, A, Pa 
rière, Jean Senez, pâtiss ie Pel- 
land, Hamilton Grocery, St, Bo- 
niface Hardware, quincaillerie 
DeLeeuw, Serrano Lunch, salon 
de beauté Ida, Belgium Pastry. 
En outre nous remercions bien 
sincérement Mme François Lé- 
ger, qui était en charge de cette 
partie de cartes, ainsi que toutes 
les dames qui favorisèrent par 
eur dévouement cette soirée des 
harmante et réussie, Ajou- 
tons que 58 tables furent occupées 
nomoreux prix stripues 
s remerciements à tous, 


Oo 


p Le 


de 


Marie-Ange Mo- 
reau, Dixie de Jong, Jeannette 
| Bourque, Jocelyne Valmont, Clau- 
dette Fabas, Yvonne Hébert, Dian- 
Ouellette, Jacqueline Sher- 
wood, Yolande Sherwood, Béa- 
trice Bayet, Madeleine Bayet. 
Violon = Patricia d'Avignon, 


|Yvonne Bernier. 
Par ail-, 


Au piano d'accompagnement — 
Amanda d'Avignon, Simone Ta- 
buret. 


+ Le R.P. Henri 
Gonneville, O.M.I..., 


(Suite de la première page) 


oo 
secondaires au Juniorat du Sa- 
cré-Coeur d'Ottawa et à l'Univer- 
sité d'Ottawa. Ayant revêtu l'ha- 
bit des Oblats de Marie Immacu- 
lée en 1900, il prononçait ses pre- 
mieurs voeux de religion au no- 
viciat de Ville La sie. PQ. 

15 août 1901 et ses voeux perpé- 


Le R. P. H. Gonneville, OM, 


septembre de l'année 
suivante, à tawa. Le 10 juin 
1906, à Maniwaki, P.Q. le R. P. 
Gonneville était élevé à la pré-| 
trise. Il remplit par la suite les 
fonctions de vicaire ou économe, 
ou les deux conjointement, à Mat- 
tawa, Maniwaki et Huil, PQ. 
Edmonton, Alta, Cap-de-la-Made- | 


tuels le 8 


leine et Ville-Marie, P.Q, et fut | 
curé de Kamsack, Sask., puis de 
{Kenora, Ont. En 1945, il était 


H. 


He 


dmmé vicaire à Fort Frances, 
Ont., et se retirait en 1948 

Le R. P. Gonneville laisse dans | 
le deuil une soeur, religieuse de 
a communauté des Soeurs Grises 
de Montréal, et deux frères, Wil- 
fred, de New Bedford, Mass. 
Adrien, de Hartford, Conn. 


be ne te nne ne 


Nous sommes marchands 


et de matériaux 


| de cornbustibles 
| de construction 


de tous genres 


| RENSEIGNEMENTS FOURNIS 


| ‘GRATUITEMENT 


LL ep 


| SERVICE PROMPT, 

| EFFICACE, COURTOIS 

| St-Bonitoce, Manitoba 
“ 


R. Bergeron | 


et | 


ON ANNONCE 
L'OUVERTURE DE 


K. Cook 


Heures de magesin: 
9h. 39 à 5 h. 30 


© Paletots Burberry 


THE MALL MEN'S SHOP” 


Pour l'homme “distingué” qui ne veut que 
ce qu'il y a de mieux en fait d'habits, voici 
quelques item en vente au “Mall Men's Shop” 


© Habits faits sur mesure par Warren K. Cook et 
Shiffer-Hiliman 
© Complets et paletots de confection par Warren 
® Welch Margetson et autres marques renom- 
mées d'accessoires de cou 


© Chandails en cachemire importés d'Ecosse 


© Bas par des fabricants de renom 


© Chemises par des fabricants 


de renom. 


Dudsons Day Company. 


INCORPORATED 2?! MAY 1870 


Pour tous les Dépts 
Téléphone: 3-2-2 


Chevaliers 
de Colomb 


| Conseil St-Bonitace 


Le lundi 31 mars, 
Boniface faisait ses 
Exc. Mgr G. Cabana. 

Dès la veille, alors qu'aux “Va- 
riétés Françaises” notre infatiga- 
ble impresario mettait en relief 
le 70ème anniversaire de l'Ordre 
fondé par l'abbé McGivney, de si- 
nistres présages s'étaient manifes- 
tés: des appareils avaient inversé 
leur marche, des disques s'étaient 
retournés, des .‘ots s'étaient bi- 
{zarrement déformés . .. Le Frère 
Georges F, en avait sué tout 
|comme les statues à Rome avant 
l'assassinat de César . 
| Heureusement, suspendus à cet- 
te heure-là aux lèvres du R. P. 
Parent; qui ouvrait la retraite pa- 
|roissiale des hommes äfla basili-| 
Ique, les Chevaliers de Colomb 
in'avaient pu remarquer ces faits | 
|singuliers. C'est donc sans appré- 
lhension que nos membres très 
|nombreux descendirent à la salle 
Jubinville, après l'exercice de la 
retraite, lundi soir. 


Pas de Grand Chevaiier 


le Conseil St- 
adieux à S. 


| 
voir que des forces mystérieuses 


hantaient le lieu habituel de nos 
réunions. Son Excellence est là; 


le lles gardes son: à leur poste, tant 


à l'intérieur qu'à l'extérieur; mais | 


|on cherche en vain le Grand Che-| 


valier qui a élaboré dans tous les 
détails cette soirée d'adieux. Fina- 
lement, on aporend qu'une fièvre 
intense vient de l'enfouir sous les 
couvertures, le fait claquer des 
dents et suer de cette sueur étran- 
|ge qu'a exsudée le Frère G. F, la 
veille, à CKSB,. 


| Qui est l'inconnu? 

| La nouvelle est à peine connue 
que plusieurs Frères éprouvent | 
les mêmes symptômes . Et pas | 
de docteur dans la salle! Appli- 
quant la méthode du “Comme si’ 

le Frère Léo L. essaie de faire 
comme s’il n'avait pas peur, com- 
me s'il était plus jeune d'un an, 
|bref, comme s'il était Grand Che. | 
|valier, Mais que se passe-t- il? 
Quel est cet inconnu qui n'a pas 
été présenté, qui a pris pl lace en 


[pleine masse sans dire un mot à | 


IS 
lc 
[à 
| 


| personne, qui a gardé son manteau | 


let qui semble se préparer à écrire 
des notes? Un journaliste peut- 
lêtre? Il n'y a plus de doute: il 
Inous arrive ce qui jusqu'ici n'est 
larrivé qu’à d'autres. Le malheur 
nous poursuit , . . Une tache va 
ternir notre blason . .., sous les 
|yeux de Son Excellence. Les in- 
Iternell.tions pleuvent: les gardes 
{s'affairent, le Grand Cérémoniai- 
ire se frotte les yeux et se mord 
Iles lèvres pour s'assurer qu'il ne 
|rêve pas: l'aumônier regarde Son 


Excellence comme Pierre devait | 
quand | 


[regarder Notre-Seigneur 
sa barque piquait du nez dans le 
|creux des vagues . . 
tre sueur perle sur les fronts in- 
|quiets: à la lumière des lampes, 
elle étincelle comme en juillet la 
(rosée sur l'herbe, au lever du s0- 
+ 

Seul, le secrétaire-financier se 
sent Ja conscience tranquille. De 
fait, l'inconnu est membre du 
Conseil de Rideau et président du 
Sous-Conseil de Perth, Ont: un 
jour prochain. En attendant, il est 
venu nous honorer de sa visite, 
Bien joué! Frère Noonan. Mais, 
quand le Frère. Léo Landry a de- 
mandé si quelqu'un dans l'assem- 
blée vous connaissait, tous ceux 
qui ont gardé le silence étaient-ils 
sincères? Même le Frère Adrien 
R.? 

Le Frère C. Muller 

Ce poisson d'avril avalé et le 
protocole ayant repris ses droits, 
notre Dépulé Grand Chevalier, le 
sympathique Frère Charles Pell 
remplace le Grand Chevalier, ef- 
fectivement souffrant et absent, 
pour demander au Frère Célesté 
M. 


| #1 


| 


| 


| 
on Excellence. D'une voix forte, 


“haude, assurée et convaincue, le 
doyen de nos ex- Grands 
liers rappe lle alors les liens qui 
unissent l'archevêque coadjuteur 
de St-Boniface et notre Conseil: 


i! dit nos regrets de voir partir | 


celui à qui nous devons notre exis- 
tence comme Conseil, celui qui 
nous a cautionnés devant ses prê- 
tres et ses diocésains, celui qui a 
toujours encouragé et soutenu no- 
tre action co!  bienne. Nos sou- 
haits l'accompagnent dans son 
nouveau champ d'apostolat et son 
souvenir nous guidera dans la fi- 


Cheva- | 


Le Frère Taburet, 

membre d'honneur 

On peut d'ailleurs bien 
la cause colombienne sans êt 

Grand Chevalier. Le Frère Geor- 
ges Tat en est la preuve \ 

vante, qui achève sa 25ème 


servir 


iret 
Jui 


‘année de Chevalerie, Un diplôme 


de membre d'honneur à vie lu 
rappellera cet anniversaire, Féli 
citations, Frère Taburet, et tou 
nos voeux pour la nouvelle étape 
Après tant d'émotions divers 
on‘eut été prêt pour un de ce 
petits goûters que les Frères J.-B 
P. et Arthur P., savent si bien pré 


délité à notre idéal. |parer, mais . .. le carême dure 
S. Exec. Mgr Cabana encore! À défaut, un bon café 1 

7 mit aux im ions de s'expti 

En recevant le texte de notre \:ner Jibrement et de nourrir sinon 
adresse artistement recopiée et |les corps, au moins cet esprit de 
|fleuronnée par M. Godias Brunet, charité, d'unité et de fraternit 
Son Excellence ne cache pas son oui est le charme, la force di 


| 
l 


Ils devaient bien vite s'aperce- | 


{bien 
n'ont pas fini de nous faire hon- | 


émotion. Une fois de plus, elle 
nous exprime sa confiance admi- 
rative dans l'Ordre des Chevaliers 
de Colomb: elle souligne la néces- 


sité pour nous de nous développer | 


toujours davantage et de tendre 
à essaimer; elle encourage tous 
nos efforts spécialement ceux que 
nous faisons en vue des retraites 


fermées: elle a suivi avez intérêt 
la formation des Filles d'Isabelle 
elle applaudit à nos réussites et 


promet de penser 
dans ses prières. 

Ex-Gr, Chevaliers à l'honneur 

Il est. déjà tard, mais le 
gramme-surprise n'est pas épuisé 
Le Député de District, Frère J 
Guay, en quelques mots heureux 
évoque le travail accompli par 
chacun de nos trois ex- tn ps 
Chevaliers, puis leur décerne le 
diplôme et l'insigne de leur digni- 
té. Quand désormais vous rencon- 
trerez nos Frères Céleste Muller, 
Joseph Chaput et Léo 
vous remarquerez à leûr veston un 
nouveau petit bouton: ils l'ont 
mérité tous les trois et ils 


toujours a nous 


neur, 


Le ieu de dames 
‘au Cercle lan 


CHU 


"72 6 
RE 
Cou 

pou es 
a ue ue 
"4° ou 


| “ue me ee 5 4 


| 
| 
| 


Et la sinis- | 


d'exprimer nos sentiments à | 


Solution à notre dernier pro- 
bléme: 

Blanes: Noirs: 
38-32; 25-49; 
50-44; 49-27; 
63-57; 20-33; 
42-36; 29-42; 
47-40; 34-36; 
45-39: 33-46 
51- 1 et gagnent. 


Nous vous soumettrons sous peu 
notre 18ème problème. En atten- 
dant, bonne chance 


La ‘’Norwood Jewellers“ 
Marion ut Taché, 5t-Benitace 


Téléphone 202 790 


vous offre des bijoux, montres, 
bagues, objets de pieté, bagues de 
Chevaliers de Colomb 
Réparations de montres, 
horloges et bijouteries: 
notre spécialité. 


pro- | 


Landry, | 


l'oeuvre colombienne 
Qu'une assemblée comme celle 
du lundi 31 mars fait du bien! 
Pour APRES- TOU TT. 


Paroisse de la 
Ste-Famille 


Voici les résultats de 
de cartes du vendredi 
Gagnants des cinq mains 
Verry, M. N. Jeanson, Mlle 
Pelisse, Mme . Desrochers. 
d'entrée: M. E. Lebleu. Gagnant 
{de la cagnotte: Mmes F, Vert 
let K. Stove. Rafle: Mme Grouet 
te, M. D. Guay, Mme Tétreauit 
Mme Bourbonnais, M. Lajoi 
[Mme Momson, Mme Desrocher 


la partie 
28 mars 
Mn 
M 
P1 


tMme Canet M. H. Pelletier, M 
| Susick, M Chabot, Mme J. M: 
|Iroy, M. FR 0 Mme Stewart, 
| M. Lajoie, Mme A, Phaneuf 

| Donateurs: MM. A. Perreaul! 
J.-M. Ruest, P. Hamelin, E. La- 
bossière, M. Bélanger, G., Mc- 
Dougall, F,. St-Pierre, L. Grouet- 
te, G. Turenne, E. Van Raes, A. 


| Morrissette, D. Boiteau, K. Anson, 
| Mgr J., Robert, Dumaine Grocery, 
| Dr H. Guyot, Dr G. Normandeau, 
| Pharmacie Paquin, Benjamin 

Bros, Supercrete Ltd. Desjardins- 
! MeGee, Paulin Chamber, Daw- 
| son Road Fuel and Suppiy, Wes- 


[ton Bakeries, Javex Products Di- 
|vision, Tryson Mfg. Ltd, J., R 
Glym. 

| Nous désirons remercier tous 
les hommes qui ont aidé à M. A 
Perreault, en charge de cette par- 


itie de cartes, qui fut un vrai suc 
|cés. Merci à tous nos gé 
\néreux don 


äUEsSs] 
ateurs; 
. 


| Voici les résultats de la parti 
de cartes du vendredi 4 avril: 
| Prix d'entrée, Mme L. Brodeur 


| Gagnants des cinq mains, Mme 
IR. Normandeau, Mme Bourrier 
et M. G. Chabot, Mme J. Plante 
Mme N. Deslauriers. Cagnotte 
Mme C. Guay, Mme A. Ross. Ra 
fle, M. Bousquet, Mme Mcliroy 
Mme Klassen, Mme Belot, M 
Tardif, M. Staskiewicz, M. Ne 

bitt, M. Grossman, M. D. Guay, 
Mme Verry, Mme Gobert, M. L 
Gaudreau, M. B. Desrochers et 
Mme C, Guay. 

Donateurs: Mile M. Peliss 
Mme M. Dunn, Mme L. Masson, 
Mgr J. Robert 

Nous désirons remercier tou 
ceux et ce qui ont contribué 
à faire un succés de cette partis 
de cartes 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


J.-0. BRUNET 


405, rue Bertrand - Tél. 201 864 


coin rue Youville 

PIERRE BRUNET 
Résidence: 151, rue LaVerendrye 
Téléphone 206 288 


gérant 
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Rapport de la souseription diceésaine 


Nomenclature des principales oeuvres réalisées par à rues MAINTENANT! Les propres 


souliers de votre bébé 


| Recettes $276,886 52 
| Dépenses salaires mprimerie, et $ 59 706.32 
XC. gr “ na uran es ernil res ann es | EF + or. 2718.50 Immortalisés'’ dans du bronze inusable 
uvres 
Collège de St-Boniface 4105 000 (0 mme s sont trop pré x p e< 
1 Arrivée à St-Bonilace, le 23 juillet 1941 À Consécration d'autels fixes: ESTAT—" naire 30,000.00 nimer perdre où les mettre au rebut — 
” ” e , r 1) Dans l'égl de St-Jean-Baptiste, , . 20.000.00 ulers de bebe emplaçables. C'est @e 
2 Visita chaque-annee ur ers de son diocèse de maniere à 2) Chez QUES, rs de !a Préentation D Hyacinthe, 13 Association d'Education 25,000.00 les “immertaliser” aù moven de notre procé 
pouvoir aller dans chaque paroisse et mission tous les trois e » mr 1946. #4 4 , : dindnirs ais Action catholique archidiocésaine 3.000 00 dé authentique de revétement électrolytique 
w Juin K | à pr . à Ce procedé depose ne cou- 
ans 3» Dans ia crypte, Cathédrale de St-Hyacinthe, 14 juin | Divers (Education Committee) 1.350.00 NDS D ui Le liser Atta 
à Présida aux Congres eucharistiques régionaux de 1946 . ’ 7e , IN! Paroisces 35.40180 21475180 che épaisse de vrai bronre _Att: 
Rainy River: 1941, 21 septembre à) Dans ta érypte, Cathédrale de St-Bo ; ———— —— 1 Mi é pou: à o 
! . ) 5 cry : Ù le de £ niface, 4 janvier 2 e temps : a jamais 
Somerset: 19042. 14 juin 1947 s é j | S276.866.62 5276,866.62 es endommager. Ils dureront erons Un plais d'a 
l'an . O1 27 juin + a An T4 ” Pa RE. AS dites toujours et vous rappelle. chercher Leamnte fe 3 
_e dr? 3 cg 444 ä 9 ! à « te + js dE egiise e Th w: 1 Lg 27 avrii or À Bonif | ront constamment les pre “out ge 7 ant F ë 
-Bonila MEL ++ PP ans la chapelle du Gran minaire de St niface, = or re || micrs pas de voire poupon. satisfaisant. ou vo ara 
d St-Jean-Baptiste et Leteilier: 1945, 3 juin 30 septembre 1948 J oseph ROBERT cs. Envoyez les premiers petits remboursé  Téléph nes-à 
St-Malo: 1947, août 7) Sioux Lookout, 1950 trésorier, souliers de votre bébé au: dés maintenant ou er 
Ste-Agathe: 1948, 20 juir é i ZE LaY TE _—— — jourd'hui pour les ‘immorta- les souliers À 
1= tr : à hope ut … 
Sl.Ciaude: 1951 15, Contribua beaucoup à l'érection du Poste Radio-Ouest- | : : ' 
ler française, inauguré le 27 mai 1946--CKSB,. 13e congres de lang lan ue lrançais fron aise LEONA S BRONZING 


4 L'Exposition Missionnaire de St-Boniface, du 24 juin au 


sillet 1945 d $ GE 16 Honoré de, a via des Cardinsus: oi ile 151, ave Provencher, St-Boniface —— Téléphone 207 360 
5. Fondatien de ! Oe re des Retraites Fermees, mal 1442 Jean arie Rodrigue Villeneuve , en { nt té 
£ préside à l'investiture de Norman Gilroy, d'Australie, le 2 septembre 1947. $ jeunes sero re résen es au 
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' Savoi ous sc s pour eux un bien- in dl à étéiiian. MS M2 lant, de la ligieuse, les a-lé gélique spi ancis 
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Chinois), 1951, 11) Vassar: paroisse: 
37) Rév. Père Alphonse Turenne, O.M.I,, 1952 Dessertes: Téléphone 201 137 Téléphone 202 505 
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être encore utile à l'avenir 1943, k AT 
16) Soeurs St-Joseph de St-Hyacinthe, Woodridge, 1944. 254, rue Main Téléphone 923 891 Téléphone 203 863 
Le nouveau local d'affaires sera situé à 31. Fondation de la “Catholic Women's League" dans le dio- SI F TITI TITI TT SS TS SSS SS ee FIN FT TITI TITI TITI IT TITITITITI TEST TITI 


cèse, 1949 


763, rue Osborne, Winnipeg 32. L'Associat 
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Nous frere is, mallaure: voeux J.-A. LANTHIER et FILS 


à tous nos amis et clients - 
14 UINCAILLERIE "PLOMBERIE — APPAREILS 
» ! . = / _—— — 

a | Occasion de Pâques 14 @ ELECTRIQUES 


M E SABOURIN Congrès des instituteurs de 
Assurances de tous genres | langue française du Manitoba M EC K LI N G F U F S Le EL mes Se 
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THE WESTERN PAINT CO. LTD 


Ernest GUERTIN, 
ant d'achete 
faisons une spécialité de materiaux 
Maisons gieuses 


proprietaire 


Veutllerz demander nos prix a vos peintures, vernis, huiles 


anc de plomb. Nous 
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Téléphone: 25 851 Winnipeg 
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Vis-à-vis l'hépital de St-Bomitace — Téléphone 202 044 
olies vhambres propres dans un hôtel construit recemment 
Prix natfles au jour 4 la semaine at 
odons les a campagne en visite à nopitai 


Nous accomr cens de 


M sILLIS 


prop 


MITCHELL-COPP 
CREDIT JEWELLERS 


vous presente 


: le 
Fa, 


® Bulletin des nouvelles 
de 


6h. à 6h.05 P.M. 


lundi au samedi 
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Au lendemain de notre se les Carrières agricoles 
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[ ireux assistance nom- 584 des affaires et notre santé 
€ se € as iue les imemvores Â 
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reconnaissance 


faut beaucoup de connaissances 
pour réussir dans l'agriculture 
L'agriculteur besoin de con- 
naltre beaucoup d'autres profes- 
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ER à temps. Cette année, même S.!°7°5 ont a rte PS og ra AU res sur tous et chacun, pour Mme Gustave Painchaud, plon- | diacre M l'abbé Albert Brunet 
Jean-Baptiste est en retard! Pour: | un on: € + oh Le “ ep et chacun se joignent à geant dans le deuil l’une des curé fit la levée du co 
M. Roger Nobiss, de [tant, il ne s'est jamais fait prier | °20U8 TES ROMOTEUX AUS Quel jour dans ce beau Pa- families les plus chrétiennes | l'abbé V. Beaulieu, de Star 
Lpour prendre les devants lors- a fr ne îs brésn 1 ce et. plus estimées de Fannys- | assislait au choeu re les se 
St-Laurent, est décédé qu'il s'agit des choses du bon | mbien éliotrer Fonder d S. Pierre — Vous voudrez bien, | *°!!° ! Li le. à on re 4 agree. d gti 
: l d 91 u. Qu'est-ce qui peut VIEN I! foyers chrétiens pour ensuite éle- Mon bon ami, oublier n a mau- pu " : DE f devait Penobs culs tds le la défunte: MM 
a àge e ans CENEES ver des familles chrétiennes c'est humeur de tout à l heure je S AULE Lie de “3 M: Pain. Alfred, Edmond et Laurent Arna 
: L y porte. Dé buér ‘à peuvler le cicl et s que votre retard avait | de queiques Jours, aime ain énard. Pierre Huberdes 
ST-LAURENT Le vendredi épéts.) _ Rares é » ee: | de chaud eut l'impression que sa Louis Ménard lerre unerae 
be”: AU De tapé De :-28 2< est aussi gagner son propre sa- par la compilation ce! è tait finie. Transport et Paul Prescott 
28 n et ieu les funerail- Bon, qui est t aussi intéressantes et Carriere était finie. Transportec 
e l'un de nos vieux pionniers ? Entrez. entr - ses. J'approuve d'em- d'urgence à l'hôpital St-Boniface Outre son époux, M. Gusta 
M. Roger Nobi décédé à la de iites vite vous en sa s long rojet de tirage et dés lundi 24 mars, elle fit géné inchaud et ses 3 enfants. Cons 
ire de sa 1 Mme George € u cellente jeunesse cans ferai la demande au | reusement le sacrifice de sa vi 10 ans, Réal, 3 ans, et Lion 
McRae, de Winnipeg, le mercredi |te 59 le bras un g dienne-française de Winnipeg? et de la terre par | Confiante que la Providence vei ement, la défunte lais 
28 elié fort et doré sui Ê Laissez-moi vous dire un mot su de la Sainte Mère. |lera sur les siens. Les dern s : ieuil sa mère, Mme A 
M. Nob ét né à White S. Pierre Ah, vous v en dévouement admirable d'un uvoir vous dire tout | Sacrements reçus en pleine | re, de Winnipeg; ses fré 
P Ma et passa presque fin, S. Jean-Baptiste! Per t groupe de jeunes filles qui, tot mission vous se- | Naissance acheverent de purifier |;es MM. Gaston Cadieux, de St- 
s e à St-Laurent. [l|que je vous dise que vous les dimanche ap-es-midi, sacri- n il y avait difficulté, | Sa belle âme Lazare, et Aurèle, de McAuley; 
était à Régina lorsque, en 1880, ! pas trop tôt. Pouvez-vous me di- | fient leurs loisirs pour enseigner |; appellerais S. Joseph à mon se-| Si la sympathie peut rendre |ses soeurs, Mme L. Tremblay (An 
Louis Riel arrêté e, au nom de tous les Canadiens|/a religion de notre Divin Mai-|&,4rs la chose en vaut la peine. | l'épreuve moins pénible, la famii- | nette), de St-Lazare, Mme D. C; 
Lui survivent: 2 fils, Pierre et | français dont vous êtes le patron, | t'€ 4 de pauvres enfants, des en-! Maintenant si vous voulez bien |le éprouvée eut amplement cet- |renne (Lorette) et Mme H. Cy 
Dominique: 2 filles, Mme Calixte | la cause de ce retard? Est-ce que | fants, grand S. Pierre, qui ne Le | 'exeuser, je dois me remettre au |te consolation. La paroisse entie- |renne (Aurore), de Fannystelie, 
tichard, de St-Laurent, et Mmelpar hasard vous commenceriez { (°nnaïtraient peu ou pas du tout |{ravail. Vous aurez de mes nou-lre passa près de la dépouille | Mile Claire Cadieux, de Norway 
George McRae, de Winnipeg: 12 | à vieillir? Vous saviez que le Pée-|5! Ce n était du zèle de ces de- | elles prochainement au sujet de | mortelle pour y prier, et au ma-| House 
petits-enfants et 21 arrière-petits- re Eiernel veut que je lui ne pre mn ai a votre requête. |tin des funérailles la foule qui À ln: femille prouvée. nous 
enfants. sente les aomptés du carème au |°"P°SuI, 1€ BTan a an : S. Jean-Baptiste Merci beau- !remplit l'église à sa capacité {ut tfrons nos plus sincères et cha 


Accident 


M. Pierre Combot a eu la 
maichance de tomber en bas de 
isa ch foin, 11 fut ramas- 

é ir par son fils, Jean, 
sa tê donné contre de la 
{ glace lui souhaitons un 


prompt rétablissement. 


Au couvent 
Rév. Srs Franciscaines ont 
eu le regret de voir partir la Rév 
Mère Provinciale qui les quittait 
pour retourr à la Maison Mére 
ie Québec. La Rév. Mére était 
accompagnée par la Rév. Mère 
Déléguée, jusqu'a Winnipeg. Nous 
souhaitons un bon voyage. 


er 


leur 


RAR TENTE 
St-Germain 
Bénédiction de la chapelle 
de Notre-Dame du Cap 


Le dimanche 30 mars, la nou- 

velle chapelle de Notre-Dame du 
| fut bénite solennellément par 
que coadjuteur de Sherbreoke et 
administrateur apostolique de St- 
| Bonifacé. La chorale a admira- 
blement exécuté les chants. De 
nombreux visiteurs n'ont pas ta- 
ri d'éloges sur la beauté du style 
de la nouvelle chapelle. 

Le soir, il y eut un concert don- 
né par les enfants de la parois- 
se avec lé concours de Miles Ma- 
ry et Ida et M. John Borsboom, 
ainsi que de Miles Jeannine et D 
Lacoste. Il y eut salle comble. 
Tous les artistes sont à féliciter 
mais tout particulièrement les en- 
fants en raison des efforts que 
ce concert a exigés d'eux 


St-Ambroise 


Tableau d'honneur 


au couvent: 
Cstéchisme 

Grade VIII: Anita Ducharme 
Grade VII: Olive Lépine. 
Grade VI: May Lambert 

Grade V: Aimé Klyne 

Grade IV: Béatrice Lavallée. 
| Grade Il: Jérémie Klyne. 

Grade I: Lilianne Ducharme 


Français 

VIT: Roberta Ducharme. 
VII: Olive Lépine 

VI: Mathilde Lavallée. 
V: Gérald davallée 

IV: Cécile Duchsrme. 
Il: Pauline Ducharme, 
Il: Christine Lavallée. 
I: Edouard Lavallée, 


Grade 
Grade 
Grade 
Grade 
Grade 
Grade 
Grade 
Grade 


| St-Norbert 


Tableau d'honneur 


Grade XH: Catéchisme, Irène 
Pépin, Lorraine Campeau’ Fran- 
çais, Adèle Pépin, Lucillé Desro 
siers 


Grade XI 


Cat. Cécile Cloutier, 


Janine Macchamp: Fr. Rita Bou- 
chard, Ghisla Boulet 

Grade X: C Armelle Lagace 
Rosanne Topping: Fr, Rosanne 


Topping, Doris Bernies 

Grade IX: Cat. Margueri 
beau, Lucille Levasseur: Fr 
queline Cormier, Lorraine T 
tant 

Grade VIH: Cat 
Shirley Demar 
Lord, Angèle 

ul 


Grade 
Pati 


Gisele Labelle 


Caroline 


Péloquin 

Cat. Thérese Sa 
aillon icia Durant: Fr. Cé- 
cile Demarcke, Jeannette Côté 

Grade VI: Cat., Maria Pelland 
Mariette Dorge; Fi Florence 
Faucher, Jeannette Lord 

Grade V: Cat. Henriette Lau- 
rendeau. Anita Lanoie; Fr, Ju- 
liette Champagne, Florence De- 
mers 

Grade IV: Cat. Lucille Bernier 
Diana Dorge; Fr. Claudette Fau- 
cher, Lorraine Labelle. 

Grade III: Cat, Valérie Crr 
Adrienne Gauthier; Fr., Anna La- 
beile, Clémentine Delorme 

Grade Il: Cat 
nique Parent: 


Denise Lord, Mo 
F: 


Dolores Cha 


“ette, Laurette Fontain 
Grade l: Cat, Denise Juva 
Patricia St-Jean: Fr, Adéle Dor 
ge, Rachel Pelland 
Musique 
Grade !: Lucille Bernier. 
Grade J1: Jeannette Côte 


Grade III: Jeannette Lord 
Grade I\': Rosanne Topping 
Grade V: Lucille Desrosiers 
Grade VI: Rolande Bissonnette 
Grade VII: Gisèle Labelle 
Grade VII: Jacqueline C 
nier, e. 


Exc. Mgr G. Cabana, archevé- | 


matin de Pâques et voici que vous 
m'arrivez au soir du samedi saint 
avec votre rapport. Ce n'est pas 
Eh 


gentil bien, qu'est-ce qu 
vous m'apportez-là? Votre rap- 
port est complet toujours. Vous 
n'avez rien oùblié? 

S. Jean-Baptiste — Voyons, S 


Pierre, ne vous eMnportez pas com- 
me cela. Vous pourriez en 
une maladie, et puis, qui aurions- 
nous pour vous remplacer si vous 
deveniez malade” 

S. Pierre — Laissez faire ma 
santé, Parlez moins et dites da- 
vantage! De ce train les choeurs 
angéliques auront entonné l'Allé- 
luia de Pâques et je serai enco 
re à écouter vos balivernes, C'est 
des chiffres que je veux! 


S. Jean-Baptiste — Oh, pour ça, | 


vous en aurez des chiffres, Mon | 
registre est rempli de chiffres 
bon$, moins bons, et mauvais 


Mais je m'empresse d'ajouter que 
les chiffres moins bons ou mau- 
vais prendront moins d'espace que 
les autres. 

S, Pierre — A la bonne heure! 
Continuez! 

S. Jean-Baptiste Je conti 
nue, bon S. Pierre, mais d'abord, 
demandez donc à l'Ange-secré- 
taire de bien prendre note de ce 
que je vais vous dire; il ne faut 
pas qu'un seul mot se perde. 


faire | 


parlé en vain. Au Sacré-Coeur de 


Windinäe.il a trouvé des mes vous êtes | un témoignage vivant de l'estime 


coup. grand S. Pierre, 
S . ! dont cette famille est entourée. 


leureuses condoléances dans cet- 
toujours un bon ami! 


te pénible épreuve. 


lavides de suivre ses directives, , mat reti 

et moi, le patron des Canadiens| (Exit S. Jean-Baptiste. Lors- LAS Te Fr ra L'ile nés tuhéciieit — 
français, je les attendrai à la por-|quil ouvre la porte pour sortir |; M. l'abbé Lionel Bouvier, cou sonate 
texdu Paradis quand le temps se- | on entend dans le lointain les Isin germain de Mme G. Pain-| four touts domonde de cie.) 
ra ‘venu de les admettre dans choeurs des anges qui font la | chaud — ordonné prêtre le sa- ement d'odresse, il feut mention- 
nos rangs dernière répétition de l'Alléluia | ea; précédent de chanter le pur l'ANCIENNE et la NOUVELLE 

Je ne veux pas vous déranger | de la Résurrection.) |service. Il était assisté de MM.|||édresse. 
davantage et je vous suis bien | O. ZAGUETS. les abbés Jacques Beta, de 


AIT 


concernant le problème de 


} 
\ 


L'ÉNERGIE ÉLECTRIQUE 


|. S. Pierre — Monsieur l’Ange-se-* 


cretaire, Voyez à Ce que chaque 
parole de S. Jean-Baptiste soit 
consignée au dossier. (A S, Jean- 
Baptiste) Je vous écoute. 

S. Jean-Baptiste Je serai 
| bref, bon S. Pierre. Vous n'igno 
rez pas que, de toutes les fonc 
tions que j'occupe dans les des- 
| seins du Trés-Haut, celle de pa 
{tron des Canadiens français me 


| tient le plus au coeur. C'est un 
| peu à cause de cela que je suis 
en retard avec mon rapport 


Plus de la moitié de mes pro- 
tegés au Canada sont assez foi 
tunés pour avoir à leur portée 
tout ce qui leur faut pour mener 
a bonne fin leur vie sur terre et 
arriver jusqu'ici pour nous pré- 
ter main-forte. S'ils manquent 
|leur coup ce ne sera pas parce 
[qua n'auront pas eu la chance 
| de se sanctifier. Ceux-ci m'inté- 
| ressent peut-être un peu moins 
que les autres qui ne jouissent 
| pas des mêmes avantages. Je veux 
parier des Canadieñs français qui 
| sont dispersés, un peu partout, 
|a travers ce Vaste pays qu'est | 
| Canada. 
| Bon S. Pierre, vous ne sauriez 
{croire tous les mérites que ces 
bonnes & accumulent. Lors 


âmes 
que vous lirez le tableau synopt 
que annexe à mon rapport, vous 
constaterez que je n'exagère pas 
du tout, Veuillez me permettre 
d'attirer votre attention sur les: 
chiffres qui se rapportent à me 


protégées dans les provinces où 
ils sont en minorité, Tiens, j'a 
Justemem le compte rendu de 
la province du Manitoba. Je 


prends une paroisse au hasard 
voici, la paroisse du Sacré-Coe 
de Winnipeg. Vous lirez ça ave 
profit, bon S. Pierre 

Regardez plutôt, cette longu 
liste de bonnes oeuvres, de jeû 
nes, de sacrifices, d'aumônes fait 
par les paroissiens du Sacre 
Coeur. Que dire maintenant de 
communions sur semaine et lc 
dimanche, des messes entendus 
des chemins de croix! Ah, 
ment, S. Pierre, j'en ai le coe 

x 


vra 


tout rejoui! 

S. Pierre — Halte-là, mon b 
ami, ce que vous me dites là est 
bien beau, mais en quoi vos pa- 

ssiens du Sacré-Coeur diffe 

us des millions d'autres q 
) aussi fait un bon carême? 

S. Jean-Baptiste — Oh, je ne 
veux rien enlever au mérite de 
ious les chretiens qui ont suivi 


les directives de l'Eglise pendant 
la sainte saison et j'avouerai que 
mes protégés de la ville de Win- 


nipe£ ont simplement fait 1 
devoir de catholiques avert € 
pratiq mais je su elle 
me ravi de leur bon esprit qu 


1e vous en parler d'une façon 
toute particulière. 

Voyez-vous, mes gens de Win- 
nipeg ont fait plus qu'un caré 
ordinaire. Ils ont débuté par 
assisiance assidue et norm- 
breuse aux exercices des Quatan 
te Heures. Lés prières ferventes 
vieux et des jeunes pe 
des mères, du clerge «€ 


cs, et surtout, € es de 
t 


m6 


une 


des 


e 
nt nt 
Ô ait ‘ 


Père Eterr 


un parfum delicieux. 


ts enfants 
ne 


JU à tro a 


Pour répondre à ses besoins croissants, Winnipeg a besoin d'une plus 
grande quantité d'énergie électrique. La construction de nouvelles usines 
génératrices est tres dispendieuse, Cela signifie que l'énergie qu'elles fournis- 


sent coûte davantage. 


Comment pouvons-nous voir à ce que les taux 
d'énergie électrique restent bas? 


Le PLAN C permettrait les économies suivante 


@ Lo province du Manitoba, qui possède les usines hydro-électriques, 
produirait et fournirait l'énergie, au prix coûtant. Ainsi la ville serait soulagee 
du problème de trouver les millions de dollars nécessaires pour construire de 


nouvelles usines. 


@ Toutes les usines d'énergie électrique étant sous le contrôle de la 
Commission Hydro-Electrique du Manitoba, il serait possible d'obfenir que 
celles-ci soient plus puissantes et plus économiques à tenir en opération que 
si elles étaient des propriétés individuelles. 


@ En joignant les lignes de distribution d'énergie de la compagnie 
Winnipeg Electric à celles de la City Hydro, dans le Winnipeg métropolitain, 
on éliminerait la duplication et épargnerait de l'argent. 


@ Le système de distribution de la compagnie Winnipeg Electric 
étant fusionné avec le City Hydro pour devenir une propriété publique, il y 
aurait épargne directe de 51,500,000, approximativement, qui representent 
les taxes de l'impôt sur le revenu de la Dominion Corporation. 


Le conseil de ville appuie le Plan © parce qu'il fournira 
au Winnipeg métropolitain toute l'énergie nécessaire 
au taux le plus économique possible. 


Pour certaines raisons personnelles, la Winnipeg Free Press est opposée au Plan C, 
Toutefois, ni la Free Press ni personne autre n'a suggéré quelque alternative qui permet- 
trait les économies d'argent mentionnées ci-dessus — économies qui DOIVENT être faites, 
si vous voulez conserver les taux du coût d'électricité au plus bas niveau possible pendant 
des annees à venir, 


SOUVENEZ-VOUS de cela 


quand vous voterez au referendum du 16 avril prochain 


Imprimé avec l'eutorisation du Conseil de ville de Winnipeg 
GARNET COULTER, maire 
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Air-Canada enregistre un surplus de 
près de $4 millions pour l'année 1951 


MONTREAL TCA a enreg té 537 043 289 _soit 16 le Per t port du 


À travers les centres de la Saskatchewan Debden 


Voet-vient 


Festival de musique à ES 
South Makwa le 18 mars + 


Are | ne, LT L M © ue tré en 1951 un surplus £g l 
” ie où MS À étai pri passé l'hive $3,890.957 dans l'exploitation de 
4 £ P Ant ses réseaux nord -u mé f t 
5 M. et Mme Emile Lajeunegse transatlantiques. Voilà ce que r 
+ : 7 ‘ } é »( mbie Br |vele le rapport : ef r 
+ : On # a à doi | Çhambr e des Con munes par 
; dl L neure ans Iministre du Commerc Ç D 
‘ , ‘ ! . |Howe 
}) chronique « 21 | _Le document lémont re su 
; , à North B nas nv Le l se glissa une er: lplus de $3,843,726 pour les serv 
; | ca !« dé t de M ces nord-américains en comparai- 
Hot he on de $201,206 en 1950, D'autre 
chaine “ea ns réf ‘ Le a r + v: lon bi + | Hart. les opérations d'outre-me 
? ill B h | 14 S Pi s as cv ont rapporté un surplus de $47.- 
Fa réspme À Wi ow- unc br prhe porte pad 2 : ve. en | 231 comparativement à un déficit 
: 3 s- rot de de $1,526,412 l'année précédent 
. ÉA M soul pe Le rapport, signé pa M .G R 
9 “ r we mix MeGregor, présidemt de TCA. *s 
| on dd , l Lon por , pe sara qu dci |gnale que 1951 a été lleure t 
à Jonr R. 1 - ere Jrsque lannée de la Société ites 
= . M. Can “jeunesse en avait > D : r 
- * [les opérations, ie v ë 
s: " | |faires a dépassé celui « Le de 
f CL LM , Itrafic-passagers a de issagers 
- . M 20%: l'aérofret et les ies contrôle des frais d'o- |tinentales et inte té 
R ! ñ ; } ae de 13% et le courrier de 11 p Bien qu es dépenses Parallèlement 1 Société « 
L L | gr Ce TCA a aéroporté 930,691 passa- M cinq 
pe : gers sur ses réseaux nord-amé au bon 
à x - : cains; transporté 2,391,297 tonne : ( à 
Nos malades " , 4 M "M ? milles de fret et 1 174,096 tonn« n té se 1! éteront su 1 per 
: l M McG us avez besoin d'espacé pour les plantes annuelles d'été ou | Mil!es de messageries, Le COUT nent dans lt 1 
. ; g c Ê té Ê A sirez disposer vos plates-bandes de tulipes autrement, arra- | augmenté de 3,969,371 mer 
e x La L, ‘ chez vos tulipes. Cet arrachage peut se faire dès que les derniers | Miles Ë ‘ 
G r e de M pétales sont tombés. Enfoncez une truelle directement vers le bas Un trafic record a été «€ gi étéaétéf a ’ 
le M : p ( é , Parrair à longueur, a {rois pouces de chaque; plant. Soule- tré < 1 es ! utes d outre mer. 1 d m urs e R 
p t f Albert Durni et : “ avec les feuilles, les tiges et autant de terre enraci- |S0Cieté a transporté 42 646 p + x G prririgt Kairi 
) , } | D é Déposez et transportez les tulipeés sur un journal r murs Bo 846,583 été HE 0 it +0. 
D racines c argo su 1 » mt s 
ç à « s M 0e it à x i tiré \age, transplantez les tulipes à la même profondeur Le Font 2e et les es Pa ie av ph LA bre 
k ” ù Léoville que nt dans un terrain préparé. Mais plantez immédia- be pes \s en provenant _ en ni A tiafaionnt LE vi ni cel : + ur 
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é dt P . d port : ‘ n e-Ma { é de M : sy _ m a pour sr” é- Evry rnÀ sy tre e pour 1 sir nsplante ac .n Hd . be de « rh na \adiens € : moon. ’ . js 
t M Emile Lepage Parrain nent Pc D DIORATE a eau P _ Fc ee gmxe RON HALO me point de départ M en Les services ont été substantiel courrier et du fret sur 8,641 n 
; à ‘ à ! +e M ét Mines. Arididi ph Apart du vegir le formation des gouss $ e se mence, coupez trée ét sortie de l'Atlantique. lement augmentés dans tes cadres |de routes intérieures at 8.688 n 
20 ; - : es 1ges F oriferes au niveau de la feuille la plus élevée Nord : L dd dnemac-te es Pr 1 8 3 us ” Cor + r l'Atlant : TCÀ a 
& 1 ‘ s : loc ticez ss rraci err lois lhes: votie Î ictueis des » | S u L qu 1C4 
pagné + eci cts ce Une lois les ! ges fanées, arrachez et serrez les bulbes; vous pou- Le développement général de |gnie. Le public a | 4 G sn Ne 7 + _ 7 37 Mag 
e Bi vas 1e M » de embres * re Qu pa Partie de cartes se Farm ra “a ge «" AMrOr pl p dr pp per Transp antez , l'économie canadienne m É y a tion 500 pla PR de plus quotidien- quotidienne de 65,320 mille $ é 
1 cu e 6 : e_ partie 4 L l'auton a l'endroit où les tulipes D - ae Ottawa) don àt l'encoursgement toujou sinement qu'au p LL” fort de la sa iens et 2,039,157 milles de p: 
M La e, q l paro e f voqueée nee. : D SAR RS ET PIRE error more Rd “s plus prononcé du public sont à lalson en 1950, Un quatrièmæ vol!gers disponibles 
D f t r ) € é a avec | € à f | base de l’augmentation des recet- |transcontinenta]l à été ajouté ain M. MeGregor est d'avis que l'on 
| e et état ’ £ ‘ met et tes brutes en 1951, selon M. Mc- si que des vols supplémentaires doit envisager l'avenir de l'as 
Par OI f is p a nent de li o i : Be assemblée annuelle de a Gregor. La demande des réserva- sur les routes inter-cité tion canadienne avec confiance 
y A n autre monsiewr  p s LI vonneau et i #1 1 Fai {tions a été telle qu';l a fallu, assez La stabilité dans le coût de l'ex- Pour l'expansion d'un pays au 
d é ’ ngue barbe San d 1 dames ! PO ag € | souvent, mettre à contribution la :ploitation à influencé l'augmenta- | Vaste que le Canada, la rapidité 
écor ble on nd k::1 nt un the Va-et-vient Caisse 0 ulaire de Belle arde {flotte entière, Pour répondre aux |tion du trafic-passagers, et les ta- des déplacements et des expéd 
t n nor est Bertrar u nagasir vopératif Nous Mile I M tte prévisions du trafic-passagers sur :rifs sur les services domestiques | tion des marchandises est essen 
7 ; \ eni RSR Pit £ les services domestiques en 1952, /sont demeurés inchangés en 1951 |tielle, La Société a pour ligne de 
MM. H Pérignv et Robert H lé ses |: . x à! ras “auclques. jou a La Caisse Populaire a tenu, le! De cette Semaine est née l'idée TCA ajoutera des avions et s'ad- en dépit de la hausse générale des Conduite de surve ler étroitement 
prof au temf db nt t p are Mme Grin Let son oncle [27:77 SRE 8eme assem- de fonder un mouvement dans le joindra du personne . navigant marchandise ve veloppement de ses service 
r r ter le pi 9 bleée annuelle qui fut des plus!/but de rapprocher parents et Le président a également com- Le transport du courrier de pre- afin de répondre aux besoins f 
PR € e dt Far + QU 2 2 Pr A LV ER intéressante M. Henri Wilvers maîtresses pour s'occuper des menté les perspect ves des opéra nière classe a augmenté cons dé turs du pays En 1952, le pub 
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_ Votre nouvelle toilette, 
est-ce le plus important? 


4 


P. STANISLAS, 
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LA LIBERTE ET 


,.® 252: 


Or 


LE PAS RIUQ 


EE AA #7 ER RER HIS TA 


L cs rreclion 


le troisième jour après là mort du Juste, 


A l'aube, un grand frisson sur la terre passa 
Un ange descendit du firmament ouguste, 


Roula la pierre lourde et, 


calme, s y posa. 


Son vêtement luisait comme la neige pure, | 
Le ténébreux sépulcre en fut tout éclairé; 
La splendeur du soleil brillait'sur sa figure, 


De sa propre lumière, 


il était entouré 


_ gardes en voyant flamber la nuit livide, 
Tommbèrent foudroyés d'indicible frayeur! 


Mais 
Et 
Oui, 


comme il l'a 


s déjà le tombeau de Jésus était vide, \ 
l'ange y répandait sa céleste lueur .. 


avait dit en se parole austère 


Le supplice infamant de la croix terminé, 
|| monterait s'asseoir à la droite du Père, 
Son front encore sanglant de gloire couronne 


ll a vaincu la mort, il 


Et prouvé que son 


Et depuis qu'au Calvaire H expira, 


Le fru douleurs 
O Sauveur, vo 


Que de deuils, 


it ce ses sur 


a brisé 
verbe était la 


s! L'angoisse étreint le coeur du monde! 
que de pleurs, 
L'humanité s'égare en une erreur profonde 


la tombe, 

verite 

rétombe 
l'homme rachete ,, 


de maux et de combats 


Loin de la bonne route et loïn de tes deux bras! 


O Christ, Refuge et Vie, 6 Christ, 


Guide nos faibles pas vers le but éternel, 


Accorde-nous la paix et donne-nous la joie 
De monter chaque jour un peu plus vers le ciel! 


18% 1Fvre LE éssas 
RE Re: 


)SISSTÉSTOSTASTASTAETE ga 
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Albert LOZEAU, 


Le Courrier de Louise 


Mise au point à ‘un groupe |! 


d'intéressés” de la part ‘“d’Ar- 


gus”. 
Ce g 


oupe oupiie ( 


pas rgueil que 
blämée donne tant 
ne et se dévoue sans comp- | 
erait-ce par manque de dé- 


vouement ou d'é rgie que lies 

noms du ‘groupe d'intér ressés” ne 

figurent pas au k: ‘ogramme 
Conseil d'amie de la part de 
ou Voyons, ne laissez pas no- | 


maineureux travers nationa 

à l'un et « la coopét a- | 
it la vie de vo- 

Enterrez 


monstre 


on 


Jaiou- 


Q.—Veuillez, s'il vous plait, 
publier et répondre dans le 
Courrier de Louise aux ques- 
tions suivantes. Je vous remer- 
cie d'avance, et permettez-moi 
de vous dire que vos conseils 
sont bien appréciés. 

a) Quand un homme écrit à 
un ami marié, doit-il adresser 
sa lettre aux deux, ou simple- 
ment comme avant à son ami? 
Comment doit-il terminer sa 
lettre? Doit-il s'informer de la 
santé de sa femme et de sa fa- 
mille s'il y a lieu? 

b) Est-ce poli de boire de la 
bière dans une maison privée 
à même la bouteiile? ou doit- 
on boire seulement dans des 
verres? Les règles de l'étiquette, 
à ce sujet, varient-elles pour les 
hommes?—MILLE MERCIS. 


R —à) Quand 


de bonne san 
s 1 membres de la 
l'on connaît très bien 


son 


ami, 


Sr d 
E Remède pour les _verrues. 
À ecte a n 
€ ä 
Jar 
ve p 
Après 


Pâques, la plus belle et la plus grand fêtel 


L'est (toujours avec une Jore 
nouvelle que nous voyons re 
venir, à chaque annee, cette 
ravissante fête de Pâques, la 


plus belle et la plus grande des 


fêtes de la religion catholique 
Chez nous, elle coincide ave 
l'arrivée du printemps, le re 
veil de la nature, la naissance 
des feuilles, de la verdure et 
des. fleurs 

Ce doit être aussi le réveil 
des coeurs, comme une renais- 
sance à une vie nouvelle de 


grâce et d'espérance. Le monde 
traverse une epoque de revo 
lutions et de bouleversements 
Le nom de Dieu semble oublie 
et toutes les forces humaines, 
tous les désirs, toutes les apti- 
tudes sont tournés vers l'anèan 
tissement des principes et des 
lois qui ni assure squ'ici 


sa stabilité et sa paix. Ceux qui 


font montre 
de culte 


n'ont 
sur les 


religion 
veritable que 
levres, Le coeur des dirigeants 


de 


semble peétri de matérialisme, 


d'orgueil, de revolte et de sen 
sualisme. Et la masse suit. Elle 
veut gouverner, elle aussi, in- 


consciente des appels de ses ve- 


ritables chefs, de ceux qui s'e- 
puisent à protéger les derniers 
remparts de la justice et de la 
paix. 

C'est encore dans nos cam- 
pagnes, même si le vent d'un 
matérialisme dévastateur a com- 
mencé à y semer Ses résul- 
tats pervers, que nous trouvons 
la foi et l'amour du Christ, Que 
cette fête de Pâques soit pour 
nous une occasion de eourber 
nos fronts sous la main bienfai- 
sante du divin Crucifie, sorti 
victorieux de la mort, au matin 
de Pâques, et glorieusement re- 
£gnant sur le monde. 

A Lui, tout honneur et toute 
gloire. 11 est la résurrection et 
la vie. Le Christ qui a vaineu, 
le Christ qui règne, le Christ 
qui domine à jamais 

“Christus vineit, Christus re- 
gnat, Christus imperat.” 
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: 3 le C tr 
Il serait bon d'exereer une gran- 
de prudence en se servant de l'a- 
cide car de sérieuses brülures 
pourraient en résulter, 

Merci, cher lecteur, pour 
je ne publie 
6.9. 4 

Q. — Mon premier bonjour a 
“La Liberté et le Patriote” c'est 
le ‘Courrier de Louise”. Il y a 
tellement de bonnes choses à 
apprendre et je vous félicite de 
votre dévouement. 

a) J'aimerais bien savoir par 
la voix du Courrier prochaine- 
ment s’il existe un endroit ou 
un magasin où je pourrais ven- 
dre des livres de classe usagés, 
anglais et français. Seriez- vous | 
assez bonne de m'en donner 
l'adresse? 

b) J'aimerais ine procurer ces 
scapulaires du Mont Carmel et | 
j'aimerais savoir où m'adresser | 
pour en faire l'acquisition, Con- 
naîtriez-vous un couvent ou un 
autre endroit religieux où on 
en vend? Merci d'avance. 
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Résultats d'une campagne de conversion 


Une compagne qui à atteint 96054 foyers non-catholiques, et 
1121 centres ruraux à eu comme résultat le retour de 4,784 catholi- 
ques négligents à la pratique de leur religion. Un total de 251 prêtres | 
sur 274 dans le diocèse de San-Diego étaient activement engagés dans 
ce tra ie n. L'un des résultats de la campagne est que 
1948 nm tt ques prennent actuellement des instructions; en 
tout, 6,118 n at} yues ont manifesté le désir de s'inctruire au 

ujet de la religion cæath que. 

Le R. P John A. O'Brien, de l'Université Notre-Dame, dirigeait | 
le tr qui résulta dans l'organisation de 148 forum d’information 
à les ructions catéchistiques furent données deux 
f ne 

La prière joua un rôle importent dabs le succès de la croisade. 
Six ie neuvaines, de conférences, de’ journées de récollec- | 
t et ‘ érent le travail actuel de la campagne. Cha- 
que f itre de région dans tout le diocèse; chaque 
P l'une paroisse, reçut l'invitation de 

( i l'ég ent d'information 
Il n'y a pas de substitut pour la messe 

Mgr Bru évéque auxiliaire de Middlesbrough, rappelait aux 
{id4 e me lispenser de l'assistance à la messe sur semaine 

f xte qu récitent le chapelet chaque jour, qu'ils assistent 
à la Bénédiction du S. Sacrement ou font partie d'une confrérie. 

Nous pouvons déclarer sans crainte de nous tromper, dit-il, 
que l'Eglise catholique a survécu dans ce pays grâce à l’assiduité de 
nos ancêtres à ister à la messe, et cela en dépit des amendes, de 
l'emp nnement et même de la mort; et nous sommes convaincus 
a est par la dévotion à la messe que les âmes seront gagnées à 
Dieu vt que la paix rêgnera parmi les nations.’ 

Un chiffre record 

La 2lème cr le de presse catholique à Cleveland, dans la- 

quelle des liers d'étudiants et d'étudiantes étaient engagés, a rap- 


porté 80,070 abonnements au Catholic Universe Bulletin, l'un des 


meilleurs hebdomadaires catholiques des Etats-Unis 
8. Exc, Mgr Hogan, archevêque du diocèse, qualifia “d'étonnant” 
succés remporté. Il dépasse d'emblée celui des années précédentes. 
Rendu pobsible par la coopération des prêtres et des maîtres et mai- 
tresse iccèés remporté permettra à cet excellent journal de 
pénétrer dans des milliers de foyers chaque semaine de l'année et d'y 

entretenir > atmosphère profondément chrétienne. 

Ceux qui doutent encore de la générosité des jeunes et de leur 
capacité d'action peuvent réfléchir sur ce fait. Encore une fois, ce 
n'est pas le travail qui manque, n1 les forces nécessaires pour l’ac- 
complir. Donnons de l'idéal à nos jeunes, mettons-les en face des 


problèmes, guidons-les au besoin, et ils sauront entreprendre avec 
hardiesse des tâches vraiment dignes d'eux. 


À l'oeuvre dans une paroisse 


Depuis 3 ou 4 années déja le “Comité de Presse Catholique de la 
paroisse de Fort Frances”, composé de dames, mène à bonne fin, 
lui-aussi, une campagne en faveur des journaux catholiques qui 


atteint tous les foyers de lu paroisse, Grâce à leurs efforts intelligents, 
l'Ensign, journal hebdomadaire catholique anglais, et La Liberté et 
le Patrivute atteigne haque semaine presque tous les foyers catho- 
lhiques de cette petite ville, 


ntc 


Paroles à méditer sur l'éducation . .. 


“Le lus sacré de l'éducation consiste à conduire les 
jeunes gens accomplissement libre et constant de la volonté 
divine”, Pie XII a-t-il déclaré dernièrement, 

Le Saint-Père lança un grave avertissement contre ceux qui 
ser chaque individu déterminer <e qui est bien ou 


devoir 


vers un 


voudraient Jai 


MONTE NIT ES 


LA. LIBERTE. ET LE P 


ATRIOTE 


de l'esprit chrétien dans le monde 


| Consignes wrportes . . : 
= Le monde 


aujourd'hui désire 
l'action des chrétiens 


NDLR. Le 11 février 
dernier, S, 8. Pie XII pronon- 
çait un discours mémorable aux 
fidèles de Rome et de l'univers 
entier, Son appel est clair: ses 
directives urgentes. Considé- 
rapt le redoutable avenir du 
| genre humain si coupable 
inertie continue de paralyser 
l'action des chrétinns, le Saint 
Père lance un vibrant appel à 
l'action, Nous reprocuisons ici 
des extraits du texte du Saint- 
Père dont chaque parole mé- 
rite d'être méditée. 


“Comment pourrions-Nous, 
Nous que, malgré Notre indignité, 
Dieu a constitué flambeau dans 
les ténèbres, 
teuf du troupeau chrétien, com- 
ment pourrions-Nous refuser cet- 
te mission salvatrice? De même 
qu'en un jour déjà lointain, Nous 
acceptämes, varce qu’il plaisait à 
Diéu, la lourde croix du pontificat, 
de même aujourd’hui assurons- 
Nous la tâche ardue d'être, autant 
que Nous le permettent Nos fai- 
bles forces, le héraut d'un monde 
meilleur voulu de Dieu; et c'est à 
vous qu'en premier lieu Nous dé- 
Isirons en remettre l'étendard, à 
vous, chers fils de Rome, qui, é- 
tant plus proches de Nous et plus 
varticulièrement confiés à Nos 
soins, êtes par là constitués vous- 
|mêmes flambeau sur le candéla- 
bre, levain parmi vos frères, cité 
sur la montasne, à vous, dont les 
autres attendent à bon droit un 
plus grand courage et une promp- 
titude plus généreuse. Sachant y 
reconnaitre un appel de Dieu et 
une digne raison de vivre, accueil- 
lez avec un noble élan de dévoue- 
ment la sainte consigne que vous 
{confie aujourd’hui votre Pasteur 
et Père: donnez le signal d'un ré- 
|veil vigoureux de pensée et d'ac- 
tion, d'un réveil qui engage tout 
le monde sans nulle défection — 
{clergé et peuple, autorités, famil- 
[les et groupements divers, chaque 
|âme en particulier — sur le front 
du renouveau total de la vie chré- 
tienne, sur la ligne de défense des 
valeurs morales, pour la réalisa- 
tion de la justice sociale, pour la 
reconstruction de l’ordre chrétien, 


en sorte que le visage même de la |que nous rencontrons 


| ville, centre de l'Eglise depuis les 
|temps apostoliques, paraisse-d'ici 
peu de temps resplendissant de 
sainteté et de beauté. 


“Que la ville, sur laquêlle cha- 
que âge a imprimé les marques de 
Iglorieuses réalisations, devenues 
ensuite l'héritage des nations, re- 
çoive de ce siècle, des hommes qui 


| 


sel de la terre, Pas-| 


| de 


[8 


Cette figure du Christ est une partie de l’une des grandes pein- 
tures de Rsphaël, exposée dans les galeries du Vatican. L'on dit que 
| cette peinture est la plus renommée de toute la période de la Renais- 
|sance. Elle s'intitule la ‘“Transfiguration du Christ”. (NCWC) 


Journées d'étude de 
Ta J.A.C. à St-Boniface 


Depuis 3 ans déjà, la J.A.C. dio- 
césaine organise des journées d'é- 
tude pour les jeunes gens et les 


journées d'étude ont lieu à St-Bo- 
iniface les lundi et mardi de Pà- 
Iques et sont d'un grand intérêt 
pour tous. 

Cette année encore, nous au- 
rons de semblables journées d'é- 
tude, et nous ambitionnons de les 
rendre plus intéressantes que ja- 
mais. Des jeunes de tous les coins 
du diocèse se rendront à la salle 
{Jubinville, au sous-so] de la basi- 
Ilique de St-Boniface, les 14 et 15 
avril prochains. Là, nous passerons 
{en revue les différents problèmes 

ans notre 
| vie de tous les jours dans chacune 
|de nos paroisses, et nous discute- 
|rons des différents moyens à pren- 
|dre pour les solutionner., Ce sera 
des journées inoubliables si tous 
nous nous donnons la main.- 


| Nous comptons sur vous , ,. 


11 n'y a pas lieu de nous inquié- | 


Iter où nous logerons et où nous 


|la peuplent aujourd’hui, l'auréole |mangerons. Tout a été prévu. Nous 


de promotrice du salut commun 
en un temps où des forces oppo- 
|sées se disputent lé monde. Voilà 
ce qu'espèrent d'elle les peuples 
chrétiens; et ce qu'ils attendent 
| surtout, c'est l’action!” 


| 


laurons des places disponibles pour 
tous. Par ailleurs, nous sommes à 


inous organiser pour que tous 


|prennerit les repas ensemble com- 


Îme nous l'avons fait dans le passé. 
| Comme la Fédération diocesaine 


jeunes filles de la campagne. Ces | 


ide la J.A.C, ne peut pas subvenir 
|à elle seule à toutes les dépenses, 
inous demanderons à chacun de 
{donner sa cote-part. Il serait tout 
à fait désirable que les membres 
de la section viennent en aide à 
ceux qui viendront au nom de 
itous les jeunes de leur paroisse. 
La section pourra donc aider les 
délégués à défrayer en partie cet- 
te cotisation. Il ne faudrait pas 
|cependant que le manque d'argent 
|soit un obstacle pour aucun. Per- 


| À ñ | 
|sonne ne doit être empêché de 
{venir pour cette raison. En nous | 


lentraidant nous viendrons à bout 
ide tout. Le principal c'est que le 


{plus grand nombre possible puis- | 


, 


se profiter de ces journées d 
|de; elles sont si importantes 


D'ict le jour de Pâqués, chaque 
section devrä travailler intensé- 
ment pour organiser la partici- 
pation de ses membres, Plus que 
jamais, nous comptons sur vous. 


ter pour la journée du lundi les 


jeunes mariés qui se sont dévoués | 


au mouvement de la J.A.C. dans 
le passé. Ils seraient intéressés 
[sans doute à constater 
;gres et à nous donner quelques 
Imots d'encouragement dans nos 
lreculs. 


L'on se prépare pour ses responsabilités 


de l'avenir au pavillon des arts 


“Dans une belle vie il n'y a que, 


| de beaux jours. 


mal, Cette attitude détruit les fondations mêmes de l'éducation, dé- 
clara-t-il. 

I! igna que le Christ n'avait pas laissé l'interprétation de 
ses lois morales au gré de chaque individu. 11 a désigné son Eglise 
pour accomplir cette tâche, et Lui-même la guide dans l’accomplisse- 
ment de cette missic 

“Le vérital ie l'éducation, done, est de former des con- 

ences droites en éclairant l'intelligence des jeunes sur la volonté, | 
la loi et la voie du Christ.” 

Quel contraste entre cette attitude, qui est celle de l'Eglise, et 


les théories soi-disant modernes qui se contentent de meubler l'in- 
telligence de connaissances sans former les jeunes dans l'art suprême 
de 


chrétiennement, 


P..G. 


GÂTEAUX à CAFÉ feuillctés 
RE As LE DAMON 


feuillerés de donnent une idée 
des résuliats que vous obtiendrez 

@ Ponez au point d'ébullition 3% 1. 
crème, ©? €. à soupe sucre granulé, 


avec la nouvelle Levure Sèche 
Fleischmann qui lève vite. Vous 
2e 
1 ©. à thé sel et 4 1. shortening; 


ne risquez plus d'employer des gà- 

téaux de levure périssable et sans 
laissez tiédir. Dans l'intervalle, me- 
surez dans un grand bol 4 Lt. eau 


vigueur. La nouvelle Levwre Sèche 
tiède, 1! € à thé vacre granulé et 


Fleischmann qui lève vite conserve 

4 vigueur et som activité sans ré- 

frigération. Achetez-en une provi- 

sion pour un mois, 
brassez jusqu'à dissolution du sucre. 
Saupoudrez-y le contenu de | enve- 
loppe de Levure Sèche Fieischmann 

qui lève vite. Laissez reposer 10 min, 


PUIS brassez bien. 

Ajoutez le mélange crémeux refroi- 
di et incorporez 3 oeufs bien battus, 
puis 2 t. farine à pain déjà t- 
misée, battez lisse. Incorporez encore 
24% L. (environ) farine à pain tamisée 
Pécrissez la plie sur planche légère- 
ment farinée jusqu'à ce que lisse et 
élastique. Mettez-la dans un bol 
graissé et graissez-en le dessus. Cou- 
vrez, placez À la chaleur à l'abri des 
courants d'air et luissez lever au 
double du volume. Mélangez % t 
sucre granulé et 2 c. à thé cannelle 
moulue. Saupoudrez la moitié de ce 
mélange sur la planche à pâte. Divi- 
sex la pâté en 2? parties égales et 
mettez } partie sur la planche ainsi 
préparée. Abaissez la pâte au rouleau 
en un carré de 12"; repliez-la de 
l'arrière vers l'avant et d'un côté à 
Vautre. Abaissez au rouleau et replies 
ainsi par $ fois, farinant la planche 
si nécessaire. Scellez les bords de la 

e repliée, déposez dans 1n moule 

géteau graissé de 8” carrés, badi- 
goonnez le dessus de beurre et en- 
foncez des moiriés d'amandes de noix 
Grenoble dans la pâte. Saupoudrez 
le reste du mélange de sucre et can- 
nelle sur la planche et procédez de la 
même manière pour la seconde partie 
de la pâte. Couvrez et laissez lever 
aû double du volume. Cuisez 15 min 
à jour modéré, 350°F., tout en pré 
parant le sirop suivant: faites mijoter 
enemble durant 5 min. | 1. sucre 
granule, 1%, c. à thé écorce d'orange 
râpée, V4 L beurre et 44 L. jus d'oran- 
ge. Versez rapidement ce sirop chaud 
sur les 2? gâteaux en partie culs, puis 
cuisez encore ceux-ci durant 15 min. 
Laissez refroidir les gâteaux durant 
2 min, puis détachesz-en les bonds 
et démoulez en secouant légerement. 


Dans une belle vie on est tou- 
jours content, 


Dieu la déroule toute et regard- 
de longtemps 
| Quel amour est plus cher entre 
tous ces amours.” (Péguy) 


“Dans une bellé vie il n’y a que 
de beaux jours”. N'est-ce pas là 
| la traduction exacte de la vie étu- 
| diante au pavillon des arts. Le 
| pavillon semble destiné à n'abri- 
| ter que de belles vies. Sous diver- 
ses formules: Jardin de l’Enfan- 
ce, Séminaire Mazenod, Pavillon 
des arts, il resta toujours le pe- 
tit cénacle où s'épanouit la vie 
| montante des jeunes. Aujourd’hui, 
|comme son nom l'indique, il est 
|la résidence des élèves du collé- 


|ge depuis les Belles-Lettres jus- | 


|qu'à la dernière année de Philo- 
sophie, 
1 


| Mystere pour les plus jeunes 


Divers éléments concourent à 
| donner au pavillun son charme 
et son intérêt. Les plus jeunes 
|se posent de nombreux points 
| d'interrogation à son sujet. Il est 


| pour eux.une sorte de mystère | 


| comparable à la cérémonie d'ini- 
tiation chez les Chevaliers de Co- 
| lomb. Que peut-il bien se passer 


forme de règlement? Que fait-on 
| pendant les longues études et les 
| Jours de congé? Et puis, comme 
lils doivent être savants, ces 
| grands! Alors naît le désir in- 
tense de grandir bien vite, de 
brüler les étapes pour apparte- 
nir enfin à ce groupe de privilé- 
giés, être, soi aussi, un étudiant 
au cours des arts. 

Avoir sa chambre n'est 
peu de chose, Sans doute, c'est 
une chambre partagée. On est 
pas seul, mais deux. Par contre, 
[11 y a peut-être là un charme 
|de plus. On ne peut vivre dans 
{ intimité avec un con- 


pas 


TP 
teue 


e sans créer des liens d'ami- 


même chambre, 

mèmes travaux, les mêmes 
| loisirs, souvent lies mêmes peines 
let les mêmes rèves d'avenir :- 
|vant de vivre plus tard des mé- 
|mes souvenirs 


| les 


Rèves d'avenir 


ves d'avenir! Ils sont dis- 
rets, allez. Bien malin serait ce- 
lui qui voudrait les pénétrer. Mais 
ils sont là quand même; et ils 
iso is, ils sont beaux, ils 


| dans cette maison séparée du 
corps principal du collège? se | 
demandent-ils. Quelle en est la 


solides et durables. Partager | 
c'est partager | 


sont généreux. On en cause à voix 
basse dans la petite chambre du 
pavillon, entre amis. On sait qu’el- 
les passeront bien vite ces dernie- 
res années et que bientôt il ‘fau- 
dra avoir fait son choix, il fau- 
| dra avoir opté pour la vie. Bien- 
| tôt il faudra se rendre utile à ses 
compatriotes en donnant sa plei- 
ne mesure. Alors, dans la petite 
tête des jeunes, comme dans les 
|conversations sous voile, s'élabo- 
rent les grands projets qui mu- 
riront demain. 

“Dans une belle vie il n'y a 
que de beaux jours”, Les peines 
ñe manquent pas pourtant. Elles 
vont parfois jusqu’à l'angoisse, 
L'adolescent vit déjà sa vie pleine. 
La douleur surmontée trempe son 
caractère, dépouille l'enthousias- 
| me g : vif de ses illusions, fa- 
çonne l'âme et l'oriente vers les 
| réalités futures. La douleur bien 
comprise, la douleur 
n'assombrit pas les beaux jours, 
mais les églaire, les montre dans 
leur juste valeur 


Le regard de Dieu 


“Dieu la déroule toute et regar- 
de longtemps”. Dieu regarde long: 


temps la jeunesse qui monte. I 


La Bible vous parle ... 


Sinon disait: “Yahweh m'a 
abandonnée: le Seigneur m'a 
oubliée!” Une femme oublie- 
ra-t-elle son nourrisson, n'au- 
ra-t-elle pas de pitié du fruit 
de ses entrailles?’ Quand mé- 
me les mères oublieraient, moi, 
je ne t'oublierai point. 

(Isaiïe, 49, 14-15) 


(Texte choisi par la Societe 
catholique de la Bible) 


La guerre en Corée 
coûte cher aux E.-U. 


WASHINGTON Selon 
estimations du secrétariat de 
Défense, la guerre de Corée au- 
ra coûté aux Etats-Unis, au 30 
juim prochain, en supposant que 
les hostilités ne soient pas 


es 
la 


minées à cette date, plus de $5,-| 


000,000,000 


Cette estimation communiquee | 


par le secrétariat de la Défense 
a la Commission des crédits de 


la Chambre, au cours d'une dé- |! 


position relative au budget pour 
la prochaine année financière, re- 
partit comme les dépenses 
entre les principaux services: ar- 
mée: $4,376,697,000: marine: $375,- 
000,000; aviation: $305,000,000 


suit 


assimilée | 


se penche sur elle avec amour 
comme le père sur le fils, espoir 
de son héritage et de son nom. 


Il regarde les prières ferventes 
qui montent vers Lui; Il regarde 
inon seulement l'âme, mais le 


Îtes. Il regarde ces 
| avides de savoir, avides d’une lu- 
|mière qui brillera pour les au- 
tres; Il regarde ces volontés gé- 


|néreuses capables de semer le| 
bien sur leur route. Il regarde | 
ces corps robustes et forts qui 


marchent dans la vie la tête hau- | 


Îte. 11 regarde ces fronts qui pen- 


|sent, ces.yeux qui brillent et ces | 


lèvres qui rient. Dieu regarde 
| longtemps. Il regarde comme on 
| regarde ceux qu'on aime, comme 
on regarde avec complaisance et 


contentement l'ouvrage de ses 
mains. 

“Dieu la déroule toute et «e- 
garde longtemps 

Quel amour est plus cher entre 


tous ces amours.’ 
Si Dieu regarde, il semble qu'Il 


ne saurait se décider à faire son 
choix, à déclarer sa préférence. 
{Tout lui plait dans cette belle 


vie comme dans ces beaux jours. 


Non, Dieu ne saurait dire ce qu'il 
1 


il aime aussi les initiatives de ce- 

S'Il aime les grands 

| lents, il n'en aime pas moins les 
| beaux travailleurs 


aime le plus. S'IL aime la prière, 
| il aime aussi l'étude, il aime aus- 
si les yeux. S’Il aime la haute 
| stature de l'un, il aime aussi la 
petitesse de l’autre. S'Il aime le 
|éhant et la musique de celui-ci, | 
| 

! 


| lui-là ta- 


| 
{ 
| 
| 


Chacun dans sa sphere 


Dieu ne saurait déclarer son 
amour le plus cher. Pierre sera 
prêtre. Jean médecin, Paul fer- 


mier, Philippe avocat, Jacques in 
prépa 


génieur, etc., etc. Tous 5e 
|rent selon leurs forces et leurs 
| talents à jouer leur rôle, à pren- 


dre une part active dans la gran- | 


1 


ide structure de la société. Dieu 
| sait qu'ils seront tous utiles, tous 
nécessaires. C'est Lui a formé 
|la grande armée humaine et Il 
|se réjouit de voir cette levée en 
- |masse qui vient prendre la 
tête et en remplir rangs 

“La vie étu au pavillon 
| des arts c'est tout cela 
| La vie étudiante au pavillon des 


ests c'est comme ça 
La vie étudiante 

des voyez-la 

| La vie étudiante 
des arts, la voila.” 

| B. P., O.MI 

, (Collège de Gravelb. 


au vion 


178) 


étu- | 
: 


personne ne voudra les manquer. 


11 y aurait lieu peut-être d’invi- | 


nos pro- | 


| corps et l’âme qui se tiennent de- | 
vant Lui comme deux mains join- | 
intelligences | 


"7 La J.0.C. atteint quelque 25, 
_ jeunes ouvriers et ouvrières au pay 


Orgahisée dans 15 dioceses, ia 
J.O.C. canadienne comprend 30 
fédérations, dont 17 à la J.O.C.F. 


groupés 


| tions et environ 25,000 jeunes tra- | 


|vailleurs et jeunes travailleuses 
| sont atteints par la J.O.C. et ses 
services. 

Voilà ce qui ressort d'un rap- 
port transmis récemment à l'é- 
piscopat canadien sur les effec- 
{tifs et l'activité de la J.O.C. ca- 
|nadienne pour l'année 1951. 

Services 

Parmi les principaux services 
organisés dans les sections et fé- 
dérations jocistes, on note le ser- 
vice de préparation au mariage 
qui, en. 1951, à préparé au delà 
de 7,000 fiancés au mariage; le 
| service de préparation à l'avenir, 


dont près de 3,000 jeunes ouvriè- | 


res ont suivi les cours l'an der- 
nier, et les services de loisirs, des 
camps d'été, d'épargne, des cais- 
ses d'établissements, etc. 
Programme d'étude 

L'enquête nationale tenue par 
| la J.O.C.F. a révélé l'égoïsme et 
le peu d'esprit de service des jeu- 
nes, quand elles disent: “Ça ne 
me regarde pas'”’, “Ce n'est pas de 
mes affaires”, ‘Je me débrouille, 
que les autres fassent comme 
moi”. Des cercles d'étude, des 
|forum ont été organisés où les 
jeunes filles ont constaté cette si- 
tuation et pris des: mots d'ordre 
pour la changer. Une réalisation 
| entre mille: les jeunes travailleu- 
ses d'une manufacture sont or- 
ganisées pour garder plus propre 
leur département. 

A la J.O.C. l'enquête portait 
sur la santé du jeune travailleur, 
Les militants ont vu comment 
les “parties”, les “week-end”, l'a- 
bus du sport, le manque de som- 
| meil pouvaient nuire à la santé 
| des jeunes travailleurs et à tout 
leur avenir. 

Ils ont pris des décisions pour 
|améliorer ces quelques points dans 
| leur propre vie et dans la vie des 
| jeunes travailleurs qu'ils connais- 
| sent. 
| Les deux branches du mouve- 
ment ont enfin étudié, sur le plan 
religieux, le Saint Sacrifice de la 
Messe. A cette occasion, des ‘“’mes- 
ses blanches” ont eu lieu dans 
presque toutes les sections. Des 
récollections pour les jocistes et 


Tous à l'action 


Les façons de faire de l'apos- 
tolat et de se servir de ses 1- 
lents pour faire avancer le 
travail de l'Eglise sont aussi 
variées que les couleurs de l’arc- 
en-ciel. 

Aussi quand on me demande: 
“Mais qu'est-ce que je puis fai- 
re?” j'ai toujours une forte en- 
vie de répondre: “Mais regar- 
dez donc autour de vous; ne 
restez pas là à attendre”. 

Cette inertie trop. fréquem- 
ment rencontrée démontre en- 
core une fois la valeur incom- 
| parable de la méthode classique 

lies mouvements spécialisés: 

Voir, Juger, Agir, Il faut savoir 

voir les problèmes qui nous en- 

tourent. L'on peut se promener 

sur l'avenue Portage sans re- 
| marquer ce qui est contenu dans 
les vitrines, sans voir la variété 
des articles qui y sont étalés. 
Le sens d'observation fait dé- 
faut, partiellement, ou parfois 
même, de façon presque com- 
plète. 

Le chrétien souffre trop sou- 
vent de cette étrange myopie; 
il ne voit pas le paganisme qui 
l'entoure. Chaque catholique 
convaincu qu’il a un rôle à rem- 
plir dans son milieu de vie doit 
premièrement s'entraîner à voir; 
c'est la vie telle qu'elle est en 
réalité qu'il lui faut découvrir, 
avec ses ombres et ses lumières. 
Les problèmes réels pour cha- 
cun d’entre nous sont ordinaire- 
ment ceux qui ont trait à des 
personnes qui travaillent avec 
nous, nous visitent ou vivent 
près de nous. Ou ce peut être 
encore une situation que nous 
avons sous les yeux à tout temps 
qui a besoin d'amélioration: 
quels sont les livres dans le pe- 
tit magasin où nous faisons la 
plupart de nos commissions? 
... pourquoi cetie gravure im- 
morale se trouve-t-elle sur le 
mur du bureau dans lequel je 
travaille? Mon voisin, bon gar- 
çon, mais indifférent et un peu 
paresseux, ne viendrait-il pas 
a la messe et aux sacrements 
si, discrètement, je l'encoura- 
geais à le faire? 

Quand j'ai vu quelques pro- 
blèmes, tout n'est pas fait. Je 
dois les examiner à la lumière 
d'une mesure à la fois sûre et 
objective. J'ai besoin d'un guide 
dans mon action christianisante, 
et c'est l'Evangile, ce sont les 
enseignements de l'Eglise qui 
me donnent à la fois l'idéal vers 
lequel je dois viser pour eorri- 
ger effectivement une situation 
et qui m'inspireront très sou- 
vent sur la façon de m'y pren- 
dre. 

Et auand j'ai vu une situation, 
que je l'ai jugée et que je con- 
nais l'idéal vers lequel je dois 
tendre, je suis tout prêt pour 
passer à l'action. Dans le lan- 
gage de la théologie, je serai 
alors guidé par la vertu de 
“prudence”: voir, juger et agir 
ne sont que les étanes de cette 
vertu appliquées à un cas pra- 
tioue. 

Quelle puissance pour le bien 
seraient les millions de chré- 
tiens bien pensants s'ils s'appli. 
quaient avec zèle à changer le 
visage de leur milieu, s'ils se 
décidaient un bon jour à met- 
tre toutes les énergies et les 
puissances non-utilisees dont ils 
dispo:ent au service de l'Eglise. 
Sa Sainteté Pie XII nous ran- 
pelait récemment que c'est peut- 
être tout ce qui nous sépare d'un 
| effroyable cataclysme, 


et 13 à la J.O.C. Les jocistes sont | 
dans quelque 300 sec- | 


P, | 


sociol est nécessaire à wn 


Le sens 
catholique qui veut, comme il le doit, 
faire oeuvre de conquite et gagner à 
Dieu l'ime de ses frères. 


: 


— fugène DUTHOIT, 


000 


|lés jeunes travailleurs ont été or-} qu sur le problème r 


anisées dans chaque centre, sur Le 


» rapport 


a Ce 


|la messe. parsege a 
Autres initiatives ie De he 
Voici maintenant, les à la secrétairerk 
principales, quelques autres ma-|c la visite de 
nifestations d'activité la J.O.C. un des premiers 
| nationale au cours de 1951, telles |enfin l'arrivée de d 
| que mentionnées dans le rapport | dirigeantes nationales venant 
transmis aux'évêques. Sherbrooke, Miles Monique Ro 
11 y eut d’abord en mai la Se- |thier et Majella Beauregard 
maine nationale des jeunes tra En conc! 


pelle que l'i 
XXe anniv 
nadienne et sou 
rigeants du mou 
Icidé d'intensifie 
|recrutement des 


| vailleurs dont l'objectif était de 
| faire corMmaiître et de propager le 
| manifeste de la jeunesse travail- | 
| leuse lancé à la conférence inter- 
nationale de Bruxelles de 1950 
En juin, une session intensive de 
| la J.O.C. et de la J.O.C.F. fut te 
| nue à Joliette: elle groupait 125 
| dirigeantes et dirigeants diocé- 
sains. On y étudia la technique 
de l'enquête, de même que la Let- 
| tre pastorale de NN. SS. les évê- 


let 
ieurs à cCetie 


nn 


:\ Si l'on vous demande ... 


“Pouvez-vous me donner une 
| preuve de l'existence de l'âme?” 


| 
| 


| “La Boîte aux Questions” vous donne la réponse. 


| 


|] 


a 


té ne se ee © 


Un corps humain vivant rest médicales et chimiques ne peu 
pas la-inême chose qu'un cadavre. | vent palper, et c'est l'âme. Rega 
Or l'âme est ce qui sépare un ca: |dez quelqu'un en face, et derrière 
davre d'un corps en vie. Un corps |ces traits animés, ces expressions 


mort ne peut pas se mouvoir, ni|changeantes, dans ces yeux méê 
manger, ni penser, ni s'exprimer, |Me vous y verrez l'âäm 
se réjouir ou être malheureux. ll | Q. — Mon fils doit se marier 


ne peut que retourner à la pous- 


: | bientôt. Dois-je lui défendre de 
sière. Mais il y a quelque chose 


se prêter aux farces macabres 


qui empêche votre corps de faire! des “enterrements de vie de 
cela maintenant. C'est votre âme.| garçon”? 
Toute activité suppose une cause, | R. — Ja dignité chrétienne est 


un principe d'opération. Le prin- {aujourd'hui souillée par ces dé 
cipe qui, dans un homme, pense | monstrations bouffonnes. Dans un 
et aime, se réjouit ou est malheu- 44 Mandements, un de nos 
reux, est une chose très réelle. Ce évêques réprouve ces divertisse 
n'est pas un principe imaginaire |ments qui, trop fréquemment, 
comme certains matérialistes le |“dégémèrent en orgie et occasion- 
|prétendent. Ce n'est pas non plus/nent des propos, ‘des chansons, 
un élément chimique. Aucun @oc-|Vojre des mises en scène qui sont 
teur, en examinant un cadavre, /hne offense grave à la pudeur 
peut vous dire quelles substances |chrétienne, à la pureté et à la di- 
chimiques sont absentes de ce gnité même du sacrement de ma- 
corps sans vie et causent la mort. |;iase, Nous condamnons énergi- 
Si le corps humain n'est qu'un |quement ces démonstrations tou- 
composé de substances chimiques, |tes faites de bas paganisme, parce 
que les médecins réunissent les |qu'opposées au vrai sens chrétien 
divers éléments requis et disent:|Nous demandons aux prêtres, à 
“Vis”. Mais ils ne peuvent rien tous les apôtres laïcs de réagir 
accomplir de cette nature. Il y a [contre de tels abus vraiment mal- 
quelque chose que les sciences 


l'heureux’’, 


Nos Mots Croisés 


— 
LE] 
— 
ce 
— 
+ 
— 
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CLIC] 
CO 


HORIZONTAL 


1—Un des os de la tête 
re, guide 1F£). 

| 2—Versonne qui tord la laine, 

| Uni, de niveau, 

| 3— Esealier 


— (Le qui teint | 


la sole — 


5 
descendant au (ange — p 
Terre calcaire qui sert pour amender } ÉJPID 
le sol — Téte d'une tige de hlé. À 4 »} 
4—Lieu où l'on bat le grain — (anal "1. f 
fans lequel route une rivière — Picuve ist + 1 té 
de France — FPronom personnel ‘A Fe ES) 
S—Chose unie — invoquer comme preuve HIUIETR MIE M 
6—Artiele — Faux, imitetion — Sort f FA ET 
de redingote, C) 4 
1—Ombellifére chinoise — Konger M LIulR 
E—Terre entourée d'eau — Qui n'est ; Nord 
pas confus, (EE AR 2e Là 
?— Monume d'Athènes — Garder en | L:) WPALIT E 
sn possession. | (ER) A1 N 
10— Chambre d'habitation (Arg,) — Petite ir) sv! 
| corne du bois d'un cerf — Article : /N 
| contracté. 
11—Arbrissesu méditerranéen Vitre de 
| courtoisie en Espagne. { 
| 12—Note de la gamme Roi d'Israël 
| — Chemin dans une ville — Téte cou 


| pée de ssumon. 
| 13— "Trace du pied sur le sol 
conter — Evénement fortuit 
14—Quadrupéde earnassier 
des radiations. 
15—Feine très vive, tourment (V3) — hé 
tablir en bon état. 


Du verbe 


émet 


Qui 


Un évêque et un 
prêtre arrêtés en 


VERTIH AL Chi . 
1—Moussine — Qui contient huit fois ine communiste 
2—d'ertaine étendue de pars plat — 


HONG KONG Un évéque et 


prétre catholiques ont été 


Frénom feminin — Amalrame d'étain 


qu'on applique derrière une glace un 


+—Triase fera, lettré — AJ. pos | Létés par les communistes en Chi- 
4—Conjonction — Connaissance spécuia- NE, 1€VCIe Un porte-parole des 
tive purement rationnelle — Lettre milieux catholiques 
srecque. C js 
B—Qualification, titre (WF  Vorme VI ‘+ 
larvaire de certains erusiacés == Chet- DCI ] 1 ci } t: S. Ex 
Heu de €. bomme M: Her » { ’ > 
de bouche rm bêuche TT. R P PI l'abbé 
croit quelque chose — OÙ 1E 1, Pnilipp: tous 
que. deu ae P y la pro 
7—Ville d'Malie — Lonjonetion n e Gé.t 
#— Défense — Mettre em fi — Erre çà rt VIE © de Sé-tchouan 
là. Ces dernières arrestations por- 
#—Possééée — Ancienne province de) {ent à 20 le nombre des évêques 
rance. *# Ver PA 4 tes « vw 
D Mai d'di et à 110 celui des prétres appré 
un objet — Manière d'être, situation. | hendés par les rouges en Chine 
e 
| 11-—ÆEndommager — Adj, posserif — He- linet quatre missionnaires ca- 
| cuell de bons mots the a £ per ‘ la C+ 
12—Interjection — Faire retour — Pre. \N0HQU aYyuar la Lmne 
rom personnel pie [: arrives re- 
13—Vieillense — Ansniettir à demeure — "NT t à. Hong , par me 
du genre choueite ! > a ; mes 4: 
14—Enlévement d'une personne — Tesson, L - L DNaires 411e- 
crhne — Voisson acanthapière ! autrichier cont des 
L&—Serviteur d'Abraham — Caraclères | lie ‘ + d'u rêtre . 
des pins anciçns aiphabels germani- | engle 5, € aun p re cana 
aurs. en 


\ 


XAXVe ANNEE 


College de St-Boniface 


| 


Ch P P e l'énorme dette qui grevait | sucres Mais as-tu idée où nous 
ronique sportive » institution, Et tout cela, Mer | pourrions aller 
ile la sir — J'ai assisté à une bonne vieil- 
Quilles ole teunes. | le partie de sucre, il y a quel- 
a a teu- ! ques. années alors que je visitais 
+ vendredi 28 mars se 16 . aven un copain 
ns da ” dre de là énpers Quoi! tu ne veux tout de! 
série finale 6 ‘ ‘ a F é« « Exce même pas qu'on aille tous se pro- 
44 révble À érieure ? es sen- | men chez ton ami? 
: e et ! re à son - Laisse-moi donc finir: il nous 
M dé us € p 4 es | ée: nvite tous à nous joindre à lui 
n- Ms de avec an-|°t promet à chacun sa pleine me- 
Le ae | A € ( : e oment où les philosc sure n 
bilete £ ér« xié- # première année nous chu C'est vraiment ciie ça. Je 
1 : T. 688 ent à l'oreille ce que s avertir le groupe: loi, tu 
He re | td ent faire “dans la vie”, | s uperas du ransport 
n « 10 -. ie 1 étaient leu vocatior LÆ dimar ne suivant par un 
cette équip 0 3e lie Le moment ve Etienne Gabou- a eil de printemps, une 
et F ‘ 1 aré nt À { se, nous | Camionnette transportait sa char- 
F1 d ésente nos finissar belle clas- | £e joyeuse vers le pays des éra- 
! ‘ at 139 beau g pe. Puis. tour à tour. | bles. Aux joyeux refrains se mé- 
‘ : : r philosophes e deuxié- | lent bientôt des acciamations et 
ge Fame ve » année p ent au « en les ; as de nos hôtes imps- 
" eux t évere na YUrS en | es a presentation 
à : Le Û D e de le 1 | des egard furtifs se croisent, | 
d n rue aisanteries abonder , Ju apides et brillants comme des 
ar re 4 >, Les Ma tuelle a ce fucent | écla des coups d'oeil s'échan- ! 
f va € 1 gent suivis d'un regard jaloux 
e monde muse er éd qu'importe, toute 14 jJour- 
e f n l devant nous 
r 2 M e ’ P a En caravane, allons à la caba- 
! ” e* vocatic ér petite troupe s'ébranle 
IL 1 du Pe ; £ } s ts. Vo at ntraire ess cet à de marce et 171403 
Cia de »4 . gnorez. Et vous voudriez bien! ge par un sentie vattu en direc- 
8 - voir. Je serai cruel, sadique, Jeltion du bois; puis la marche se 
N eme na derc le ne Vous dis rien. Patience fait pl pénible et la chanson 
t y 6 à ment La nileldaé ha la sise di faiblit sur es lèvres. Toujours al- 
” nne { a ligue a € tidissan Raymond Breton, prend egre a caravane saüte ruisseaux 
: ensuite parole. Briévement il!® ôtures. dévale les pentes, 
Ballon-panier MES TE Cl 2 s grimpe les buttes et pénètre ain- 
; q Ya pris M soie PA À ae ” i dans l'érablière. Une fumée 
n tégorie les Petit : , . A bilo”. M dense s'échappant d'une cons- 
e club Hacault {firme « A À pate dde Dre 2 ®* |truction noire d'assez grandes di- 
mière place, n'ayant pas € e si e ne vous en CS Pas PIUS "On, | Lensions s'offre à notre vue et 
ne seule défaite. Le capitaine vers 1çcteu vruaute, nesi-Ce à }'deur des érables se mêle cel- 
Ma emble également bien | P45 RP le du sirop qui bout à l’intérieur 
enr s affaires puisque son Une allocution de S. Exc. Mgr | 4e a cabane, Nous pénétrons: 
é m4 x oire v oi- | Cabana clôtura et magnifique- | sy centre, repose ur énorme dis- 
ré n cre Chez Moyens, | ment — le per des finissants. | tillateur où des gallons d'eau d'é- 
la te 4 pe de T y, dont | Son Excellence sut 1 us dire en |rable sont transformés en sirop 
(4 ! e Blain et L'He ermes émouvants l'intérêt qu'elle | pour nous, c'est un immense chau- 
emeure t n tête a toujours porte au col et 1€ | dron qui rougit sur un feu bien 
ave ne se défaite e re gret qu'elle avait de nous quit- | hour Encore une heure d’atten- 
pro te Avec sa profonde humilité |{»# pendant laquelle un jeu par- 
Dar e de iine ot t éve coutumiere, elle nous laisse enten- | ni les érables dissipe le nuage | 
et ( { que | dre qu'elle reportait à Dieu seul |jes premières rencontres. Tout 
Boom! n St-Hila p es hommages de gratitude qu'on |3 + ip une voix forte, provenant 
tea Rée! Jubinville rapide L avait offerts avec tant de lLi- | 46 ]a cabane nous annonce la 
don Crénetie | Pr te Ciau héralite “trempette”. De tous côtés on ac- 
de Préftontai La fête se termina par la chan- | court, on se présse autour du cui- 
Denis BERNARDIN son du collège Suivit la bénédic- sinier qui agite un sirop clair 
Philo 1 tion du S. Sacrement et la consé- | dans des oeufs battus. Chacun 
RAR te : a ER SR 
Souper des finissants 
Ce mir à4 31 ms nue « | Autour des mots 
grar an était réunie. A la 
{ € L € LL, EE. NN.SS {Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 
Cabana et Bé € e Pére Rec- 
te Père Supérieur d Ju- 
r { Pe P l des O Terme d'office, ‘Pendant le ter-|1 Dire: “Le nombreux auditoire 
hiat Pére Superie lu Sé- me d'office qui ent de s'écou de la radio”, Une audience est 
minaire es finissants et leurs | ler”, (term of office | une séance de cour dans laquelle 
professe Puis itour des non Dire: “Pendant la période, la | les iuges interrogent les parties, 
bre s tables aux reflets multi- | durée d'office qui vient de s'e- | entendent les plaidoiries et pro- 
colores pret app nts couler”, noncent les Jugements, 
gnaient Peres, élèves et sémina Le terme d'office d'un hômme,| Qualifier. “Dans le but de se 
istes cest le moment où ses fonctions | qualifier comme instructeur”, (to | 
C P De ' fir ant finissent: comme le rme d'un |qualify as 
quelques heures passées ensemble loyer, d'une saison enr le mo Dire: “Dans le but de passer 
au grand réfectoire, quelques heu-| ment où le loyer, OU la saison | son brevet d'instructeur”, 
es durant quelles no sons | Ent » l. Se qualifier pour le service 
au revoir à ainés qui partent 1. Il à fait cela durant son ter l. (to düalify for a civil ser- 
événement un de née aca- | me d'office, (during his term of |yjce position) 
démique q héve 'ffice Subir l'examen, l'admissibi- 
le ne à en d pa not Il a fait cela pendant sa pe ité aux emplois de l'Etat 
et fut béni pa; Mgr Cabana Pare A or te EN ee 2. Se qualifier pour la médeci- 
au’il avait pour pièce ésistar 4 à lini son terme d emp ne. (to qualify fo: medicine) 
e line viande « ente, qu'il|f°nnement. (term ‘of imprison- Passer son examen d’admis- | 
tu servi avec a es Rhétori- |! Ment ot l'étude de la médecine 
ciens et les Humanistes qui, en! :-.1l a fini son temps de prisor Se qualifier comme docteur 
la circonstance, a ét a 3, Le frère directeur de cette | (49 qualify as a dactor) | 
livrée c que que blanche | Cole est à son deuxième terme. Etre reçu médecin; passer | 
sb ersvste À :bo Ca faisait (term) on admission à la médecine 
“impre nnant Le fréresdirecteur de cette 4 Se qualifier comme capitai- 
J'ai anprécié le discours du Pè- | 2°9° est à son deuxième trien- | ne d'un vaisseau, (to qualify as | 
re Recte Quelques paroles s0- |} de Pb. » pme + pére tes captain | 
ment le caractère propre de la | {is ans T al , son brevet de capitaine de 
fête: caractère de joie et de is- | 7: ñ vaisseau 
Ms à 1 noue L À ps. [2 #'hnnee solaire pe Le divie 5. Se qualifier comme aviateur. 
tait un avèénement mais un dé- | “gros er deux termes, mais en deux | (io qualify as an aviator), 
+ D HS 2 00 1 pi emestres 14 Passer son brevet d'avia- 
sants quelques derniers conseils, | Fruits et légumes, Un homme | teur | 
leur d n regret de les voir | Sans inteiligence est un melon o ä Qualifier quelqu'un pour | 
part sa joie. sa fierté a {un cornichon, à moins qu'il ne | quelque chose. (to qualify so- 
res ensuite avec chaleur un !S0it bête comme un chou. Est meone) | 
le n tin ants pour les nom- | #'0S et court? C'est un potiron; Donner à quelqu'un les qua- 
bre ienfaits dont il a comblé | 198 et maigre? c'est une asperge; | lités requises pour quelque chose; 
le "collège F} : Mer Caba- est pâle, 11 a du sang de navet; rendre quelqu'un æpte, propre à 
na est bien : ve Pr ants jt op rouge | est comme une to- faire quelque chose N 
p * te Le | mate. Le méchant ne vaut pa 1. Se qualifier pour un emploi. 
Père R £ A dc n radis: le trompeur tire des |(to qualify oneself for a job) 
caroïtes; l'inconstant a ur 6 Acquérir les capacités, les 
l'artichaut, Sur le haricot titres nécessaires pour un emploi. 
même, on fait co des bruits On m'écrit. Voulez-vous me | 
fâächeux. Pa contre squ ON | 4Sonner la signification exacte des | 
( nomme dont là SIlU4- mots suivants: consommer; con- 
€ nport on dit de sume inguiste et polyglotte? 
‘ P gro egume Je lisais l'autre jour ceci dans 
-| Sahotage. Ce mot à acquis une n journal ne reste à la Com 
| vogue immense depuis la guerre. ! Lagnie que trois alternatives. Je | 
Pouvez-vo en gin is e mot “trois” ne de- 
Reponse Le n sa est | vrait pas être employé ici. Ai-je | 
s la: à peu pre ë Joseph La Salle 
£ s a lorme Irançaisé Réponse. Consommer, c'est à 
On le trouve même dan at ey ccomplir (consommer 
gues russe el Japonaise M affaire, un sacrifice, un ceri- 
on en a même fait un verbe n me nner la dernière perfec- 
node: to sabotage, faire GU saD0- | tion: emplover des choses qui se | 
ge étruise a! usage (ronsom.- 
Cu Ccte malhonneé de ner de du vin, du bois, 
r 1 vo A L: 
hp 28 Vo à 1 ve 7 nt à n (le feu consuma 
onf : e 1 édifice, consumer son 
p ne, consumer sa vie ’ 
Audience La nombreuse au- par ntérét) ; dé 
dience de la radio” (aud e) Un est un homme 
q F s langues: un 
nguiste elqu' un qui fait 
DEPUIS DES GÉNERATIONS LES BONNES a Ÿ ve Pure dosgald ee pan 
AJ ative, nom feminin, indi- 
que urs (du latin alternus) 
ne ré 1; soit opposition 
ntre deux s qui se succeédent 
ternative de succès et de revers, | 
it option entre deux choses 
ë s dans l'alternative de par- 
> le rester. Par conséquent 
re placé entre deux alternati- 
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cration des finissants à la sainte 
| Viergs, étoile de leur route future. 
Bernard dg MARGERIE, 
Rhétorique. 
PS. —… J'ai oublié de vous dire 
[qu'au cours du repas, te me suis 
ssé raconter, par un de mes doc- 
confrères, que Chiméène., dans 
à tragédie de Corneille, avait con- 


KUMERO ?1 


e 
tes 


| Directeur: Bernard de Margerie ons où ge: Es Cid. Triple 
| Chroniqueurs | 14 0 

l Réel Gandron, jeun Moreau, Denis Bernerdis Une partie de sucre 
| Com Duterr, Robert ge je Ai Roymond Beourque Dis donc, André, on va à 
la cabane à sucre cetis année? 


| … Certain qu'on va allér aux 


a quatre choses à choisir: ce n'est 
pas ce qu'on veut dire. Une dou- 
ble a! 1 est également un 
pléonasme vicieux: une alterna- 
ve étant essentiellement double 
Ap forte raisin y a-t-1] pleo- 
m eux quand on parle 


nauves 


| | Paul LEFRANC. | 
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v tremper son morceau 
| pain dans ce riche mélange: j1 
| qu'a Denise qui réclame sa part 
| Attention les gourmands, n'en 

prenez pas trop: ce sera bientôt 
|le temps de “licher” la palette 
| Enfin le sirop est à point — cha- 
leun plonge un bâton élargi à 
lune extrémite dégaste cette 

palette bien garnie 
| fournit pas de plonger 

quant à Guy il à p 

de choisir la pius 

Voici arrivée at 
tendu des go que 
le sirop se transforme en tire, le 
cuisinier verse par lisière une 
mince couche de ce sirop doré 
sur une neige blanche, De nou- 
| veau les palettes entrent en ac- 
| tion: Antonio, le premier sé taille 
| 


et 


la sienne; 
s'hien soin 
grande 
+ moment 


met 


si 
alors 


un bon morceau de ce sirop ren- 
du opaque par le froid de la mei- 
ge et enroule autour de sa pa- 
lette un long ruban de tire sue- 


culente ine qui l'observe 
d'un oeil d'envie, fat des ef- 
lforts désespérés pour l'imiter.i 
Et pendant que Monique s'oc- 


cupe à enrouler son écheveau de 
tire, Ti-Jacques, sournoisement, 
lui noircit les pommettes avec 
lun peu de suie: mais la belle ne 
se tient pas pour vaincue et à 
|la première occasion elle vous 


| décore le nez du drôle: vestiges 
| d'une vieille t'adition Tous Îles 
| participants d'une partie de su 
icre ne doivent-ils pas subir l'é- 
preuve de la suie? 
MAIS ! reste 1e .SUCre ùü avys, 
M ! du p 


oui c'est vrai, la tire est mainte- 
nant changée en sucre: on se re- 
garde et les rires fusent: bah! on 
le mangera bien l'hifer prochain 
Pourtant Tit-Pierre s'entête à y 
goûter et s'approche du chaudron 

Si l'estomac satisfait, les 
coeurs n'en demeurent pas moins 
légers: un cercle se forme autour 
d'un feu de bivouac et danseurs 
et danseuses exécutent des ron- 
| des du folklore canadien, Avec 
| la flamme pétillent de vieux airs 
de chez nous qui se mélent à !a 
voix des grands, érables 


est 


| “Formons de nos mains qui 
| s'enlacent 

| Au déclin de ce jour 

| Une chaîne d'amour 


Amis, ce n'est qu'un au revoir!” 
Réal GENDRON, 
Philo I. 


'LOUIE 


Françoise ne | 


| 


| 


| 
| 


par FOXO REARDON 


80ZO 


Carl ANDERSON 


par 


HENR 


MIQUETTE 


par 


le recrette.., 


Walt Disney 
présente 


REMUS 


| 
| 
| 
| 


de erois que re 
sers aujourd'hui 


son plus rourt 
repas ! 
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Dites done, , 


| 


| 
| 
| 
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LA SOURIS 


Walt Disney 


de crois que je vais partir,,, 


drai voir une autre fois ! 


enr vous verrier 


que Pluton est trés intelligent : 


L'ONCLE 


Attendez une mt- 
nute !... Pluton, 
. va chercher 
re que in sais : 


. votre chien est très ha 
. bile ! 


— 
DIS 
RS 


a 


= 


Mais je crois que 
rons pourrons tout 
expliquer... n'est-ee } 


NH l'est 
rertaine 
ment : 


= 
EE — 
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Copt. 1952, Walt Di Productions À 
World Rights Rossel 'e 
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CITE IE 
RS à 


Pt I vide toujours mon rarde- 
manger : 


11 eat trop gros poux le mettre à 
ln porte,,, de dois être prudent ! 


“Voiel encore Frère Onrs ! 11 vient 
toujours à l'heure des repas ! 
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de passais justement, Jean Lapin... 
et J'ai senti le bonne odeur rs 


suite : 


Exeusez-mot. , 
d'ni échapré 
ma serviette 


La table marche ! 


Partez-vons 


Chez tous les principaux épiciers 


"BUTTER-NUT' 


Il prime por la qualité et le goût 
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aller de “L Lis ” L NPC 


QUAND LENS ORGUE 
CHANTERONT … 


par JEAN MIROIR 


Peproduit avec l'outorisation de la Société des Gens de Lettres 
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NUMERO XX 


— Et qui vous dit, lança-t-elle, 
| n'en est pas ainsi? 


qu! : 
un léger ricane- 


Florence eut 
ment 

…— Vous manquez de mémoire! 
Ne sommes-nous pas montées en- 


semble, hier soir, alors que des 
domestiques étaient déjà cou- 
chés? Non, voyez-vous, il n’y & 


pas d'échappatoire, Mieux vaut 
vous résigner tout de suite à m'a- 
vouer 

— Quoi donc? 

— Vous le savez aussi bien que 
moi, Ne me forcez pas, mademoi- 
selle Deryèése, 4 jouer ce jeu cruel 

cruel pour vous — du chat et 
le la souris. La souris finit tou- | 
rs pas étre mangée. Autant 
choisir votre heure; cela vous vau- 
dra peut-être des circonstances 
atténuantes. 

…—… Vous me traitez comme une 
coupable 

…— Eh! coupable... 
vous pas? Quelqu'un qui a con- 
ience de son bon droit ne choi- 
sit pas les heures nocturnes, ou 


ne l'êtes- 


presque, pour explorer les sou- 
terrains d'une demeure, Vous 
voyez, je ne finasse plus. Vous 
êtes trés intelligente, mademoi- 
selle Derysse. J'ai sous-estimé vo- 
tre perspicacité, je l'avoue, Autre- 
ment, je n'aurais pas commis 


l'imprudence de laisser entre vos 
mains ce plan dont vous m'avez 
parlé, 

Quel démon, 
para soudainement d'Estelle? 
quel réflexe attribuer la poussée 
d'audace succédant au sentiment 
d'infériorité qui, jusqu'à cette mi: 
nuté, l'avait laissée muette? C'é- 
tait comme une révolte subite 
contre des accusations imméri- 
tées. Loin d'accepter d'être hu- 
miliée, il semblait qu'elle voulût 
non seulement justifier sa con- 
duite, mais encore s'en glorifier. 
Nous y voilà! dit-elle. Oui, 
je vous ai parlé de ce plan. Rien 
ne m'y forçait. J'espérais seule- 
ment, en vous donnant des gages 
de confiance, mériter la vôtre et 
devenir votre amie, Vous ne l’a- 


à ce moment, s'em- 
A 


vez pas voulu. Ne soyez pâs sur- 
prise, à présent, que j'agisse en 
dehors de vous ... que je tâtonne 
pour sortir pas à pas des ténèbres! 
Mais, que cela vous plaise Où non, 
je sais maintenant ce que vous 
entendiez me cacher: je sais que 
vous avez un frère bien vivant .. 
un frère qui, à Paris, est connu 
sous le nom de Régis., 

Un cri l'interrompit. Jusqu'où 
sans ce cri, l'intrépide allait-elle 
pousser sa confidence? Elle n'eût 
pas tardé à s'en repentir, 
doute... 

—— Assez! 
exaäspérée 

Puis, la mème voix poursuivit: 

— Je vois clair dans votre jeu, 
mademoiselle Derysse, Com- 
ment ,,. auprès de qui vous avez 
intrigué pour obtenir vos rensei- 
gneménts, je l'ignore, Mais ce que 
Je sais bien, c'est que vous êtes 
une ambitieuse. Dès que vous a- 
vez compris que je ne me laisse- 
rais pas souffler mon fiancé, vous 
avez changé vos batteries. Vous 
avez visé plus haut, cette fois. 
C'est Jean-Pierre qu'il vous faut, 
le fils de la maison, l'héritier du 
nom et de la fortune! 

— Florence! cria Estelle, ef- 
frayée de l'exaltation croissante 
de la jeune fille. Comme vous 
me détestez! 

— C'est vrai, je vous déteste. 
C'est votre faute, aussi. Pourquoi 
voulez-vous tout accaparer? A 
peine arrivée, vous m'avez pris 
ma mère, puis vous avez cher- 
ché à me prendre mon fiancé. 
Maintenant, c'est vers mon frère 
que vous tendez vos filets. Ah! 
renez garde! Ma patience a des 
imites. Je vous ferai chasser de 
cette maison... 

Depuis quelques instants, Flo- 
rence était méconnaissable. Son 
visage aux traits purs, 


sans 


ordonna lorence, 


refléter seulement la douceur, 
s'altérait sous une impulsion mau- 
vaise dont elle semblait n'être pas 
responsable. Estelle assistait, at- 
terrée, à cette métamorphose ma- 


léfique. Une cinglante réplique 
lui montait aux lèvres; elle eut 
la force de la maîtriser, L'état 


de sa compagne lui inspirait plus 
de pitié que d’aversion. Ne rele- 
vait-il pas de l’exorcisme? C'était | 


! presque |: 
angéliques, qu'on eût dit éréé pour | dre à quel suicide moral je cour- | 


nin à chaque syllabe Assuré- 
ment, ce n'était pas par la violen- 
ce qu'on en viendrait à bout. Et 
Lg un voile de tristesse dans 
ss “4 dit simplement: 
pauvre petite! Si vous 
saviez ,.. Puissiez-vous ne jamais 
regretter vos méchantes paroles! 
Puis, résolue ceite fois à ne 
plus mettre qu'on entravät sa 
marche, elle s'élança dans le sen- 
tier, franchit la: grille et courut 
s'enfermer dans sa chambre. 
Florence n'avait pas tenté un 
geste pour la retenir. Elle parais- 
| sait décontenancée, troublée mé- 
| me. Ce fut seulement lorsque l'au- 
itre eut complétement disparu 
| qu ‘elle se ressaisit. Contrairement 
à ce qu'on eût pu croire, l'accès 
de ‘pétulance qui, tout à l'heure, 
: t lancée tête baissée contre 
l'advèrsaire n'était pæs brisé, et 
son pas pour’ atteindre le chà- 
teau se fit plus rapide encore que 
celui d’Estelle. Mais son but, ap- 


dre cette dernière. 

Elle frappa à la porte du bou- 
doir et, ne recevant pas de ré- 
ponse immédiate, entra. Des jap- 
pements la saluérent 
seul. Elle écarta le pékinois d'un 
geste impatient puis, sans atten- 
dre d'autorisation, poussa la por- 
te du cabinet de toilette qui sé- 


de la marquise. 

Berthe. d'Arvisol était devant 
\sa coiffeuse; Annette fixait la 
dernière épingle à la fapchon de 
blonde. 

— Maman! 

La voix de Florence était af- 
franchie de cette timidité, de cet- 
te réserve craintive qui, d'ordinai- | 
re, marquait les relations de la | 
jeune fille avec sa mère. 

Celle-ci, cependant, congédiait 
la--femme de chambre. Presque 
aussitôt, le face-à-main entra en 
action et la voix grave question- 
na, glaciale: 

— Depuis quand entré-t-on 
chez moi comme #ans un moulin? 

ais Florence n'était pas d'hu- 
meur à accepter la semonce. 

— Maman! dit-elle pour la se- 
conde fois. J'ai à vous parler. 

— Est-ce bien nécessaire? 

— C'est non seulement néces- 
sairé, mais “urgent. H s'agit de 
Tony. 

La chätelaine se leva; ses traits, 
soudain, se détendirent, 

— Tony? Il est arrivé? Voilà 
qui chahge la face des choses. Vi- 
te, fais-le entrer dans le boudoir 


ne s'éloigne pas. 
Florence eut un haut-le-corps. 
— Tony n'est pas ici, dit-elle. 
Quant à Mile Derysse, il est 
temps dé cesser cette comédie. 


nue folle? Laisse-moi te dire, ma 


| petité fille, que tu me parles sur | 


un ton... 

— Il ne faut pas m'en vouloir, 
maman! J'ai toujours pour vous, 
je vous le jure, la même affection, 
la 
ont pris une tournure telle qu'en 
les läissant aller plus loin je sa- 
crifierais mon bonheur. Vous avez 
toujours eru,; et je ne vous ai pas | 
détrompée, que les sentiments de 
Tony ne regardaient que lui. C'est | 
faux! Je l'aime, maman. 

…— Toi? Quelle est cette plai-| 
santerie? Toi, tu aimes quelqu'un? 

— J'aime Teny! confirma la 
jeune fille d'une voix ferme, en 
se redresant de toute sa taille | 
et en plantant hardiment son re- | 
gard bleu dans les verres braqués 
sur elle. 
puis de longues années ... 
toujours, peut-être. Quand 
l'avez fait partir d'ici, 
nions de nous fiancer. J'ai manqué 
de courage, à ce moment. J'ai 
accepté, comme toujours, vos dé- 


depuis 
vous 


crets sans me rendre compte qu'en | 


m'y soumettant j'étais lâche et 
parjure. Il à fallu vos projets 
extravagants pour m'ouvrir les 
yeux... pour me faire compren- 


rais en souscrivant aveuglément 


à toutes vos volontés. Mainte- 
nant, punissez-moi,.. battez- 
moi ..;, torturez-moi si vous vou- 


lez: mon coeur ne changera pas. 
J'attendrai le temps qu'il faudra: 


Tony aussi, j'en suis certaine. Ei | 


le jour viendra bien où, ayant 
triomphé de tous 
nous pourrons enfin nous marier. 


Sa voix vibrait, son 


comme si un démon se fût tapi!blait se fixer sur un avenir lu- 


sous la frèle gorge et, triomphant ! mineux, 


perfidement, eût craché son ve- 


visible pour elle seule. 
‘Elle avait l'air, les bras ainisi croi- 


Sur 


: Me. à 


assietie À tarte 
mg 
beurre. Donne 


Simples — et tout 
simplement délicieux 


avec la ' M AGIC' 


SCONES AUX RAISINS ‘MAGIC' 
Mélangez ot tamises dand un bel 11; tasse farine à 


tisserie tamisée une fois (ou 1! 
tamisée une fais), 


es ve où enèie © 


er 6 pointes de tarte. Cuisez à four vif, 
environ 
6 sconss. 


& lg out tn ht 


nant | 


tasse farine ble 
LE à th? Poudre à Pâte 
thé ncorporez 4 €. à soupe 
haché fin, puis l{ tasse raisins 


tasse cassonade ou 


de 7}4" à l'intérieur, et 


avec 


18 min. Servez chaud 
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paremment, n'était pas de rejoin- | 


Taël était | 


parait cette pièce de la chambre | 


et veille à ce que Mlle Derysse | 


— Quelle comédie? Es-tu deve- | 


même. respect, mais les choses | 


Nous nous aimons de- | 


nous ve- | 


les obstacles, | 


n regard sem- | 


sés contre sa poitrine, d’une jeu- 
ne chrétienne du temps de Do- 
mitien confessant sa foi téméraire- 
ment, en dépit du martyre pro- 
che. 

A la suite de ce coup d'audace, 
un silence s'établit qui se prolon- 
gra pendant un long moment. 

uis, ce fut une grêle de petits 
coups précipités, frappés contre 
le bois d'un meuble. Florence, 
brutalement, se trouva arrachée 
à sa contemplation. Ces coups, 
elle n'en connaissait que trop la 
provenance: ils marquaient l'ap- 
pel despotique de la canne à bé- 
quille d'ivoire. Son coeur se mit 
à palpiter furieusement, à sauter 
jusque dans sa gorge. Sa griserie 
se dissipait. 


ler, elle avait pu garder l'illusion 
rassurante de mettre son coeur 
à nu pour elle seule, ainsi qu'il 
lui arrivait souvent de le faire 
aux heures de rèverie, Dans cet- 
te sécurité résiaait, sans doute, la 
Iclé de son héroïsme. Mais à pré- 
sent Aurait-elle le courage de 
tenir en échec :'autorité mater- 
nelle? Déjà, sa tête se courbait, 
son regard de nouveau se détour- 
évitant de braver le cour- 


; nait, 


|roux qu'elle pressentait. Dés les | 


premiers mots, son tressaillement 
| s'accentua, 

…— Laisse-moi parler mainte- 
nant, Florence! Je tiens à mettre 
les choses au point. Ainsi, tu ai- 
mes Tony? 

Par un effort surhumain, la| 
| jeune fille réussit à répondre sans | 
| défaillir: 

— Oui, maman. 
| — Dois-je reellement compren- 
dre que ton sentiment est tel que, 
pour arriver à tes fins, tu es pré- 
te à renverser toutes les barrières? 
| — Oui, maman. 
| — À marcher sur ta propre mé- 
| 
1 


re? Oui, n'est-ce pas? En bien! 
c'est du joli. 

Une note nouvelle, dans la voix 
de la marquise, fit que Floren- 
Îce leva les yeux ... et ce qu'elle 
[vit la suffoqua. Sa mère, debout 
{devant elle, souriait. Elle ne de- 
vait jamais savoir par quel mi- 
racle, dans la même seconde, elle 
s'était retrouvée dans les bras de 
la vieille dame, ce refuge que, 
| depuis sa petite enfance, elle na- 
vait ‘pour ainsi dire pas connu. 

— Petite dinde! chuchotait 
{son oréille la voix de contralto. 

Et cette épithète peu flatteu- 
se la ravissait comme la plus dou- 
ce des caresses. 

_ Petite dinde! Pourquoi avoir 


Tant qu'on l'avait laissée par- | 


LA LIBERTE E 


Mme Charles H. Ridder, 
New-Yotk, a été nommée secré- 
taire ges Lido des Etats- 
Unis par le comité exécutif na- | 
|tionai, Pééabre du bureau natio- | 
nal des directeurs depuis 1948, 
Mme Ridder est aussi en tête du | 
comité d'aviseurs catholiques de 
l'organisation. (NCWC) 


attendu jusqu'à ce jour pour me 
{montrer que tu n'étais pas aussi 
|amorphe que tu en avais l'air! 


| Ah! tu aimes ton Tony avec opi- 
|niâtreté. tu tiens à lui mor- 
dicus ... Voilà qui change la face | 


des choses! Que ne l'as-tu dit plus 
tôt? Oui, oui... je sais... 
Vais peur de moi, comme tout le 
monde! Tu me jugeais tyrannique. 
Telle était, également, l'opinion 
de ton pauvre père et, avant lui, | 
l'opinion du mien. Mais qu'on se 
mette à ma place! J'ai toujours 
été entourée de pâtes molles 
n'avaient pas de sang dans les 
veines. Si je ne leur avais dicté 
ma loi, 


| dispositions, 
enfin... Eh bien! tu ne dis rien? 


bécasse? 

Des larmes, effectivement, cou- 
laient le long des joues de Flo- 
rence, larmes de détente après la 
tension nerveuse dont elle venait 
de ‘souffrir. 

— Maman, 
| Mais une pression sur son épau- 

le l'interrompit. 

— Inutile z.. je sais que tu es 

heureuse. 
|te fera du bien. Tiens! cours jus- 
que chez Collardot. Tu diras: à 
Victour que j'attends son maitre 
aujourd'hui sans faute. Embrasse- 
moi encore une fois. Là! 

— Voulez-vous que je vous ins- 


talle dans le boudoir? 
Tandis que la jeune fille ta- 
potait les coussins, Taël la sur- 


veillait de ses yeux en boules de 
loto. Mais, bientôt, il agita le pa- 
nache fauve de sa queue et mon- 
tra sa denture complète en un 
sourire approbateur. Se retour- 
nant pour découvrir la cause de 
cette jubilation canine, elle vit 
sa mêre qui avançait d'un pas 
presque allègre, sans même täton- 
ner de la canne. Et, comme 
s'élançait, l'autre sefuga son. 
Laisse! La: cureë pr 
par Collardot doit commencersà 
produire ses effets. Je suis sûre 
que si j'ôtais seulement ces af- 
freux verres noirs, j'y verrais 
presque comme avant. 

_ N'essayez pas, maman! re- 


à 


ROB LE ME SDF BRIDGE 
rés deu 


par Noël DUCHESNE 


Aïdresser toutes communications concernant le bridge 


H-209 
POURQUOI RISQUER? 

Le bon bridgeur n'aime pas 
être à la merci du hasard. Aussi 
une impasse ne sera tentée que 
[lorsque toutes les autres possibi- 
lités auront été épuisées. 

Le déclarant de la main suivan- 
Ite ne pouvait préciser s'il était 
|préférable ou non de tenter une 
impasse à l’atout. Il sut alors dé- 
|couvrir un moyen où il ne pou- 
vait être perdant, car si l'adver- 
saire obtenait une levée, immé- 
diatement il devait la restituer. 
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Entame: dix de trèfle 
| Est prend la première levée de 


son valet et en retourne l'as, afin | 
|de signaler à son partenaire qu'i: 
|souhaiterait une attaque à pique. 
Le déclarant coupe le second trè- 
|fle et demande atout par son roi. 
|De la main d’Est tombe la dame 
d'atout. Le déclarant peut-il es- 
pérer ? 
latouts et Es un deuxième 3a- 
|tout vers ? Les enchères indi- 

iquent qu Est peut être court à 


{chacune des suites sauf à trèfle et | 


|par conséquent, pour éviter la| 
|perte d'un coeur, une impasse of- 
fre plus de chances que le jeu’! 
[immédiat de. l'as. Cependant le 
Idéclarant découvrit une ligne de 
jeu où il ne pouvait être perdant. 
|En effet, il décide de passer ses 
learreaux. Si Est fournit trois fois | 
à cette suite, l'impasse Jurra 
être tentée à l'atout. Si elle est 
|perdante, immédiatement Est de- 
|vra restituer la levée car il sera 
dans l'obligation de retourner un 
trèfle ou de s'attaquer aux piques, 
let dans les deux cas une perdante 
[à pique sera disparu 
rant ercaisse don’ l'as de car- 
| reau et fait suivre le roi et, la da- 
me. Est décide de couper le troi- 
Isième carreau de son valet d'a-| 
tout. Ne pouvant jouer pique vers 
|les fortes cartes du Mort, Est re. 
tourne le roi de trèfle: le décla- 
| rant écarte un pique. Nord ayant 


un partage favorable des | 


je. Le décla- | 


au Chroniqueur du Bridge, La Eiberté et le Patriote, Winnipeg. 


coupé, par son as de coeur retire 
le dernier atout d'Ouest, La main 
de Sud ne contenant plus de per- 
dante, sans aucun risque le décla- 
rant a réalisé son contrat. 

Alors qu'il ne pouvait préciser 
le partage des atouts, le déclarant 
se serait exposé à perdre son con- 
trat s'il avait immédiatement de- 
mandé une seconde ronde d'atout. | 
En effet, s’il avait tenté l'impasse, 
Est, après avoir gag gné de son va- 
let, aurait changé à carreau et le 
déclarant aurait été dans PAPE 
ition de perdre une levée de pi 
que. Si au deuxième atout le 
clarant en appelle l'as, le pars 
sera égalemént perdu si la dam 
est, le seul atout d'Est. Le décla- 


risque inutile! 


Lorsyue le jeu est au “Match 
|Point”, toutes les mzins sont d'é- | 
gale valeur et le plus petit con-| 
itrat est tout aussi important qu'un | 
grand chelem à sans-atout, 

| Est-il possible pour les joueurs 
en Est-Ouest d'empêcher le dé-| 
lclarant de la _— suivante de 
(ré éaliser son contrat 
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Passe 
| Entame: roi de carreau. 


Sur le roi de carreau, Est fours | 
nit Je neuf afin de demander à 
Ison partenaire de continuer son 
|attaque à cette suite, Ouest en- 
caisse l'as de carreau et revient 
lavec le valet, le dix étant localisé 
ichez le déclarant. Sachant qu'Est 
test en état de surcouper et ne 
| voul lant s'exposer à perdre une | 
[levée d'atout, du Mort Je décla- 
rant préfère jeter un trèfle, ce 
jqui constitue l'élimination d'une 
perdante à cette couleur. Est 
écarte le sept de trèfle, deman- 
Idant à sen partenaire de s'atta- 
quer à cette suite 

Le joueur en Ouest pe | em- 
pêcher le déclarant de réaliser 
son contrat? 

Bonne semaine, 


ut-14 


tu à- | 


ui | 


la vié aurait été intena- | 
ble. C'est eux, avec leur veulerie, | 
leur manque d'énergie, qui ont| 
fait de imoj un tyran. J'avais des | 
je ne dis pas, mais | 


Qu'est-ce que je vois? Tu pleures, | 


commença-t-elle. | 


Va prendre l'air, cela | 


rant fut plus sage, il sut éviter un | 


1. LE PATRIOTE 


m prit affectueusement fotence tan. 
dis que la bergère accueillait 
| son occupante. is-je encore 
| quelque chose pour vous, avant de 
| sortir? 

| …— Sans doute. Va dire à Estel- 
| le que je voudrais la voir 

Cette appellation familière, bien 

u'habitueile depuis longtemps, 

na un choc à Mile d'Arvisol 
| Estelle! Pendant les minutes qu 
| venaient de s'écouler, elle avait 
| oublié j u'à son existence. Pour- 
|tant, en s'introduisant ici, elle a- 
| vait eu la ferme intention de de- 
| mander le fenvoi de la lectrice. 
fe n'était pas encore trop tard pour 
le faire... mais, chose étrange, 
| elle n'en ‘éprouvait plus le désir. ! 
| La rancune était-elle donc incom- 
| patible avec le bonheur? 

Elle réfléchissait à res choses 
{tout en montant l'escalier, et ce 
{fut sans la moindre amertume 
qu'elle transmit, à travers la por- 
te, le message de Berthe d'Arvi- 
|sol. Lorsque Estelle, un livre à 
la main, étra dans le boudoir, 
Florence était déjà hors de la ma 
son. 

_— Asseyez-vous là, mon enfant, 


< | 


| dit la châtelaine. Non, non... pas 
de lecture ce matin; j'ai à vous 
parler de sujets personnels. Je ! 


viens d'avoir avec ma fille une 
conversation bien extraordinaire. 

Estelle avait pris place sur sa 
chaise basse de lectrice, toute 
roche de la bergère. Un malaise 
’envahissait. Avait-elle été mise 
| sur la seilette, au cours de cette 
| “extraordinaire conversation”? Et 
quel sort lui était réservé? Pou: 
Îse donner une contenance, elle ? 
| étendit la main vers Taël, 
prélassait sur les genoux de sa 
maîtresse et allongea le çou afin 
de lui lécher la main. 


(a suivre, 


| 


| 


La vie de l'esprit 


PAGE TREÏZE 


Une enquête sur Victor Hugo 


par GUY SYLVESTRE 


A l'occasion du cent cinquan- 
{tième anniversaire de naissance 
de Victor Hugo, le Figaro litté- 
raire a mené une enquête auprès 
d'un certain nombre d'écrivains 
de la jeune génération, leur de- 
mandant s'ils lisent encore le poè- 
te des Contemplations, ce qu'il 


{leur a apporté et s'ils ont changé 


de sentiment à son sujet. Cette 


|enquête est fort intéressante parce 


qu'elle révèle quelque peu ce que 


i- fferssat d'un grand ainé des écri- 


vains d'aujourd'hui, et qu'elle 
donne une idée de ce qui, pour 
{beaucoup, est encore vivant ou 
est déjà mort dans cette oeuvre 
si abondante et si diverse. En méê- 
jme temps que les réponses de ces 


ljeunes écrivains, le Figaro litté- 


raire publie un texte de Mauriac 


lsur Hugo et révèle quels sont les 


ivers de ce poète que préfèrent 
|Claudel, Herriot et Carco. Avant 
ide souligner quelques réponses 
des jeunes écrivains, signalons 
lque Claudel préfère Jes vers que 
| Hugo écrivait le 2 novembre 1872 


qui se |à Hauteville House et qui débu- 


jtent ainsi: 

“Lorsqu'un vivant nous quitte, 
lému, je le contemple .., 

tandis que Carco préfère ceux 
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CHRONIQUE 
Félicitations 

| Nous sommes heufeuses de fé- 
liciter Denise Dupuis, élève de 
|notre département musical, de ses 
| succès remportés au festival de! 
|musique la semaine dernière. 
|Vingt-huit pianistes étaient ins- 
crits au nombre des concurrents 
de la classe intermédiaire de so- 
nates, et Denise se classa pre-! 
mière avec 88% de moyenne, 
“Elle joue avec personnalité, et 
fait preuve de jugement musical 
et de rythme tout à fait vivant. 
Son interprétation plaisait par 
la subtilité et l'imagination”, Voi- | 
là ce qu'en dit l’un des adjudica- 
teurs. Au moment où nous écri- | 
vons ces notes, la nouvelle nous 
arrive que Denise a aussi gagné 
“The, Junior Musical Club Tro- 
ph Nous sommes fières de toi, 
enise. 


Récital de piano 
. Dimanche après-midi, 
titut, les parents et les amis de | 
[nos petites musiciennes assistaient | 
au premier récital de piano de 


de piano, soit de violon, furent 
exécutées avec un fini remarqua- 


pérer des harmonies angéliques 
quand c'est déjà si beau, si cap- 
tivant, les concerts des humains! 


La Légion de Marie 
Qui conpaissait la “Légion de 
| Marie" avant la conférence si ré- 
| vélatrice de Mile Lamy, le ven- 
dredi 28 mars? Ce que des com- 


Faide de la sainte Vierge, pour 
ramener des âmes au bon “Dieu, 
27 urquoi ne le ferions-nous pas? 

’apostolat n'est pas une dévo- 
tionnette mais un devoir impé- 
rieux pour tout chrétien, no- 
nobstant son âge, sa condition. 


agnes de notre âge font avec| 


| Carnet 


| la 


|vie, d'entrain et de coo: 


| 


| sibilité, 


l'ouvra 


Chroniqueusec 


Gisele Lévéque, Renée Gendron, Solange Noël, Solange Brodeur, 
Ruse-Aimée Poulain ‘ 


6) Les filles qui trouvent le 
“plate”, ce sont celles qui 
ne feront rieh du tout pour l'a- 
méliorer, 

7) Chaque pays, province, vil: 
ge, petit coin possède des ‘‘Re- 
gular Kickers” alors.,..? 

Je trouve votre Carnet parfait 
ct trés, tres intéressant, En lisant 
le Carnet, on voit que cette grande 
bâtisse est réellement pleine de 
pération. 
{Je trouve que le Carnet est loin 
d'être “plate”. S'il y avait pos- 
j'aimerais voir le Car- 
net chaque semaine dans La Li- 
berté et le Patriote, au lieu de 
deux fois par mois. Je sais que 
ceci demande bien des sacrifices 
de la part de celles qui écrivent 
ces articles. Vous faites un bel 
ge, je vous en félicite, con- 


| tinuez. 


| 


[105 make a world”, 


“It takes all kinds of- people 
. alors il ne 
| fat ht pas vous décourager, 


| Bien à vous, 


à l'Ins-| 


|la saison. Toutes les pièces, soit | 


ble, et qui fait présager de brile | 
lantes carrières musicales. Qu'es- | 


“RENARD RUSE”, 
Le dtibre m'a dit... 


“Sais-tu ce que je ferais si j'a- 
vais charge de l’Académie St-Jo- 
seph, pour y perdre le plus de 
filles possible” ? 

Eh bien! c'?st cer tain que je nc | 
leur dirais pas, “N'allez plus à 
la messe le dimanche” car elies 
me diraient carrément: ‘Non, 
c'est mal!” Je ne leur dirais pas 
non plus: “Quitte ton école et 


va te marier devant un ministre”, | 


parce qu'elles savent que c'est un 
gros péché. Ce sercit aller trop 
vite! Mais je commencerais par 
de petites choses, par exemple 
en leur mettant dans la tête que 
les protestantes sont bien plus 


|chanceuses qu'elles, parce qu'el- 


|une heure et demie le midi 


Mile Lamy racontait si simple- | 


ment, si naturellement, 
‘“apôtre” semble être chose faci- 
le pour quiconque a tant soit peu 

d'idéal chrétien. Allons de l'a- 
ane les jeunes! 


Grade 11, Commercial. 
LA LA L2 


| Lettre d'un confrère 
Nous sommes heureuses d'insé- 
rer dans le Carnet, une lettre d'un 
{de nos confrères de l'école Pro- 
vencher. 
M. “Renard Rusé” a bien 


su 


qu'être | 


| 


les sortent de classe à trois heu- 
res et demie et ne commencent 
qu'à neuf heures le matin 4 
les ne sont non plus dans au- 
cune organisation, alors elles 
n’ont jamais de réunions. 

Je leur montrerais ensuite com- 
ment il y a des filles beaucoup 


| plus chanceusés qu'elles encore, 


exprimer ses pensées simplement | 


et sans respect humain. C'est en- 
|courageant de savoir qu'il y a des 
| gens qui s'intéressent à nos ac- 
|tivités. Cet acte de franchise for- 
tifiera davantage les liens d'a- 


| mitié entre les deux écoles et les | 


bonnes relations qui existent déja. 

Sincères remerciements et con- 
tinuez à encourager nos écrivains; 
nous admettons qu'elles ne sont 
que des “amateurs”, mais elles 


ont bonne volonté. 
LA RED ACTRICE. 


| Avis aux lnetyis Rio 
ATTENTION ! ! ! Celles qui 
trouvent le Carnet ‘plate” sé- 
raient-elles assez aimables de nous 
prêter leur génie pour “l'arron- 


dir”? 
LA REDACTRICE 
LZ LA L 
Ecole 
le 27 
Chère Rédactrice, 
| Au sujet de cet article dans le 
| Carnet, ne vous en faites pas. Je 
trouve le même bobo ici à l'école 
Ces gens-là, nous les trouvons 


Provencher 
mars 1952. 


collants, mais ils sont aussi un 
bien: 

1) La vie serait “plate” sans 
eux. 


2) Is nous aident à nous per 
fectionner, parce qu'il faut fair 
un effort pour faire les chost 
| plus intéressantes 

| 3) C'est signe de vie 
térèt. 

4) Etant humain, il y a imipos- 
sibilité de plaire à tout le mon- 
de et de faire une chose à la per- 
| fection. 

! 5) En général le monde est plu: 
| porté à critiquer les plus petites 
des choses qu'à faire ressortir 1 
belles qualités et les belles ver- 

| tus, 


€ 
s 


et 


| faire 


parce qau'elles ont toujours de 
l'argent à dépenser. Alors j'en- 
couragerais le “baby sitting”. Les 
premiéres fois, elles seraient en 
de bonnes dispositions mais en- 
suite elles accepteraient des en- 
droits plus dangereux, enfin le 
péché pourvu qu'elles gagnent 
beaucoup d'argent! Avec cet ar- 
s'’achéteraient des bon- 


gent, elles 

bons, des “comics” et des maga- 
zines à mon goût à moi, et aussi 
elles iraient aux mauvais ciné- 
mas À temps du carême, elles 


feraient la même chose, bien en- 


tendu! elles ne feraient aucune 
énitence pour fortifier leur vo- 
lonté et expier leurs fautes. Des 


crifices, ce seraient des choses 
du bon ux temps”. 
Je ferais aussi tout mon possi- 
ble pour amener les, étudiantes 
r avec les jeunes gens afin 
faire perdre leur voca- 
religieuse s'ils en avaient une, 
que je serais facilement | 
ait de mon travail car une 
en amour ni l'un-ni l'autre de 
ces jeunes ne réfléchirait plus à 
rien de sérieux. 
Et puis je mettrais bien dans 
la tête des élèves qu'elles sont 
très intelligentes, qu'elles savent 
comment se conduire. De la sor-| 
te si une maîtresse, leur maman 
vu méme un prêtre essayait de 
Jeur donner un conseil ou de leur | 
un reproche au sujet de leur 
conduite, les filles ne s'en occu- 
peraient absolument pas. Elles 
ritiqueraient plutôt et diraient: 
“Qu'est-ce qu'ils connaissent eux 
aûtres? On ne veut pas que je 
m'arause, c'est tout!” 
Et que d'autres plans encore 
i dans mon esprit... Si tu sa- 
s! Mais je travaille dans l'om- 


ton 


Je crois 


À 


bre, en cachette. C'est tout bas 
que je souffle mes tentations et ! 
tu t'y laisses prendre souvent plus | 


facilement qu'aux suggestions de 
ton ange gardien. Si tu savais | 
bien j'ai de joie quand je 
s aussi facilement et com- 
ji d'espoir pour l'avenir... 
! Ah‘ 
Hélène CHAPUT 
8e année, no 16. 


[ge A écrivait le 4 septembre 1847 
uier: 


av 

| Le mois, les jours, les flots 
des mers, les yeux qui pleurent...” 
et que le président Herriot aime 
| Bute -dessus tout cet extrait qui dé- 


ute ainsi: 
“Tout nous charmait, les bois, 
le jour serein, l'air pur , , .” 


mêmes nous demander ce qui nous 
touche encore le plus dans la som. 
me énorme de ce te que nous 
avons fréquenté epuis le colle. 
e? Ce genre d'enquêtes ne nous 
ournit-il pas, en effet, une occa+ 
sion excellente de répondre pour 
nous-mêmes à ces questions qui, 
our ceux qui aiment vraiment 
es lettres, restent toujours ac- 
tuelles? 

Les joues écrivains qu'a inter- 
rogés le Figaro littéraire ne sont 
pas encore tous bien connus”ici, 
|mais ils ont déjà acquis en Fran- 
ce une célébrité vlus ou moins 
grande. Ce sont Jean Dutourd, 
Max-Pol Fouchet, Jean Cayrol, 
Henri Queffélec, Robert Merle, 
Lucien Becker, François-René 


|Margerit, ainsi que trois jeunes 


aînés: René Char, Audiberti et 
{Maurice -Fombeure. 

| LA 

| Au revoir 


A regret il nous faut dire adieu 
à notre grande amie. Oui, notre 
grande amie. 

Au caractère enjoué et char- 
meur. 

Aux commandements précis #t 
volontaires. 
| . À la conversation amusante et 
| persuasive, 

Au regard vif et scrutateur, 

A la démarche énergique et 
imposante. 

la mise simple et coquette. 
| Aux manières affables et dis- 
| tinguées. 

À la mine élégante et princière. 

Au sourire conquérant et rayon- 
nant. 

Au teint frais et velouté. 

A l'expression ascétique et mys- 
térieuse. 

A l'esprit brillant et cultivé. 

Aux convictions profondes et 
chrétiennes. 

A l'idéal noble et éleve. 

A la persévérance éprouvée et 
récompensée puisque dans quel- 
a semaines elle nous quittera. 

n bonheur fait notre malheur 
car nous ne reverrons plus notre 
grande amie, (Céline, parmi 
nous ,.. à moins que plus tard, 
ce vieux plus tard nous apprend 
tant de choses. , 

(Extraits des écrivains en her- 
be de l’école Marion). 


Ma poupée 


Bastide, Pierre Daninos et Robert | 


Ne pourrions-nous pas nous-|poète pour le reste de 


Parmi les jeunes éc rivains in- 
terrogés, il y en a un plus À pts 
nombre qui ont déclaré qu'ils ne 
lisaient pas Hugo que ceux qu 
ont affirmé le lire encore, Les 
uns, l'ayant beaucoup fréqu \té, 
déclarent ne plus pouvoir le lire 
Un d'eux affirme que € st le y 
cée qui lui a gâché les oeuv cs du 
sa Vi un 
autre admire l'nomme, “mais noñ 
l'oeuvre; un troisième dit qu'il le 


lifa peñt-être, devenu v x 
Quelques- -uns le feuillettent, mai 
ne s'y arrêtent plus. De ceux qu 
le lisent encore, un seul le fait 

“régulièrement”. 

Ce qu'on lui reproche le pli 
fréquemment, c'est d'être plus 
“gros” que “grand”, c'est d'être 
plus “énorme” qu'‘humain"”, 1 
donne l'impression à plusieu 


d'être “démesuré”, de ne 
dresser à des hommes comme | 
ou en d'autres termes de 
de la littérature” au sens péjor 

tif du mot. Il semble que les pre 
férences aillent à des poètes qu 
sont considérés comme plus “in 
times”, plus “humbles”, plu 
“simples”. Mais même ceux qu 
ne le, lisent plus reconnaissent 
[tous sa grandeur, qu'il est un d 

| poètes majeurs de la France. Ils 
avouent tout simplement qu'i 

n'ont personnellement que peu d« 


pas s'a- 


“faire 


{goût pour ce genre d'oeuvres, 


René Char a admirablement in- 
diqué dans sa réponse que Victor 
Hugo est ‘‘celui qui attire et re 


pousse le plus à la fois”, et l'en- 
quête révèle que cette observa 
tion n'est pas sans fondement 


Ceux qui le lisent encore avouent 
qu'il y a en lui quelque chose qui 
les repousse, et ceux qui ne le 
sent plus, qu'il y a chez lui quel- 
que chose d’attirant, Cela prouve 
que cet homme était bien vivant, 
et que devant lui, il est difficile 
de rester indifférent même en 
1952. On sait que la France est le 
pays du dialogue, et cette enqué 
te prouve une fois de plus com- 
bien chez les jeunes écrivains 
français, comme chez leurs aîné 
les idées, les sentiments, les goûts 
restent différents, voire pe tal 
res. Hugo est un de ces signes de 
contradiction, et il est intéressant 
de voir comment ce qu'il repré 
sente est encore accepté ou rejeté 
dans la génération montante, 

On,connaît la réponse fameuse 
de Gide à qui on demandait quel 
était le plus grand poète français 
du dix-neuvième siècle: ‘Hugo, 
hélas!” Les uns demanden‘ “Pour. 
quoi hélas?”, les autres: “Oui, hé- 
las!” 

Quoi qu'il en soit, Hugo reste 
Hugo, un des grands poètes de la 
France, un ere que les enquêtes 
ne sauraient tuer, même si les ré- 
ponses y sont souvent défavora- 

les. Tant qu'on se pose des ques- 


A ma grande joie le jour deltions au sujet d'une oeuvre, on 


ma fête, j'ai aperçu une jolie 
poupée au bout de mon lit. Elle 
avait de beaux yeux bleus, de 
grosses joues gonflées et des che- 
veux ondulés. Elle était habillée 
en Arlésienne quand je l'ai eue, 
Depuis lors, ma maman lui 
a fait beaucoup d'autre linge. Je 
l'aime beaucoup. 
Jeanne BENOIST, 
3e année, no 2, 
L2 L2 
L'histoire 
1 L#"#4 . 
d'un météorite 

} y a plusieurs années que je 
suis sur la terre. Ayant parlé à 
des centaines d'objets, je crois que 
je suis le plus ancien sur cette 
planète. Ne vous plaignez pas de 
la vieillesse car j'ai 130,000,000 
d'ans 

Mon histoire commence au fin 
coin de votre galaxie. Je faisais 
partie d'une comète. Ma place se 
trouvait dans la queue, On avan- 
çait vite. Après 12,000,000 d'an- 
nées de grands voyages, notre co- 
mèête arriva au système solaire. 
Je suis passé plusieurs fois près 
de votre planète sans savoir que 
je finirais mes jours ici. Un jour, 
on frôla de près la terre et su 
gravité m'a attiré. Je suis tombé 
sur une montagne avant d'être 
entièrement consumé., Du som- 
met je suis roulé en bas de la 
montagne parmi des fleurs sau- 
vages. 

1 plut et neigea sur moi du- 
rant plusieurs armées. Souvent le 
soleil brilla sur moi pendant des 
heures et des heures. J'avais 
chaud, Un jour, un glacier des- 
cendit des montagnes et me pous- 
sa vers l'est. Je suis arrivé ainsi 
à une rivière où j'ai fait la cul- 
bute la tête la première. La ri- 
vière était longue et j'y fus long- 
temps charroyé. A la fin J'étais 
| bien fatigué. Finalement j'ai at- 

teint les côtes. Cette rivière de- 

vint de plus en plus petite et main- 

tenant je fais partie de ses côtes. 

(at m'arrivera-t-il demain? Dieu 

seul le sait! 

Anita ARSEVAUTE, 
8e année, no 16. 


LL LZ L1 
Méli-Mélo 
Commis (à un étudiant): voici 
un livre qui fera la moitié du tra- 
| vail pour vous. Etudiant: c'est | 
bien; j'en prendrai deux. 


L”"- ne vous êtes-vous parfois de- | 
mar ! pourquoi vous êtes si pe- 
pula e dans vos parages? L'autre: 
nor, mais j'ai dit un jour à un 
de mes voisins que je pratiqueis 
le saxophone lorsque je me sen- 
tais seul. 


L 
“Pars-tu à la guerre? Fais une 
prière. é 
Vas-tu sur mer? Fais deux prié- 
res. 


1! 


| Vas-tu te marier? Fais trois | Fm > Livre de France), 


prières." 
L L 


Le cinéma de Roméo et Juliet- 


| 


te a été présenté aux élèves, le 
mercredi 2 avril. Entrée: 10 
sous, Durant la présentation, | 


Soeur X disait à sa compagne 
| Soeur Y, “Les élèves en ont cer- 
tainement eu plus que pour leur 
| argent”. 


| 


| dio-Canada; M. d'Aumale, 


|tretiens 


prouve que cette oeuvre vit 


Aux Editions Beauchemin — 


Entretiens sur la vie 


par Fernand SEGUIN 


Editions Beauchemin re- 
le premier 
“En 


Les 
présentent au public. 
ouvrage de Fernand Seguin, 
sur la vie”, 

Fernand Seguin est hien con 
nu du public radiophonique. De- 
puis trois ans, il est le titulaire 
de la chaire de Biologie humai- 
ne à Radio-Collège, Tous s'ac- 
cordent à louer la justesse, l'éle- 


gance, la clarté et l'humour de 
ses exposés, qui sont, comme l'é- 
crivail récemment un critique, 
|‘“des merveilles de vulgarisa- 


tion”. Si l’on en juge par l'immen- 
se faveur obtenue par Fernand 
Seguin auprès de dizaines de mil- 
lièrs d'auditeurs, ses “Entretiens 
sur la vie” devraient connaitre 
un éclatant succès de librairie 

On trouvera dans cet ouvrage 
de plus de deux cents pages, des 
notions sur le fonctionnement du 
corps humain, ainsi que des éclair- 
cissements sur les g'andes ques- 
tions scientifiques à l'ordre du 


jour: vitamines, hormones, can- 
cer, hérédité, ete... Quelques il- 
lüstrations, préparées avec soin, 


aideront à la compréhension de 
ce texte que l'auteur s'est effor- 
cé de rédiger dans une langue « 

cessible aux moins initiés. 


“Entretiens sur la vie" n'est pas 
seulement un ouvrage de vulga- 
risation, Rempli, d'anecdotes, de 
remarques piquantes et de ré- 
flexions originales, il stimulera 


le lecteur en lui proposant une 
façon nouvelle d'envisager 
phénomènes de la vie. 

Quel est celui qui ne s'est p: 
interrogé sur les mécanisnx 
mystérieux qui font vivre, pal 
piter et souffrir la chair de l'hom 
me? À cette curiosité universelle 
le livre de Fernand Seguin, qui 
s'appuie sur les plus récentes dé- 
couvertes de la science, apporte 
un äliment précieux, Pour ce mo- 
tif, “Entretiens sur la vie” à 
place dans toûte bibliothèque 

Ce premier ouvrage de Fernand 
Seguin vient d'être publie par les 
Editions Beauchemin. Prix: 51.75, 

LA . LA 

Le lundi 31 mars dernier 
Librairie Beauchemin Jançait 
récent ouvrage de Fernand Sé- 
guin, “Entretiens sur la vic 

On remarquait dans le groupe 
plusieurs personnalités de la Ra- 
dio, dont: MM. B. Lafle ur, R. Ro!l- 
land. R. Elie, de la Soc jété Ra- 
du pos- 


les 


a 


14 
le 


Îte CHLP; quelques libraires et 
| éditeurs dont: MM. E. Issalys, C, 
Hurtubise, A. Rivest (Beauche- 
men A. Byarelle (Granger Fré- 


| 
| 


M. et Mme P. Tisseyre (Cer- 
M. À. 


Ardent (Flammarion), etc 


ERVICE GENERAL D'ABONNEMENT 


A Eenoit Earl 


de la Roche Montréat 34 


4234 


PAGE QUATORZE 


Petites 
Annonces 


Tarit, 2 sons par ft. Minininen. #6 
vous par invertion plus Æ5 saut sup: 
plémentarres pour affranrhimement 
si l'on ve vert d'une Boite 
La palrmment doit toujours 20100mpe- 
gner ln copir de l'annemee. 


POUR TELEPHONER UNE 
PETITE AMMOMCE 


SIGHALEZ 24 566 


PERSONNEL 
JEUNES VILLES MAIUKES! ACQUE- 
HEZ UNE SILMOUETTÉ ELEGAN- 
TE! Gagner : + 10 bvres en- 
u fassyez lens (armeuxs 
iques Ostrex qu res- 
1 poids Format 
seulement 60e. Toutes 


4e 


Si VULS SUULYFHEZ D'ANTMRITE VU 


DE MHUMATISME et « vous ne 
pouvez ottenis de svulagetment 6eri- 
vert A-d bruvrtre. FO Box 
[Re LEL] e LEA 


Minnivez 


renaez- 


beveus gr 

naturelle avet du 
- Ce n'en pas 

ux in tunique merveil- 

Ecs pour obtenir un dée- 

vroturt à A-4. Hruyére. F0 

123 Wimawpeg, Man Tr 


Di vous avez Les 
de temte 
ser 
vez 
pliant 
Box 


LISANR LISE Y 


Vous pouvez (nain 
tenant vous procurer is célébre TI- 
sANE 1BER cher M EE. Sabourin 
195 avenue Provencher St-Boniface 
Par la omte 6140 tranco 12-TF 


et 
iunnaire 
t'epfiaisar ts 

P sont 


je piantes 
«ns reme- 
Souffrez- 
soulatés 
vour obtenir li- 
explications LA 
St-Jean-Baptiste, St- 
764-TF 


MÉLÉS d herbages 


“pr 


nes 


vez 
vret gratui à A 
Mahe 9549. rue 
Honilare Man 


A ACHETER 


o 


au comp- 
plus, avec 
. bonne condition et 
Eerire à Boite 754, La Là- 
Patriote, 619, avenue Me- 
14TF 


ON DEMANDE 
tant 240 sacre 


ent 


de terre 
t e 
berte et Le 
Dermot, Winnipeg 


Maison 24 x 287, 1% 
sage. Doit être démé- 
52000 00, S'adresser À 
St-Malo, Man. 4717-48. 


ME 
« 


d 


" 


ñ VENI 

étase ar 
y 
Forest, 


nagés 


hay 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
A res pour peintres 
266, rue Sherbrook 
Tél: 726 456 


cesso 


Winnipeg 


WINNIPEG HOTEL 


* au nord de la gare du CNR 


chaude et froide, 
dans chaque chambre 
#200 par jour, en montant 


Téléphone 99 394 


Léo Ménard, propriétaire 
Oliver Ménard, gérant 


Stationnement gratuit 


Une 1t 


Eau courante, 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 
cer, Corsets et brassières faits in- 
dividuellement pour chaque per- 
sonne. Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale. S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone: 35 226. 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons Nous 
garantissons absolument de les en- 
lever pour toujours Nouveile mé- 
thode sans douleur Traitements 4 
partir de #200. Un seul traitement 
suffit pour enlever pour toujours 
es poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél #24 110 
WINMNIPEG 


Permanentes pour le 
Printemps et l'Eté 
de 1952 


Fascinantes 
Romantiques! 
Attrayantes! 


Selon les 

dernières 
modes 

de Paris, 

Hollywood 
New-York. 


Li 


Ondulations à l'huile à la 
crème du Salon Golden 


53.95 et plus 


Onduletions à froid 
du Salon Golden 


$5.95 et plus 


le de parfum de Fran- 
ce ‘ te qualité sera donnee 
chaque perma- 


ement avec 


ente 


GOLDEN BEAUTY SALON 


e de Golden Drugs, 
et Hargrave, à 1 
la station des auto- 
a cathédrale Ste- 
Mail Order 


314-5, Edifice Avenue 


de | 


une | 


WILFRID ROYAL & COMPAGNIE 


Tous genres d'assurances 


Téléphones: 931 558-9 


| GRAINS DE SEMENCE: 


LEQUIPIERS 
(HOMMES ET FEMMES) GRADE I, | 


CHAMBRES À 


1 UER: SM de) COMMIES OMMES ET FEMMES 
préterence à couple travaillant. Li- ces Z pour le Département de 
bres Le ler «v B'adresser à 715, à- la Détense Nationale dans divers 
venue Provencher, St-HBoniface, Man centres À travers Ja province du Ma- 
Téléphone: NII 672 LL 2 € À mitobe. 9008-4122. Les détails com- 

= | sont affichés aux Bureaux de 

À LOUER — ou ler étage — | enam- «t Bureaux du Service 
bre meubles avec où 2218 Li] Netionsl de Placement, ou l'on peut 
pour leuna borne sage u téle- l'adrenmser à la Commiseien un Ser- 
horse Prés arrét d'autobus S'aûres- vice Civil. 296. rue Main, Winnipeg 
fer à 534, rue Miehot, PRES W2a5 

phone: 24919 - ———— 
| + [CHAMBRE A LOUER — Possession 
190 € por: memmédiate pour celui qui désire avoir 
’ d'accessot- une chambre garnie à prix raison- 
+ nabie. Usage du téléphone. S'adresser 
Prix, 815002. Peut être le soir h 2917, rue Notre-Dame, St-Boniface 
h 528, rue de la Morenie. Téléphone où appeler 928 605 #ss-2c 
204 201 san -2c — — 
—_———— GUANDE CHAMBRE MEUBLEE A 

A VENDRE — Bungalow moderne de LOUER, pour jeune couple. Prés au- 
4 piéces, situé sur la rue Dume:lin tobus. Usage du téléphone. Appeler: 
St-Bonifsce. Chauflage à air Chaud 208 699. s25-2C. 
Stores vénitiens Garage, etc. Prix: | = —— 

54.700.060: 85.500,00 comptant; balance, |A VENDRE — Semoir à doubles dis- 
hypothéque Pas d'intermédiaires, ques Cockshuit, 3 ans, eï parfaite 
sw» Eerire à Hoite 465, La Liberte condition. Prix, 847500 ou meilleure 
et le Patriote, 619, avenue McDermeot, offre. Pour plus de renseignen-ents 


“s-1C 


Winnipeg 


A LOUER — Cant 
à manger. dans hôtel 
ne. Les solliciteurs devront avoir ex- 
périence et être en mesure de four- 
nir bonnes références. Écrire à Boite 
470, La Liberté et le Patriote, 619, à- 
venue MebDermeot, Winnipeg. 


ne, eu 


470-3P 


POUR ACHAT ET VENTE 


de propriétés de ville campagne 
termes ou Commerces, s'adresser à 
C. BUFFET 
102, édifice Melntyre 


Téléphones: 927 125 ou 425 ne 


pd 


ON DEMANDE — Opératrices de ma- 
chines à électriques, expe- 
runentees | expérim tées. On 
nitiera ces dernières au 17 er. S'a- 
dresser à GUNN GARMENTS, 2956 


avenue McDermot, Winnipeg 
“: 


A VENDRE — 125 acres de terrain nor 
bâti, en face du “dépôt”, tout pres 
du village et magasins. % du terrain 


debout 


S'aûres- 


bois 
côté 


le 


te 


en 
te sur deux 


ser à Elle HBisson, La Broquerie, Man. 
471-2P 

A VENDRE — Réfrigérateur G. E. 14 
neuf Blé Redman non criblé; ger- 
mination 91%. Mindum Durum, non 
criblé, germination 87%. S'adresser 
n P.-A, Robert, Aubigny, Man. Tél: 
Ste-Agathe 2307-13 s60-2P 
ON DEMANDE — Homme sobre, sé- 


rieux et h conduire ca- 


onnête pour 
Î 


mion et travail général; position dans 
petit village de campagne. Aptitudes 
mécaniques appréciées. Salaire: #75 


par mois, nourri et logé, Mentionner 
âge, expérience et toute information 
utile. S'adresser à Gabriel du Mérac, 
Mutrie, via Montmartre, Sask 
476-3P 
A VENDRE 
MAGASIN GENERAL — PRES DE 


WINNIPEG — District canadien-fran- 
Cais. Joli logis Soubassement à la 
grandeur. Chauffage avec système 
Loyer peu élevé; bail. Chiffre d'af- 
faires: 54500000. Prix, stock: $5,000 
Aménagement 52,600.00, à termes 
Votre placement vous sera rembour- 
sé en un an 


Jarvis, 
| Four Provinces Investment Co. 
300, rue Main, Winnipeg. Tél: 925 267 
474-3C 
Blé Redman 


no 1, certificat 51-5132, $2.00 min, Or- 
ge Montcalm no 1, certificat 51-5131, 
germ. 99%, $150 min. Lin Sheyenne, 
55.50 min. Pois Dashway, 
Tous ces grains proviennent de se- 
mences enregistrées et sont vendus 
en vrac, par la MAISON ST-JOSEPH, 
Otterburne, Man. 854-3C. 


SOCIAUX 


MEDICAUX 


pour le Département des Affaires 
des Vétérans, à Winnipeg. $220-$278 
Voir détails complets affichés aux 
Bureaux de Poste, aux Bureaux du 
Service National de Placement, ou à 
la Commission du Service Civil, 356, 
rue Main, Winnipeg. W284 


CHATAWAY 
INVESTMENT COMPANY 


Propriétés immobilières — Hôtels 
Fermes -— Assurances — Prêts 
Hypothèques 


Téléphone 926 053 
326, édifice Melntyre Winnipeg 


P.-A. Beauchemin — Tél: 65 159 


pour poêles, 
etc de 


Pièces de réparation 
fournaises, chaufferettes, 
toutes marques Parois grilles, 

brique réfractaire, etc 
Commandes PSL. (CO.D.) 
tées Nouvelles fournaises 
l'huile avec ou sans tuyaux 
servoirs d'huile de chauffage, 

toutes grandeurs 


GREEN'S STOVE & FURNACE LTD. 


915, ave Logan Winnipeg, Man. 


accep- 
A 
Ré- 
de 


M. J.-A.-N. 
De La Giclais 


Prêts d'argent 
Assurances contre l'incendie 
ou autres 


322, rue Main, Winnipeg 
Téléphone 524 012 


ro 


IMMEUBLES À VENDRE 
Maisons de ville, établissements 
de commerce et fermes 
Service sûr, prompt et courtois 
Voyez René Pariseau, ou 
W. C. À. Grant 
Venez, téléphonez, écrivez 

ou télégraphiez 
Provinces Investment Co. 
300, rue Main 
925 266 Le soir, 
Fondé il a 36 ans 


Four 


Tel. 935 995 


v 


Louis Matile 
& FILS 


Horloger suisse 
238, rue Main, Winnipeg, 


(Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 926 625 


Man. 


Winnipeg, Man. 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de propriétés de ville | 


eu compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 
commerce, FERMES de tous genres, HOTELS ou 
autres COMMERCES à le compagne, 


S'ADRESSER A 


ARPIN REALTY 


668, avenue Taché, St-Bonitace, Man. 
Arpin 


ER Téi.: 


Bureau 208 023: 


résidence 423 613 


Nous avons un assortiment de complets de confection 
en worsted ou gabardine — drap imperté tout laine. 


Ils se vendent dans les teintes brunes, beige, 


$350 min. | 


Le Néal, No- 
Man. Tél: 61. 
«1-2P 


s'adresser à Josaphat 
tre-Dame de Lourdes, 


A VENDRE OÙ A ECHANGER — A 
St- Vital — 41, acres de terrain élevé 


clôturé. Maison de 4 pièces, poulail- 
ler et couveuse. Electricité, eau de 
l'aquedu Sur rue gravelée prés 
chemin Ste-Anne et tramway prés 
éalise et école. Accepterait maison 
de ville en échange. Pour plus de 
renseignements, s'adresser à 225, rue 


Marion, Norwood. Téléphone: 931 722 
ss3-2P. 

A VENDRE — Bicyclette px 
Lit en fer pour enfant 
s). Téléphoner: 207 347 


r homme 
jusqu'à 6 
an ss0-2t 
ON DEMANDE A LOUER — maison 
ou 1 suite de 4 pièces, à St-Boniface 
Possession immédiate désirée. Appe- 
ler: 204 928, #s1-2C 


E FRANCAIS 
marié 6 


desire emp 


EMIGR 


per 


lourd, dans 
rence. Bonne 
andat S'adresser à Cons- 
Balateu, à/s de M. Flam, Scan- 

Man. 575-2P 


tant 
terbury, 


A VENDRE 
A ST-PIERRE — Ma 


on de 6 pié- 
à la grandeur 
chauffage bois ou charcon, à air 
forcé: Lot 99 248", Près hôpital 
et atelier de couture. Pot rix et 
conditions, s'adresser à W. 2 Mu- 

#64-2P 


ces, soubassement 


x 


laire, St-Pierre-Jolys, Man 


A LOUER - rite de 3 chambres avec 
entrée priv S'adresser à Suite 2, 
271, avenue Provencher, St-Boniface. 
Téléphone 209 494. 72-2C. 


A VENDRE — 
NO. 20-7-7. 129 acres 
prêtes à défricher; reste en pâtura- 
ges. Prix comptant: $3,50000; bâti- 
ments compris. S'adr. “ser à Joseph 
Sorokowski, St-Claudr. Man. 

482-2P 


FERME 16ù acres; 14 


en culture: 15 


A VENDRE 


la 
aine 
le 


succes 
du 
chemin 


Afin de clore 
Stanislas Fc 
Ste-Agathe, 
rie 

268" acres avec bâtiments bon 
puits: Hydro et téléphone. 200 acres 
prêtes à être ensemencées, le reste 
en pâturages et foin. Très belle fer- 
me pour culture mixte, S'adresser 
à Mme M.-A, Fontaine, Ste-Agathe, 
Man, 876-2C. 


sion de feu 
district de 
Ste-Ma- 


sur 


A VENDRE — Ferme de 320 acres; 12 
milles de Spalding, Sask. Bons bâti- 


ments, puits. 205 acres en culture, le 
reste en pâturages. Centre canadien- 
français. S'adresser à Donat Quessy, 
St-Front, Sask. 483-2P. | 
SI VOUS VOULEZ FAIRE REPARER 
OU REFAIRE vos manteaux en ja- 
quettes ou manteaux courts, nous 


les confectionnons aux plus bas prix 


S'adresser à 18814, rue Dumoulin, 
St-Boniface. Téléphone: 206 360 
485-3C. 


KINGSWAY 
REAL ESTATE CO. 


654, Kingsway, Vancouver 10, C.-B. 


Four renseignements au sujet de 
résidences, places d'affaires, maga- 
sins, garages, fermes, etc., en Co- 
lombie-Britannique et particulière- 
ment à Vancouver, s'adresser à 


D.-S.-J, Savoie 


654, Kingsway, Vancouver 10, C.-B. 
1175-TF 


ENTREPRISE FLORISSANTE 
A VENDRE 

Trés gros chitfre d'affaires. Edi- 
fice neuf avec spacieuse salle de 
montre, Emplacement des plus 
avantageux Accepterait ferme 
comme paiement omplet ou par- 
tiel. Eerire à Boite 790, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue McDer- 
mot, Winnipeg. 790-TF 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 


Chauffage Ventilation 
Ploraberie 


Tôle Foyers mécaniques - FPlan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
tisation Plomberie Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Boniface 
Téléphone 202 505 


Si vous et votre famille 

désirez prendre un 

succulent repas à la dinde, 

rendez-vous le dimanche, 
entre 


11h 30am et 8h p.m., 


au 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Téléphone 921 076 


L'éloge de la marque 


FRIGIDAIRE 
par General Motors 
n'est plus à faire 
Le Cadillac des réfrigérateurs ie 
Cadillac des poêles de cuisine, le 
Cadillac de tout appareil électrique 
c'est 
FRIGIDAIRE 
FONTAINE & CCUMPAGNIE 
viennent de se voir décerner l'a- 
gence exclusive pour St-Boniface 
de la marque 


FRIGIDAIRE 


Si vous êtes intéressés à acheter 
ce qui se fait de mieux, à un prix 


pas plus élevé que celui d'autres 
marques de qualité inférieure si 
vous désirez acheter à termes, si 


vous voulez encotrager les vôtres, 


voyez 

FONTAINE & COMPAGNIE 
165, ave Provencher Tél 201 435 
à St-Bonitace 


Seuls représentants 


pour 
FRIGIDAIRE 


bleu marine et gris bleu. 
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Pèlerinage a Rome 
organisé par l'église 
S. Rosaire 


A asion de la béatification 
lu vénérable Ant Marie Puc- 

religieux £ervite de Marie, qui 
aura lieu le 22 juin prochain dans 

basilique de St-Pierre de Rome 
l'église du S. Rosaire de Winnipeg 
organise un pêlerinage à la Vill 
Eternelle 

Le serviteur de Dieu était un 
uré modèle qui se dévoua pour 
ses ouailles durant 45 ans avec 
une b et une charité à toute 
épreuve. C’est un apôtre moderne, 


tout à fait “de notre siècle”, 
Toutes personnes qui dési- 
rent prendre part à ce pèlerinage, 
ou contribuer de nueique façon 
aux dépenses des cérémonies de 
la béatification, du reliquaire, etc. 
ou qui veulent simplement obte- 


es 


nir de renseignements sur 
cet nent serviteur de Dieu 
sont priées de s'adresser à: 852, 


rue Sherbrook, Winnipeg. 


Au Club du Sacré-Coeur 
Ligue de 10 quilles 
(position finale des équipes) 


Equipe G. P. 
Hôtel Ri 30 12 
Canadian s 26 16 
Western 16 26 
Guertin 12 30 
Records de la semaine: 
H 1 P — R. Aubry 214 
E. Pazdo 214 
H 3 P — J.-E, Villeneuve 551 
H 1 P — Can. Publishers 844 
H 3 P.— Can. Publishers 2452 
Les finales 
A moins d'avis contraire, les fi- 


nales pour le championnat de la 
ligue de dix quilles auront lieu 
mardi prochain, 15 avril. Les ga- 
gnants de la ière série, Canadian 
Publishe rencontreront les as 
de la 2ème série, Hôtel Roblin. 

La rencbntre promet certaine- 
ment d'être vivement contestée! 
Lts amateurs de dix quilles fe- 
raient bien de se rendre de bonne 
heure au Club du Sacré-Coeur, 
le mardi 15 avril, à 7 h. 45, afin 
de ne rien manquer de cette joute 
importante ,,. | 


rs 


A VENDRE — Lit d'hôpital en très 
borine condition, comme neuf. Ecrire 
M. M., Casier Postal 223, Gravelbourg, 
Sask. 866-3P. 


FORGERON DEMANDE pour Zenon 
Park. Belle paroisse prospère de la 
vallée de la rivière Carotte. Popula- 
tion 95% canadienne-française. Cou- 
vent et hôpital. Bel avenir pour for- 

| geron canadien-français compétent. 

|  S'adresser à Ls-P. Hudon, secrétaire- 
trésorier, Chämbre de Commerce, 
Zenon Park, Sask, 479-3P. 


A VENDRE — Plusieurs lots d'une 

acre, pour bâtir: $100.00 chacun. Lots 
{ adjacents à l'école (High School) et 
| à l'église de St-François-Xavier. S'a- | 
dresser à M. l'abbé P.-E, Halde, pré- 
tre, curé, 480-2P. 


| 


A VENDRE — Aspirateurs de modèles 
vertical et à réservoir: $5.00 et plus. 
à 621, ave Herbert, Elm- 
486-4P. 


S'adresser 
wood, 


A VENDRE:.— Tracteur W.-F. Allis 
Chalmers modèle 1949, sur pneus: n'a 
pas servi depuis 2 ans. En excellen- 

te condition. $1.30000. S'adresser à 

Roméo Fortier, 502, rue Ritchot, St- 

Boniface, Man. 490-3P. 


ON DEMANDE — Jeune fille ayant ex- 
érience, pour bureau de nettoyeurs 


sec. Doit être bilingue. S'adresser 
à Graham Cleaners, 331, avenue Pro- 
vencher, St-Boniface. 867-2C. 


FERMIFR DESIRE ACHETER maison 
de 4 à 7 pièces, pour le 15 mai — à 
St-Boniface, Norwood ou St-Vital. 
Paiera comptant. Ecrire à Boîte 868, 
619, avenue McDermot, éra : 
-1C. 


| 
CHAMBRE ET PENSION dans bonne * 
maison catholique tranquille. S'a- 
dresse: à 494, rue Furby, Winnipeg, 

870-2C. 


ATTENTION FERMIERS 
vous l'intention d'élever 


+ Avez- 
des dindons 


cette année? Si oui, adressez-vous 
au Couvoir BRETON, à Letellier. Les 
dindonneaux en vente — Bronzés et | 


| 

| Broad-Breasted proviennent tous 
| de troupeaux inspectés et approuvés 
| par les spécialistes de la Division A- 
| vicole du Ministère de l'Agriculture. 
| Le prix est de 85c chacun. Adressez- | 
| vous à BRETON's Turkey Farm and | 


| Hatchery, À Letellier. Téléphone: | 
| Morris 366-1-2, BRETON, à Letellier. | 
| 865-5P. | 


A VENDRE | 


St-Boniface — Maison moderne de s| 


fl pièces; chauffage à air chaud avec 
brûleur à l'huile. Prix, $6,000.00. 


|St-Boniface — Maison moderne de 6 
ièces, plus maison de 4 pièces à 
rière du lot. Très bien située.} 
ix, $7,350.00 d 


: St-Boniface 
pièces: chauffage 
$6,000.00 

St«Boniface — Triplexe de 9 chambres. 
Chauffage à eau chaude avec brûü- 
leur à l'huile. Revenus annuels de 
$2,000.00 Prix, seulement $12,400.00 
Placement très avantageux. 

St-Boniface Duplexe de 8 pièces; 
entrées privées. 2 installations de 
plomberie. Prix, $6,300.00. 

Norwood — Duplexe ultra-moderne de 
7 pièces. Suite du haut louée à $55.00 
ar mois. Chauffage à air climatisé 
7rix, $14,000.00 


St-Boniface — Restaurant des plus mo- 
derne: emplacement idéal. Gros chif- 
fre d'aff Prix, $2400000 pour 
aménagements et bâtiment, y com- 
pris logis de 5 pièces, 

milles de Winnipeg — Magasin gé- 
néral et logis de 3 pièces. Prix, bâti- 
ment et aménagements: $4,600.00, 

| Centre canadien-français — environ 30 
milles de Winnipeg. Magasin général 


Maison moderne de 6 | 
à air chaud. Prix, 
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| 


| et bureau de poste, aussi agence 
| d'huiles Logis de 6 chambres. Prix, | 
édifice et aménagements: $9,400.00, | 
plus stock, environ 83,500.00. 
FERMES A VENDRE 
= — 25 milles 
me de 265 acres 
! uits arté- 
| sien: près école, Prix 
$26.000 00 
640 acres avec bâtiments, Prix | 
s9.600 .00 
395 acres avec bâtiments Prix 
533,500 .00 
00 acres avec bâtiments. Prix 
500 00 
260 acres avec bâtiments Prix, | 
$16,400.0 | 
400 acres avec bâtiments. Prix, | 
525,800 00 | 


Centre canadien-français — environ 60 | 

milles à l'ouest de Winnipeg — fer- 
de 560 acres. Culture mixte. 460 | 
en culture, le reste en pâtu- 
Prix, $15,500.00 


S'adresser À 


Art, TOLGAS ou à A.-3. BOULANGER 
195%, avenue FProvencher 
Téléphones Î 
BUREAU — 208 178 | 
M. Tougas (rés.): 205 4958 
M. Boulanger (rés.): 932134 


14-20. | 


rages. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


lilas, 
10 à 20. 


Robes “Kay Windsor”, lavables 


Jolies robes de coton américain pimpantes -— modèles créés à New-York, et 
Canada par ‘’Home Frocks'’, Ces jolies modes nouvelles ont une apparence ‘'d'un million’! à 
un prix d'épargne —— elles égaieront votre garde-robe maintenant, et vous pourrez les porter 
presque n'importe où, n'importe quand, durant l'été! Aussi nouvelles que les modes-de-la- 
prochaine-saison — aux garnitures à joli effet, jupe à la mode, aux lignes amples — et les 
chambrays de coton et broadcloth sont SANFORISES, MERCERISES, ET NE DETEIGNENT 
PAS! Couleurs à ia dernière mode, et grandeurs 10 à 20 collectivement, 


b. CHAMBRAY DE COTON à TISSURE 
devant. Vert, tan ou gris. Grandeurs, 10 à 18. 


€. CHAMBRAY DE COTON RAYE, GENRE CHEMISIER — Jaune, 
rose ou bleu. Grandeurs, 14 à 18. 


#T. EATON Car 


Winnipeg, 1} avril 1952 


faites au 


*. De BROADCLOTH DE COTON avee collet, poignets et ceinture 
doublés en des couleurs contrastantes. Brun avec tan, violet avec 
gris avec fuchsia, 


bleu marine avec limette. Grandeurs, 


DOBBY, avec boutons 


0-7 


Rayon des robes de maison, Etage de la Mode (4e). 


A VENDRE — La Pépinière de la Mai- 
son St-Joseph est en mesure de vous 
fournir: 

1) des arbres fruitiers: bonnes vVa- 
riétés adaptées aux rigueurs de 
notre climat; 

2) des arbres et arbustes d'ornement, 
des fleurs vivaces pour embellir 
votre parterre. 


3) des arbustes pour haies et brise- 


vent 


Liste de prix et catalogue, français 


ou anglais, envoyés gratuitement sur 
demande. 
LA MAISON ST-JOSEPH 
Otterburne, Man. Horticulture. 
484-6C. 


A VENDRE — Maison sur lot clôturé 
15 x 135’; soubassement à la gran- 
deur; chauffage par le sous-s0l; sys- 
tème d’eau à pression; hangar de 


12° x 16’. Pour plus amples rensei- 
gnements, s'adresser à Marcellin | 
Guay, St-Eustache, Man. 869-4P. 


A VENDRE — Un radio Bosch, 8 lam- 
pes, puissant. À cabinet. Prix, #16. 
Appeler: 204 347, 871-2C, 


St-Pierre-Jolys 
ceptera des soumissions pour 
chat du terrain du Club, lot 48 et 


Le Club de AC= 


l'a- 


lan 3423, situé dans 
erre, province du 


artie du lot 47, 
e village de St- 
Manitoba. 

Chaque soumission doit être ac- 
compagnée d'un chèque certifié par 
une banque à charte, pour au moins 
5% du prix d'achat, 

Toute soumission és: être expé- 
diée au Club de Sft-Pierre-Jolys, 
St-Pierre, Manitoba, au soin de M. 
Fernand Lavergne. 

Le Club de St-Pierre-Jolys se ré 
serve le privilège d'accepter ou de 
refuser toute soumission. 

Toutes les soumissions ne doivent 
pas être datées plus tard que le 10 
mai 1952 


Daté À St-Pierre, Manitoba, ; ce 
8ème jour de mars A. D. 1952. 
879-2C. 


SYLVESTRE & KENSTON 
REALTY 
202, édifice Melntyre 
Téléphone: 929 398 
A VENDRE 


St-Boniface — Bungalow semi-moder- 
ne de 4 pièces. Prix, $3,500.00, à ter- 
mes. 

$t-Boniface — Maison de 7 pièces; sou- 
bassement à la grandeur; près de la 
basilique. Prix, $8,000.00, à termes 

Norwood — Maison moderne de 6 piè- 
ces. Planchers de bois dur, Prix 
$6,800.00, à termes. 

St-Boniface — Magasin d'épiceries et 
de viandes. Revenus mensuels de 
5450000. Prix, aménagements: $7,- 
000.00; stock au prix du gros. 

Près de Winnipeg — 320 acres de ter- 
rain toutes en culture. Prix, $7000 
de l'acre. Comptant requis: #10,000; 
balance facile, 


LE SOIR 


A. Sylvestre — Téléphone 206 974 
R. Lavigne — Téléphone 933 666 
8#73-2C. 


A VENDRE 
A St-Boniface 


Duplexe de 8 pièces; 5 en bas, 3 
en haut; entrées privées; révenus 
mensuels de $55.00; 2 installations 
de plomberie; chauffage automati- 
que à air forcé; bâti y a 5 ans, 
fini cèdre; situé près de la basili- 
que. Prix, #12,800.00; og de re- 
quis: $6,500.00. Possession média- 
te. Appeler: 932 050, 882-2C. 


£ 


| ROYAL REALTY CO. 


| 516, édifice Melntyre 


M. J.-R. POIRIER 
(Représentart français) 


|Tél. 925 801 Tél. 927 702 


A VENDRE 


| St-Boniface — Bloc appartements de 
4 suites entièrement privées. Edifice 
fini stuc., Chauffage à air forcé. 
Constituerait placement qui rappor- 
terait revenus de plus de 10%. Pos- 
médiate de suite de 3 piè- 


session jm à 

| ces. Situé dans le centre de St-Boni- 
face. Seulement $19,000.00, $9,000.00 
comptant. 


| St-Boniface — Bungalow de stuc de 4 
| pièces. Chauffage à air chaud avec 
| stoker Bâti il y a 5 ans. Grand lot. 
Près église et écoles. Possession im- 
médiate. Prix, seulement $7,500.00; 
comptant requis, $3,000.00 


orwood — Maison de 8 pièces. Reve- 
nus de $125.00 par mois. Chauffage à 
air chaud avec stoker. Soubassement 
à la grandeur. Lot joliment paysagé 
Planchers de bois dur. Prix, ur 
vente immédiate, $9,500.00; $4,300.00 
comptant. 


Norwood — Duplexe de 7 pièces; 4 en 

bas, 3 en haut. Revenus du haut: 
855.00. 2 installations de plomberie 
Bâti il y a 4 ans; fini stuc. Chauffa- 
ge à air forcé. Titre incontesté, Prix, 
seulement #$12,900.00, avec bon paie- 
ment initial comptant. 


St-Boniface — Magasin d'épiceries et 
de viandes. Chiffre d'affaires en 1951: 
$55,000.00. Soubassement à la gran- 
deur. Chauffage à la vapeur avec 
système à l'huile, 1 suite louée à 
$4500 par mois; autre suite à $35.00 
par mois; 4 pièces pour propriétaire. 
2 installations de plomberie, Prix, 
édifice et aménagement: #19,000.00; 
propriétaire considérerait garage en 
échange. 


| st-Boniface —_ 2 maisons de 3 pièces. 
1 à l'arrière louée à $3500 par mois 
Maison de 3 press vour propriétaire 
Eau et égout dans les deux. Raison 
de vente: maison trop exigueé pour 
propriétaire. Considérerait maison 
plus vaste en échange. Les deux mai- 
sons pour $3,900.00; comptant requis, 
$3,000.00 

30 milles de Winnipeg — 300 acres avec 
bons bâtiments. Bonne eau. Electri- 
cité. Equipement complet d'instru- 
ments aratoires. 39 bêtes à cornes. 
Revenus mensuels du lait: #1,000.00. 
Vendra au complet, ferme, machines 
et bétail: $31,500.00, Comptant requis: 
$18,000.00. 


| Le soir 


| M. 3.-R. POIRIER, tél. 41 876 
#78-2C. 


IN 


sou à 0 


plus solides, Pour renseignements 


Casier Postal 36, Norwood, Man. 


OCCASION EXCEPTIONNELLE 


On désire emprunter une somme substantielle en montants 
de 55,000.00 ou plus contre première hypothèque. 


étant donné la garantie collatérale 
exceptionnelle en un 
bail de 10 ons avec locataires des 
, on peut s'adresser en français à 


consistant 


l 
| 
| 


Vice-président décédé 
i85, ave Provencher, St-Boniface BUENOS-AIRES Le vice. 

* résident de l'Argentine, Juan 
Achat ou vente d'immeubles, hôtels, |Hortensio Quijano, àgé de 67 ans, 


fermes, maisons, blocs appartements, | st mort le jeudi 3 avril dernier. 
commerces. 


Annonce marché. Si vous n'avez 
pas assez d'argent pour vos marchés 
avec moi, nous pouvons peut-être vous 
aider par hypothèques, finance, etc. 
Ne payez pas plus pour commissions. 
Exclusive: 25%; autrement au prix 


courant, 
Téléphone 202 531 


Apollinaire Gendron 


L'homme 
que nous voulons 


L'homme que nous voulons habite 
le sud de la Saskatchewan. 11 est 
bilingue, de 30 à 45 ans, de bonne 
réputation, ambitieux et désireux 
de se créer un, revenu d'au moins 
$3,000,06 par année, Il cherche à a- 
méliorer sa situation, est capable 
de se mêler à toutes les classes de 
la société et sait pouvoir être son 
propre maître. 11 Jui faut une av- 
tomobile, En plus d'un salaire, la 
position dont il s'agit offre un bo- 
nus, des commissions, une assuran- 
Loupe et un plan de pension 
‘est une chance entre mille pour 
un homme ayant les qualités requi- 
ses. Veuillez mentionner votre âge 
votre occupation actuelle, si vons 
êtes marié, vt donnez aussi un aper- 
çu des choses qui vous intéressent 
en dehors de votre travail, 


Suite 1006-7 MeCallum-Hill 
Régina, Sask, 


A VENDRE 


Tracteur modèle B A.-C, à deux 
charrues, presque neuf: #$1,200.00. 
Tracteur McCormick Deering 22-36, 
en bonne condition. 
Moissonneuse-lieuse John 
en bonne condition. 
“Rotary Tiller” Milwsukee-E, 3 cv. 
Scie à chaîne Disston, 312 c.v. Pra- 
tique pour défricher. 
Cuitivateur à blé d'inde, 
rangs, pour chevaux. 
Acceptera meilleures offres pour 
item dont le prix n'e t pas spécifié. 
S'adresser à Mme M.-A. Fontaine, 
Ste-Agathe, Man. #71-2C. 


Deere, 


à deux 


Bldg. 
4#1-4C. 


ROYAL REALTY CO. 


516, édifice Mcintyre Tél.: 925 801 - 927 702 : 


Consultez-nous pour un bon choix 


Ventes et achats de propriétés de ville et de campagne, de fermes 
et de maisons de commerce 


J.-R. POIRIER, agent 


Le soiz, téléphoner à M. Poirier, & 41 876 


Bon choix de 


Lis de Pâques — Plantes 
Fleurs du printemps 


NELL'S FLOWER SHOP 


NELL JOHNSON, prop. 
Tél. 23 996 — 700, ave Notre Dame, Wpg. 
(Vis-à-vis 


le Povillon de la Maternité) 


Cours de Préparation au Mariage 


5ème couserie 


La préparation matérielle 


© Aspect économique 
© Aspect légal (civil) 
(por un avocat compétent) 


AU SÂLON PAROISSIAL 


Eglise du Sacré-Coeur 
(Entrée sur la rue Lydia) 


MERCREDI 16 AVRIL, 2 5 H. 30 P.M, 


200, ave. Provencher C ie EZ H U OT St-Boniface, Man. 


Sur semaine, le magasin ferme à 6 h. p.m., y inclus le mercredi. 


Le samedi, à 6 hk. p.m. 


Ils sont de genre à devant croisé, avec 2 ou 3 boutons. 


Grandeurs, 36 à 42 seulement. Prix régulier, $64.50, 
Très spécial pour Pâques 
Le complet, 2 pièces, pour $39.50 


